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CANADA MINISTÈRE DES MINES Division de la Commission Géologique
L'HON. WW. TEMPLEMAN, MINISTRE ; À. P. Low, Sous-MINISTRE ; R. W. BRock, DIRECTEUR.
MEMOIRE No. 16-E
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A MoxsŒur R. W. Brocr, ECR, Directeur de la Commission Géologique, Département des Mines,
Ottawa.
Monsieur.—J'ai l'honneur de vous soumettre un rapport sur les dépôts d'argiles et de schistes de la Nouvelle-Ecosse et d’une partie du Nouveau-Brunswick.
J'ai l'honneur d’être, Monsieur, Votre obéissant serviteur, Signé: HEINRICH RIES.
20 septembre 1910.
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INTRODUCTION
Le rapport qui suit traite des dépôts d’argiles et de schistes des Provinces Maritimes. Il contient le résultat des travaux effectués sur le terrain pendant l’été 1909 ainsi que les résultats d'essais de laboratoire accomplis Fhiver suivant. L'auteur fut aidé sur le terrain par M. Joseph Keele et au laboratoire par M. E. K. Saper et en partie par M. Keele,
Le but de ces recherches était de déterminer aussi bien que possible les formations géologiques susceptibles, dans la région considérée, de renfermer des argiles où des schistes avant une valeur économique. Nous portämes done spécialement notre attention sur les formations qui semblaient les plus propices. Nos travaux sur le terrain furent grandement facilités par les cartes géologiques que prépara avec tant de soin feu M. Hugh Fletcher.
Certains distriets n’ont ete examinés que par M. Keele et leurs descriptions sont entièrement l’œuvre de M. Keele.
Comme il est difficile de se prononcer sur la qualité d'une argile par son seul aspect sur le terrain on préleva en un certain nombre de points des échantillons destinés à des essais de laboratoire, Ces échantillons, qui pesaient généralement à peu près 50 livres, étaient habituellement prélevés en découpant la couche sur toute son épaisseur; on ne rejetait que les impuretés ou les lits
stériles qui pouvaient être facilement triés par un travail industriel,
Au laboratoire, ces échantillons, broyés dans un coneasseur à mâchoires, pétris avec la quantité d'eau nécessaire, furent moulés en briquettes de 17 x 2" x 14”.
Ces briquettes furent ensuite séchées à l'air puis cuites à la température du cône 610, dans un fourneau chauffé à l'huile, Les autres cuissons s'effectucrent dans un four à gaz. Le retrait, la couleur, la dureté, l'absorption de ces briquettes furent mesurés après la cuisson correspondant à chaque cône.
Beaucoup d'échantillons furent cuits à des températures de plus en plus élevées jusqu'à fusion, mais d'autres, moins importants, ne furent étudiés qu'à un ou deux cônes,
Un lot spécial d'argile fut mis à part et mélangé pour la confection des briquettes.
Dans l'exposé de nos résultats nous avons cru bon d'examiner les argiles en les classant par formations géologiques, et en mettant à part chaque province,
L'industrie de l'argile et la description des essais de briques font l'objet de chapitres spéciaux,
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PREMIERE PAPTIE.
Les Dépôts d'Argile et l'Industrie de l'Argile.
NOUVELLE-ÉCOSSE, CHAPITRE
Les formations géologiques de la Nouvelle-Ecosse s'étenderc depuis le Précambrien jusqu'au Frias. Presque partout elles sont recouvertes par un manteau pleistocéne d'épaisseur variable, Dans certaines formations, les matériaux sont d'un caractère tel que leur valeur au point de vue industriel est tout à fait problématique; dans d'autres, au contraire, les lits argileux sont très nomibreux.
Nous signalerons en premier lieu es formations géologiques de peu de valeur où de valeur nulle et nous réserverons pour une
discussion ultérieure les formations les plus intéressantes,
Formation de faible valeur Industrielle.
PRÉCAMBRIEN,
Le précambrien, qui embrasse toutes les roches cristallines soit d'origine ignée soit métamorphiques, s'étend sur une grande partie du sud-ouest et du sud de la Nouvelle-Ecosse proprement dite, On en trouve également de zandes étendues dans le nord du Cap-Breton et des lambeaux isolés dans le sud-est de cette même île,
Aucune roche précambrienne n'a de qualités plastiques, ni ne devient plastique après pulvérisation. Ni, comme ce n'est pas douteux, certaines d'entre elles ont pu se décomposer autrefois et donner des argile résiduelles, ces argiles ont été largement enlevées par les actions glaciaire.
Le seul dépôt de matériaux résiduels que l'auteur connaisse, forme une petite poche dans la montagne de Coxheath près de felsite
Sydner. L'argile provient là de la décomposition d'une
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Montagne de Corheath 14 montagne de Coxheath se trouv au sud-ouest de la ville de Sydney, Elle se dresse au milieu d schistes et congl mérats du carbonifére d'ailleurs la partie inférieure de ge nifères forment les deux arch la montagne elle-même.
interieur, qui formen S pentes, Ces sédiments carbo es d’un anticlinal dont l'arète serai
Le sommet et ln masse principale de en grande partie de felsites ] par des intrusions basiques, 1 structure gchisteu
la montagne sont formé.
récambriennes recoupées çà et là Æ Métamorphisme à developpé une se dans quelques parties au moins des fel On rencontre deux espèces de felsite,
uâtre, l’autre rouge foncé,
sites, : lune est blanche jau La premior peu semblable à celle d'une argile probable que par décomposition elle argile résiduelle blanchâätre
ä4 Une composition un
réfractaire siliveuse et il est
donnerait un kaolin ou une assez réfractaire, Ni au
cours des temps géologiques une telle de
composition s'est produite, il difficile de dire combien d'argile
cation qui a affecté le pays.
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ù Halifax. un spécimen d'ar ait, parait}, de la montagne a été recueilli à] v à liées, Une enquête et des recherches Hits
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affirme souvent que l'on peut obtenir et que l’on a manufacturé des briques réfractaires avec ce seul matériau. On a abattu une petite quantité dans les bois, sur la propriété de John MeMillin et on en a fait un tas près de l’excavation. (Voir Planche 1.)
La roche est une felsite à grain fin, fortement broyée, presentant souvent un aspect un peu talqueux. recoupée çà et là par
de nombreux filonnets de quartz qui sationt :mplir les fentes de torsion. A l'extrémité orientale de la earrière Ds felsites viennent en contact avec des porphyre: brevés et de + üleur som-
bre. (Fig. 2.)
Dans le but de nous rendre come: parivtement de lutilisation possible de cette roche, nous prélevämes un échantillon sur le tas à la carrière, Cet échantillon fut broyé au concasseur.
Comme il ne pouvait être question d’employer cette felsite sans liant, on fit les trois mélanges suivants:
I Felsite, 75 pour cent, et argile d'Hussey à [nverness 25 pour cent.
IT Feisite, 50 pour cent: argile d'Hussey 50 pour cent.
TIT Felsite, 50 pour cent: argile réfractaire de Shubénacadie 50 pour cent.
La proportion d'argile plastique était plus que suffisante et il est probable que 10 pour cent aurait suffi.
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FIGURE 2.—Section à travers le gite de Felsite, dans la carrière de la montagne de Coxheath.
Les propriétés de ces divers mélanges furent les suivantes L'Eau nécessaire pour obtenir une pâte 166 pour cent: retrait à l'air à pour cent,
16 pour cent. Au cône 5, retrait de
bien plastic Retrait au cône 0 0 pour cent, pouvoir abs bant, 9-22 pour cent. Au cône 9, retrait de
{} pour cent, poux absorbant 5:45 pour cent, I
æs briquettes étaient solides et du Cotnme l'acier au cône 5.
IT Eau nécessaire 17 pour cent. Retrait à l'air 5-6 po Cent. Au cône 010, retrait de 0-6 Pour cent. Au cône 5, retr: retr:
L'argile cuit d
de 2.3 pour cent, absorption 6-S1 pour cent, An cône 9, de 33 pour cent, absorption de 3-35 pour cent, au cône 5 et à une tendance à former de petites fissures auto des grains anguleux de felsite,
ITT Eau nécessaire, 19 Pour cent. Retrait à l'air 3-3 po Cent. Au cône 010, retrait de 1-5 pour vent. Au cône 5, retra de 0-4 pour cent.
Les briquettes étaient, dures comme l'acier
On voit done qu'il ne peut
au cône 5, pas être question d'emplover le
Les briques d'essai qui nous furent pre sentées à Svdney contenaient
felsites sans mélanges, un liant d'argile réfractaire. Ces ce liant qui permettait d'obtenir une brique dure, ce que no Propres expériences démontraient aussi,
Si les argiles du drift d'usses à Inverness emploi comme liants, on pourrait les mélans des Montagnes au nord-est de la ville au Sydney,
trouvaient ui avec Jes felsite:
leu de les expédier à
SILURIEN
Les roches de ce sYstème forment le sous-sol « sur le flanc sud de la vallée ŒAnnapolis, et gulières dans la moitié orientale
l'une aire étroite e petites aires irrédu comté de Pictou et dans la moitié septentrionale du comté d'Antigonish.
Elles présentent Une importance industrielle
, à cause des gisements de fer qu'elles contiennent. A ces minerais sont associés des dépôts assez étendus de schistes, mais l'ensemble est plutôt siliceux
et présente les Caractères de l’ardoise.
Leur valeur dans l'industrie
de Ja poterie est extrêmement douteuse.
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DÉPÔTS D'ARGILE ET DE SCHISTES Re
Quelques-uns de ces schistes, associés aux minerais de Clinton près d'Arisaig, furent essavés, mais ils se montrérent assez peu plastiques, et présentèrent on faible retrait au feu. Par contre ils cuisaient en beau-rouge, Leur seule utilisation probable serait en mélange avec quelques schistes du Millstone Grit que l'on ren contre le long du ruisseau Bailey dans le comté de Pictou. Ces schistes sont signalés plus loin,
DÉVONIEN
Les roches dévoniennes forment une bande étroite et de longueur fort irrégulière qui traverse la partie centrale de la Nouvelle-Ecosse. On en retrouve quelques petits bassins dans sud-ouest du Cap-Breton, au nord-est et au sud-ouest de la baie de St-Pierre. Une petite aire isolée se rencontre sur la rive nord-est du détroit de Canso près d'Hastings.
Nous examinämes les roches dévoniennes dans es divers bassins, mais partout ces roches étaient où bien trop <chisteuses ou bien trop siliceuses, alors que leur nature argileuse aurait pu les faire employer. Cette silice consistait soit en sable disséminé dans la roche, soit en couches de grès interstratifiées. Sans la présence de ces couches de wres, la roche aurait pu probablement, et malgré sa teneur en silice, être employée quelquefois pour la confection de briques.
TRIAS
Il existe une bande trias suit la vallée d'Annapolis et une autre qui longe la rive ? ie la baie Cobequid pour se
terminer en pointe à l'est de Truro. Les roches de cette périodi sont généralement siliceuses, et ce qu'on connait d'elles ne permet pas de les envis ‘er jamais comme source soit d'argile soit de
schiste propre à la poterie, Formations Argileuses Importantes.
D'après ce que nous venons de 77 les formations susceptibles de renfermer des dépôts imporcants d'argile où de schist | |
Bron
doivent être recherchées dans le carbonifère inférieur, le Mill Stone Grit, le Houiller productif, le Permien et le Pleistocène Le nombre de ces formations est petit, mais ces terrains s’éten dent sur des espaces considérables,
CARBONIFÈRE INFÉRIEUR
Il est regrettable que les industriels n'aient pas porté davantage leur attention sur Je carbonifère iatérieur qui forme un assez £rand bassin dans la Nouvelle- Ecosse centrale et un bassin dans le Cap-Breton. Cette formation promet cependant beaucoup, et elle devrait être étudiée avec soin, On ne peut pas compter toutefois qu’elle donnera Partout des matériaux plastiques, par « vemple là où elle est composée en bonne Partie de conglomérats, Le niveau connu sous Je nom de Calcaire carbonifère est le plus intéressant,
Niveau du calcaire carbonifère—Ce niveau est décrit par Fletcher comme formé d'épais banes de schistes argileux rouges ct gris, quelquefois calcaires, ressemblant aux marnes, et re portant souvent aucune trace de laminage ou de sédimentation. (Ces bancs sont fréqiemment chargés de nodules calcaires et de minerais de fer argileux. Ils sont accompagnés de nombreux lits de calcaire concrétionné, laminé ou Compact, généralement d'un gris noir où complètement noir,” On peut Y trouver aussi des couches
de gypse ou de grès.
Bassin de Sydney Ta ville de Srdner est bâtie sur le calcaire carbonifère qui s'étend sous forme d'une bande étroite Je long de la rive orientale du port de Sydney, presque Jusqu'à la pointe de Liscomb. Un bassin beaucoup plus large et recourbé en forme de croissant, remonte la vallée de Ja rivière Svdney jusqu'à Pointe-Edouard et remonte les vallées des ruisseaux Bull et Leitch dans la direction du sud-ouest, Ce même bassin envoie un étroit prolongement dans la vallée du ruisseau George jusqu'au canal St-André.
Les affleurements sont plutôt rares et quand ils apparaissent
ce sont des sortes de calcaires.
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Carrière de la * Maritime Brick Works”, à Pugwash, N.-E — Partie haute du banc.
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Carrière de la ‘ Maritime Brick Works’ à Pugwash, N-E. Partie basse du banc
I! bout exister cependant des schistes, et on et trotive aqttel
ileurements, Un des meilleurs se rencontr pres du rivagr
tu: s
dans le bras méridional du port de Nvdnev, immédiatement au nord de l'hôpital maritime,
Un échantillon recueilli pres de cet hôpital, à Point Edouard, fut pétri avec 18:6 pour cent d'eau et donne une mass granuleuse mais plastique, dont Le retrait à Fair s'élève à 39 pour cent. A la cuisson au cône 010, la brique était rouge, son retrait au feu de 05 pour cent, et son pouvoir d'absorption de HO5s pour cent, Mais au cône 1 la brique se gonflait et se louilletait, Cette pierre pourrait s'employer dans la fabrication des briques ordinaires, mais des difficultés d'exploitation seraient à craindre à cause de la présence de minces lits de grès, Il est possible que ces lits soient moins abondants en d'autres points de cette forma tion.
District d'Hawkesbury.—Au sud d'Hawkesburs et au nord de Bear Head, il existe un certain norabre d'aflleurements de schistes interstratifiés dans des grès. La plupart d’entre eux sont ferrugineux et siliceux, mais alors méme qu'ils auraient les qualités voulues, ils sont si intimement associés aux grès qu'ils n'ont aucune valeur,
Nous prélevämes cependant 2 sacs dans un lit au nord de Bear Head. Les essais au laboratoire confirmérent notre premier jugement formé sur le terrain. Ces schistes sont trop durs et trop siliceux pour étre de quelque valeur. Ils cuisent en rouge sombre, et ont un faible retrait et fondent au cône 1,
Pugwash.—1{ calcaire carbonifere inférieur forme ? petites aires sur les rives sud-onest et nord-est du port intérieur à Puywash, "Te lelles sont représentées sur la carte (Fi, 3). elles appartiennent évidemment à ja même bande. Un autre petit bassin, grossièrement ovale, se trouve au sud de la rivière Puywash, environ à 4 milles au sud du village de Pugwash. (Fier, 3.)
Dans Île premier de ces gisements, comme il arrive souvent d'ailleurs, les schistes sont beaucoup plus abondants que les cal caires, Quant aux ? autres, on n'en peut rien dire de certain. à cause de la rareté des affleurements. (C'est dans le bassin de l’ouest Tu port qu’on a creusé un trou d’où l'on à extrait de quoi
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faire des briques, Les qualités des produits obtenus sont tout à fait de nature à encourager Fessai des solustes analogues de cette méme formation qu'on retrouve ailleurs, L'afleurement di Pugwash forme une berge d'environ 25 pieds de haut: les 3 pieds supérieurs sont constitués par une argile glaciaire un peu caillou tense: immédiatement au-dessous viennent les schistes redressés sans consistance pour les 10 où 13 premiers pieds, mais un peu
plus durs au-delà,
\ peu près à 500 pieds à l'ouest du rivage on a exploité comme castine un banc fortement incliné de caleaire Son rapports que le sehiste s'étend jusque-là. La seule impureté visible e ces
schistes consiste en minces lits de gypse.
Les essais suivants donnent les caractères d'un mélange de schistes frais et décomposés; l'échantillon provient des réservoirs
de la manufacture.
Le schiste, pétri avec 22 pour cent d'eau, donne une pâte oncfueuse et plastique qui une fois sèche passe au tamis de 200, Son retrait à l'air est de 6 pour cent et sa résistance movenne à la traction est de 55 livres au pouce carré, Les essais à la cuisson
ont donné les chiffres suivants:
Cône | Retrait Pouvoir Couleur | | absorbant 010 | 01 | 14:53 Rouge 05 | 3.6 | S 31 Rouge sombre 03 1-3 2 95 Rouge brun
C'est une bonne argile à brique, elle donne à la cuisson un produit consistant, à faible retrait, bien coloré. modérément
absorbant au cône 010, Elle devient dure d'acier à 03, mais elle
cuit trés foncée,
On obtient au cône 43 un bon produit, d'un pouvoir absor-
bant de N°16 pour cent, ét d'une couleur rouse foncée, en partant
d'une briquette pre ssée À sec.
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Millstone Grit.
Cette formation à de bons aflleurements :
Houiller Productif du district de Joggins, (2) la partie visible du Houiller au sud-est d'Hawkesbury, Pictou, (5) au
(1) au nord dans le nord Productif du bassin de Pictou, (1) près de Wallace dans 1 nord d'Antigonish, (6) du bassin houiller de Sydney,
D'une facon générale
e comté à l'ouest et au sudo il ext impossible d'aflirmer schistes susceptibles d'utilisation se Partout dans le Millstone Grit, mais il trer de petits lits. Malheureu
que bancs d'argile ou de trous n'est pas rare d'en rene sement les aMeurements sont ra
) Examiné Par J. Keele.
En)
et plastiques, à été de M. John nt à la surface L'épaisseur du moins 4 pieds
MeDonald. On Rvan, qui est domie une pâte \à l'air ea de
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au nord du le nord de Pictou, (3) le comté de
iu sud-oùest
er que des se trouvent l'en rencon- * sont rares
et la difficulté de trouver dans ces formations des lits schisteux ou argileux s’en accroit d'autant.
Au nord de Joggins, le Millstone Grit apparaît d'une façon continue dans les falaises qui bordent la baie de Fundv, mais il est presqu'entièrement formé de grès et ce n'est que de place en place qu'on trouve de minces couches schisteuses. On ne siynale qu'un seul lit schisteux important: &’est celui de la carrière de pierre à meules qui se trouve à environ un mille au nord du quai de Joggins. Ce lit n'a pas plus de 10 pieds d'épaisseur et sa situation n'est pas très bonne pour une exploitation en grand, on ne pourrait le travailler que par une longue et étroite tranchée, Dans la région houillère de Pictou, le Millstone Grit renferme quelques schistes cuisant en rouge, immédiatement au nord du chemin de fer de l'Intercolonial, à peu près à mi-chemin entre New Glasgow et Woodburn. Ces schistes sont d'une valeur problématique, notamment dans l'incertitude où l'on est de leur étendue, Les morts terrains sont d’ailleurs trop épais pour permettre une exploitation à ciel ouvert, et les schistes eux-mêmes ne sont pas d'assez bonne qualité pour un travail souterrain.
Le Millstone Grit présente quelques affleurements d'un schiste mou, le long de la route côtière à l'ouest de Wallace, mais les matériaux ne semblent pas de première qualité. De plus le voisinage de la grande route et des maisons empêcherait leur exploitation. M. Keele a rencontré des schistes plastiques, rouges, le long de la route qui traverse le ruisseau Brock, dans le comté de Pictou. Ces schistes qui appartiennent au Millstone Grit affleurent sous forme d’un lit suffisamment épais pour être exploité.
Le tableau suivant donne les résultats obtenus (1) avec l'argile rouge du Millstone Grit du ruisseau Bailey, dans le comté de Pictou, (2) avec un mélange par parties égales du No 1612 et de l'argiie silurienne grise d'Arisaig.
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Un lit analogue de sehiste rouge, Mais renfermant des Sableux apparait sur le rivage à peu près à
un demi-mille au du ruisseau Knovdant,
Un obstacle à l'utilisation des matériaux du ruisseau Ba est leur éloignement du chemin de fer ou du bateau, mais il probable que ces mêmes schistes doivent se rencontrer dans : situation plus favorable, attendu que la formation à laquelle appartiennent se prolonge au nord Jusque vers la côte et au » jusqu'à l'Intercolonial.
Le Millstone Grit OCEUpe une assez vrande superficie à | de Sydney et forme une bordure autour du houiller produetif. l'ouest, au sud-ouest eEau sud. Il envie un prolongement Jusqi la mer, sur le flanc de la baie Cow.
Les couches apparaissent trés nettement dans les falaises ( Sur la rive orientale du port de Sydney, au sud du bureau de pos de Victoria Mines: (2) sur la rive occidentale du port de Srdn au sud de la pointe Stubbart, (3) sur les deux rives du canal : St-André depuis les pointes Jessop et Grove Jusqu'à l'entrée Q Petit Bras d'Or: CH) entin sur la côte nord de la baie Cow.
Dans ces afHeurements Ja formation consiste généralement 6 grès accompagnés de temps en temps par des couches de schiste et de charbon, En dehors de Ja côte les atleure rares,
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Bien qu'il existe ça et là plusieurs Hits schisteux, le seul important est celui qu'ont mis au jour les travaux Ashbv, à la limite de la ville de Sydner. Là, la Dominion Iron & Steel Co. a fait un ciel-ouvert pour extraire l'argile dont elle à besoin pour foucher les trous de coulées de ses hauts-fourneaux. Cette argile provient en partie des argiles de surface, en partie des aflleurements décomposés d'un bane schisteux d'environ 12 pieds qui supporte des grès. Les # pieds inférieurs sont un peu sablonneux.
L'argile broyée au tamis de 20 donne avec 2? pour cent d'eau une pâte plastique et douce. Le retrait à la dessication est de 92 pour cent et la résistance à la traction est en movenne de T1S:3 livres au pouce carré. La cuisson à donné les résultats suivants:
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Comme conclusion, cet échantillon donnerait une bonne briaue de construction au cône 010, mais avec une couleur plutôt claire, Au cône 05, la couleur est bonne et la dureté à celle de l'acier. Plus loin, au cône 03, les changements sont insignifiants. Au cône 1 la couleur est foncée et la brique semble vitrifiée: en fait elle garde encore sa forme au cône 3 Moulée à sec, elle donne une assez jolie brique et une bonne couleur au cône 03, Elle pourrait être emplovée dans la fabrication des briques pressées.
La substance n'est pas réfractaire, ainsi que quelques-uns disaient, mais éest une des plus résistantes au feu parmi: celles qu'on trouve dans le bassin de Svdnev, sans en excepter Les schistes et argiles du Houiller Productif.
L'étendue exacte du banc est inconnue et le drift glaciaire recouvre les affleurements. De petits travaux en tranchée où en
sondage détermineraient sa direction probable. Il faut rm quer que si l’on voulait l’exploiter en grand, des travaux sc rains seraient nécessaires, Il existe, paraît-il, une argile ana au pied de la colline qui domine les fours à coke de la Dom Iron & Steel Co.
HOUILLER PRODUCTIF
Le Houiller Productif constitue Ja formation la plus in tante au point de vue des argiles et des schistes en Nou Ecosse, et mérite une description assez détaillée. Nous l'étr mes avec soin dans l'espérance d'y rencontrer des terres rél taires. Cette espérance avait pris malheureusement une gr force au début, à la suite des nombreux rapports que nous av recueillis de l’existence de bancs argileux, réfractaires, mais la Part d’entre eux provenaient de l'habitude locale des mineurs désignaient sous le nom de “ fireclay ‘ toutes les argiles au : du charbon. £n fait, cette remarque ne s'applique pas au dist de Shubénacadie où on trouve de l'argile réfractaire, mais de charbon.
Les districts dans lesquels on trouve du Houiller Produ sont: (1) le bassin de Sydney dans le nord-est du Cap-Rret
°} le bassin d'Inverness : (3) le bassin de Port Hood : (+) bassin de Mabou; (5) le bassin du comté de Pictou : (6) le trict de Maccan ; (7) le bassin de Jogyins.
Les affleurements les plus abondants, et les dépôts les p étendus des schistes et argiles du Houiller Productif se rencontr dans la région de Sydney et nous les étudierons les premiers.
Bassin de Sudney.—Dans ce district les schistes et aryi affleurent presque sans interruption depuis le Grand Bras d' jusqu’à la baie Cow. Les seules coupures correspondent aux ra points où les terrains bas sont recouverts d'argile glaciaire, et Cap Percy, sur la côte nord-ouest de la baie Cow, où le Millsto arit, Qui s'étend jusqu'à la mer, coupe le Houiller Productif.
La ligne ininterrompue des falaises qui bordent la côte, of une jolie suite d’affleurements.
D'une façon générale il est bon de faire remarquer que
région houillère de Sydney est divisée en Plusieurs parties p
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DÉPÔTS D'ARGILE ET DE SCHISTES 2 de profondes baies allant du nord-est au sud-ouest, et qu'il est, par suite, assez difficile au géologue d'établir une corrélation entre les diverses parties du terrain,
On peut dire cependant que les couches de houille sont interstratitiées au milieu de grès, de schistes et de quelques calcaires, et que le tout est doucement replié en un certain nombre de plis formant le fond d'une sorte de large gouttière qui plonge sous la mer. Cow Bay, Glace Bay, le port de Svdnev et le Bras d'Or marquent la position des bassins synclinaux. Le plongement des couches est généralement faible, de sorte que les affleurements sont souvent assez larges.
Les couches de houille semblent assez continues, mais on n’en peut pas toujours dire autant des schistes ou des grès. Cette remarque diminue l'importance des relations stratigraphiques des diverses couches de schiste,
Vers les extrémités nord-ouest et sud-est du bassin, les couches de grès prédominent et les schistes, très riches en grain de sable, sont de médiw:e qualité. Au contraire, dans les parties centrales, correspondant aux couches supérieures, les schistes sont aussi abondants que les grès.
Les schistes présentent tous les intermédiaires entre Îles schistes doux, à grain fin, plastique, d'une couleur grise où rouge jusqu'aux schistes très siliceux et ‘une valeur problématique. Bien que l'épaisseur totale des cor © schistes soit grande, il y a peu de bancs qui, pris individue,. m “oient très épais et il est fréquent de trouver une rapide alternuuce de schistes, grès et schistes gréseux, Il en résulte que bien des schistes de bonne qualité ne sont pas exploitables dans les conditions actuelles. à cause de Pabondance des lits de grès qu'ils renferment.
Fletcher estime à 200 milles carrés l'étendue occupée par le Houiller Productif.
Le Houiller Productif surmonte le Millstone Grit, mais ne s'en différentie pas toujours nettement. :
Les divers aftleurements de la côte peuvent être maintenant étudiés avec plus de détails, en commençant à Svdnev et en suivant la côte d'une part jusqu'au Grand Bras d'Or et de l'autre jusqu'à Cow Bay.
D, Indian Cove (Fiv.
North Sydney 7 Grand Bras d'Or. — De North Srd ) la côte est formée de falaises bass grès, accompagné di auelques schistes appartenant au Mil
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PLANCHE VI
Schis'es du houiller productif, près d'Indian Cove, port de Sydney, C.-B.
Grit, Le Houiller Productif commence à pet près à un den maille au sud d'fndian Cove, A un quart de mille plus loin apparait une couche de schiste d'environ 19 pieds d'épaisseur et plonweant vers le nord sous de faibles angles, Les grès qui la surmontent n'empécheraient pas de Pexploiter aux affleurements.
Ce schiste est un peu gréseux, mais pétri avec 176 pour cent d'eau il donne une pâte assez plastique dont le retrait à la dessication est de 4:33 pour cent,
| Cône Retrait au feu | Absorption ee ES { | { t { 010 (ri | 1342 03 5 5
L'argile cuit dur d'acier à 03 et a une couleur d'un beau rous Elle est encore plus dure au cône 1, mais elle ne pourrait supporter une température plus élevée. Elle pourrait servir à la fabricatiot des briques ordinaires,
L'échantillon a été pris environ à 300 pieds au sud de Stan nart Point, immédiatement avant d'arriver à la première maisot de la côte sud d'Indian Cove. Depuis ce point jusqu'au dock, il n'y a rien d'intéressant,
Immédiatement au nord d'Indian Cove, apparait un lit d schiste analogue à celui de Cranberry Head, mais il est caché par un épais manteau de gres. (Planche VE)
D'Indian Cove à Cranberry Head, ia côte n'est qu'une falais ininterrompue: elle renferme beaucoup de Hits schisteux, mais tu lement mélangés à des lits de grès qu'on ne pourrait pas explo ter. De plus, une exploitation viendrait déranger les travaux di surface de Fa compagnie houillère
En arrivant à Cranberrs Head, au nord des mines de Sydney. on trouve de bons affleurements,
Cranberry Head est un cap qui se détache de la eûte à envie ron 11% mille au nord des mines de Nvdnev. Nes flancs sont
escarpés et tombent directement dans li omer. Sur son flanc méri-
dional on peut voir un bon affleurement de schiste d'au moins
pieds d'épaisseur 3 plo ii it vers l’est (Planelu V'} Sant par conséquent sou
et les autres couches qui forme mité du cap.
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un Schiste grisâtre pu à traversé de limonite et
minces filets de c! i1rbo {
ste qui repose sur un se dur, épais de 15 à
‘compose avec le temps douce très plastique, Comme il était € e dépôt n'aurait pas di
Son ensemble un mat. aire, Mois que par co:
taines parties, plus pi spect Tin: fx, auraien
utilisées comme tel, : échantill
ces diverses partie
intillon représe movenne du bane, ],
at les résultats sui:
Le premier échant | pro premiers pied du haut, près de lextr' té x l'afleurement.
au-dessus contenaient « petites concrétions. L'argile es que, Hus d'un toucher un peu râpeux : trait à la de de 5 pour cent; le retrait à la cuisson (cône 010) de cent: labsorption de 14 12 Pour cent: la couleur chami cône 1, elle cuit brun. avec un retrait de 3
pour cent absorption de 3-08 pour cent.
Elle résiste au cône 3 et résisterait sans doute au cû
Le deuxième échantillon correspond à un lit de « Partir du sommet, (Ce lit contient quelques filets de semble plus ferrugineux que le premier,
Inäis se comport près comme Jui.
Le schiste a un retrait à la dessication de 5-1 pour ve cône 010 son retrait est de 0:35 pour cent, sa couleur absorption de 19-96 Pour cent. Au cône 1 son retrait pour cent, son absorption de 479 pour cent, sa couleur brune. Elle fond presqu'entièrement au cône 3, et est d
peu moins réfractaire que la précédente.
L'échantillon 3 représente les % pieds inférieurs de la
et ne fut pas compris dans l'échantillon d'ensemble. De
DA
e V}) et dispuruis ui forment l'extr
tendre, et contient ns l'intervalle qui
Au-dessous vient iohte et entin de sur un schiste plus le temps cn argil
it pas donné dans Fe par Contre, :vr- LUr&lent pu etre échantillons dans représentant la Itats suivants :
ers pieds à partir rement, Les lits argile est plastita la dessication 10) de 0:35 pour ur chamois, Au
ur cent pt une
te au cône 5.
t de 6 pieds à s de « harbon: 1l
COMPOrTEe à peu
| pour cent, Au leur rouvre, <on retrait est de 4
couleur rouge
et est done nn
rs de la couche ble. De méme
que les 2 premiers, il cuit chamois au cône Of0 et rouge brun au côte 1, Il est presque entièrement fondu au cône
L'échantillon qui correspond à l'ensemble de la couche moins les 3 pieds inférieurs a donné les résultats suivants:
Finement brové, :! donne une pâte douce et plastique avi 2? pour cent d'eau, Le retrait à la dessication est de 6 pour cent, La rés:<tance movenne à la traction était de 85 livres au pouce carré et 33-6 pour cent de la matière passait au tamis de 200,
A la cuisson il se comportait ainsi:
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Un échantillon moulé à see a donné une absorption de 13-26 pour cent au cône 03.
L'argile cuisait avec une belle couleur et une dureté d'acier au cône 05, mais au cône | elle était trop sombre et probablement
vitritiée. Elle conservait sa forme jusqu'au cône 3. Il est pro-
bable que cette argile pourrait s'exploiter pour la fabrication des
briques ordinaires où pressées : même pour a fabrivation des carrelages par cuisson à haute température, L'exploitation pour-
ralt s'en faire soit par ciel ouvert, soit par tunnels à la base. Dans
ce dernier cas les matériaux devraient être enlevés par bateaux ou
par un plan incliné qui les remonterait au sommet de lescarpe Imment.
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FIGURE 5 —$. ction à Cranberry-H ad, C.-B.
Le long de la
rive nord et immédiatement à l'ouest d berrv Head,
se trouve un gros afleurement d'un
schiste rougeätre, assez plastique,
L'affleurement eat immédiate aü nord à partir du puits No Ra Scotia Steel and Coal Co. Comme la couche afe:
plus de 50 pieds et se dirige vers le sud, on pourrait l’e
pied de la rue qui se dirige
par une tranchée se prolongeant vers l'intérieur des terres
certaine longueur. (Fig, 5.) Les pr ipriétés physiques de cette argile étaient
les sui eau nécessaire au pétrissage, 18.6
pour cent: plasticité,
pour Cent: résistance mover rupture, 71 livres au pouce carré.
briquettes,
retrait à la dessication 5:25
Après brovas à pour me 20-N pour cent passait au travers du tamis de *
la cuisson on obtenait les résultats suivants:
Briques moulées humides
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Une briquette pressée et moulée
à see, cuisait rouge < au cône 03
et présentait une absorption de 6 0? pour cent
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l'ouest de Cranschiste argileux immédiatement au nuits No © de la che affleure <ur irait l’exploiter terres Sur une
it les suivantes:
asticité, bonne ; 6 movenne à Ja pour mettre en mis de Y00, A
Couleur
Rouge Rouge sombre “
rouge sombre our cent. Le
schiste ferait une bonne brique ordinaire au cône 010, mais aurait une bonne consistance au cône 03,
On pourrait lutiliser dans la fabrication des bonnes briques ordinaires et probablement aussi dans celle des briques roues pressées,
A partir de ce point, la ligne de rivage est bass usqu'à Long Pond: elle ne présente que peu de pointements rocheux, st ce nest sur une faible distance, immédiatement à l'ouest du schiste de Cranberrv Head. On trouve Bi une mince couche d'un schiste gris, associé à la veine de charbon Lloyd: quelques per sonnes penstient qu'elle fournirait un matérin réfractaire, tits l'expérience n'a pas été satisfaisante.
Black Pointe schiste rouge du type Cranberrr Head, afleure le long du rivage, au voisinage de Blwk Point, en même temps dalleurs que d'autres variétés. C'est ainsi que sur le flane occidental de Black Point, on rencontre la section représentée par
la Fig. 6. Un schiste tendre supporte la veine de charbon moven,
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FIGURE 6.—Section à Black-Point, C.-B
11 est inaccessible à tout travail d'exploitation sur la pointe même, mais on le retrouve en un large aflleurement et avec un faible pendage à pen près à 330 pieds plus au sud.
Les propriétés de ce schiste sont les suivantes :
Comme la substance ne se délitait pas immédiatem, l'eau, on fit l'essai sur 2 échantillons. L'un d'eux fut 1/16 de pouce, l’autre beaucoup plus fin. On obtint ai substances marquées respectivement Lab, No 1513a et 1513, qui donnèrent aux essais les résultats ci-dessous :
Lab. Nc 1513 Lab. Nc
Eau de pétrissage.
Retrait à ia dessication.
Résistance à la rupture en Ibs Cône 01 Retrait Absorption.
Couleur.
Cône 05 :
Retrait. 3%
Absorption.
Couleur.
Cône 03 Retrait Absorption.
Couleur.
Cône 1 Retrait...
Absorption.
Couleur...
Rouge clair 46 € 10:61€; Rouge 930:
l'OS"; touge brun
Rouge c Rouge
Rouge bi
Remarques: Le No 1513a donne un bon son lorsqu'il « au No 010; sa couleur, qui est assez jolie à cette tem péra s'assombrit pas trop au cône 03. La briquette est alors | dure d'acier. La couleur est trop foncée au cône 1,
En dehors des différences déja signalées, le No 1: s'écarte pas beaucoup du précédent.
Moulée à sec l'argile donne également des briques colorées,
De Black Point à Orford Point. -L'échantillon 28 p! du flanc ouest de Black Point. [immédiatement à l'ouest endroit, et à l'est du dépotoir à scorie, se trouve un aflleur d'argile rouge du tvpe Cranberrv Head,
Au delà du dépotoir, dans la direction du nord-ouest, 8
CG
7 000; 1:396; Rouge brun
EE —— orsqu'il est cuit température ne t alors presque
» No 1513 ne
briques bien
on ?8 provient l'ouest de cet in affleurement
l-ouest, s'étend
une longue plage au bout de laquelle le schiste apparaît de nouveau au jour. À cet endroit le schiste est tout au plus bon pour la fabrication des briques ordinaires. Son retrait à la dessication est de +2 pour cent. Il cuit en jaune chamois au cône 010 et rouge brun au cône 1. Les retraits au fen sont respectivement de 1et 5:3 pour cent, et les absorptions de 16:95 et 1:12 pour cent,
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FiGure 7.—Section dans le flanc oriental d'Oxford-Point, C.-B
Sur le flanc oriental d'Oxford Point (Fig. 7). depuis la plage jusqu'à l'extrémité orientale de cette pointe, les falaises basses laissent d'abord apparaitre les schistes rouges du type Cranberry Head: puis, à 250 pieds plus loin, vient une mince couche de schiste de deux pieds d'épaisseur, à qui beaucoup de personnes avaient attribué des propriétés réfractaires, L'expérience a démontré le contraire:
La pâte est assez douce et plastique; le retrait à la dessication atteint + peur cent. A la cuisson le retrait est de 1 pour cent au cône 010 et 6 3 au cône 1, les absorptions respectives étant de 16-07 et 1:42 pour cent, et les couleurs chamois et rouge brun, Ce n’est pas un matériau réfractaire, car il est entièrement vitrifié au cône 3 et fond au cône 5.
Plus à l’ouest le long du rivage, en un point situé au nord d'une petite plage, et an sud sud-est du bureau de poste d’Alder Point, le schiste rouge du type Cranberrv Head apparaît de nouveau. Il recouvre là une conche de 5 pieds d'un schiste bleu, assez gréseux, mais donnant une pâte bien plastique, aui euit en un beau rouge et d’une texture très compacte, Ce schiste se casse facilement, et un brovage ordinaire le fait passer entièrement au tamis de 200.
Le pétrissage demande 15:41 pour cent d'eau: les ont Pne résistance de 6S livres au pouce carré, Le ret traction est de 5-9 pour cent, A la cuisson les brique lées à sec se comportent ainsi :
core Te Cône | Retrait Absorption | Co ie re RENE Te FR ’ € Î € 010 0 12:49 Rouge 05 2 7 90 Rouge 03 23 6 S5 # il 4 l'S1 Brun c 3 Fe 1:30 »
L’argile est en partie vitrifiée au cône l, ce qui ex faible gonflement. 11 n'ya pas de raison pour ne pas mé schiste avec le schiste du type Cranberrs Head qui le su
Les briquettes moulées et pressées à sec donaent produit au cône 03, l'absorption est alors de 11-80 pour
De Keating Pond à Plant Point.—{mmédiatement est de lPentrée de l'étang de Keating apparaît un schi semblable à celui du flanc sud-est d'Oxford Point, mais gréseux à première vue,
Au nord de l'étang, vis-à-vis du point marqué “ 40 p trouvent quelques schistes malli ureusement difficiles à 2 sous l’épais manteau qui les recouvre. Leur valeur est p tique.
Sur la même rive, à l’est du point marqué Little Pon on rencontre une falaise, dont la base est formée de bleuâtres, malheureusement trop gréseux et trop surcha Morts-terrains, Bonar Point est entourée de rochers inac et les schistes qu'ils renferment ne semblent guère der encourager. À la base des falaises en bordure de la côte, à ouest de Bonar Point, se trouvent des schistes siliceux ble
On trouve encore des afleurements de schistes rouges Cranberiy Head le long d’une petite plage, au croisement | routes à environ trois huitièmes de miile de Merrit Poin bancs ont 8 à 10 pieds d'épaisseur et ne sont recouverts « mort-terrain sur une distance d'environ 150 pieds,
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latement au sudun schiste bleu, int, mais un peu
16 “ 40 pieds ” se ciles à atteindre ‘ur est probléma-
ttle Pond P. O.
‘mée de schistes » surchargés de iers inaccessibles ore de nature à la côte, au nordiceux bleuâtres,
rouges du type isement de deux rit Point. Les ouverts d'aucun
Un schiste gris de 8 pieds d'épaisseur apparaît sur le versant nord de Merrit Point (Echantillon 30). La route coupe alors au travers des terres pour atteindre le Petit Bras d'Or.
Des schistes sablonneux se font jour de place en place et il existe de bonnes argiles superficielles, utilisables pour briques, le long de la route, au point où le Bras fait un coude, à un quart de mille au sud-ouest de Kidd Creek.
Black Rock Point. Cette pointe qui commande l'entrée du Grand Bras d'Or est recouverte d'argile à blocaux formant manteau au-dessus du Houiller Produetif. Ce Houiller Productif n'aflleure nulle part sur la pointe, mais il se fait jour au sud du phare. Les schistes qui plongent vers le nord apparaissent à la base, mais avec un caractère très variable: souvent ils sont mélangés avec des grès; aucun d'eux n'est pur, ni complètement dépourvu de sable, Il faut excepter toutefois une mince couche, ayant l'aspect d’une argile réfractaire, et qui apparaît au-dessous de la couche de houille très visible en ce point. En réalité ce schiste cuit en jaune chamoïs au cône 010 et est entièrement vitrifié au cône 3.
Tout près du phare se trouve un lit d'argile passant pour réfractaire mais qui cuit également en jaune chamois avec une absorption de 13-74 pour cent au cône 010. Cette argile n’est pas vitrifiée au cône 3, mais elle n’est pas réfractaire.
Au nord du phare on voit aussi de: schistes, mais en couches généralement minces et mélangées de beaucoup de grès.
En partant de la pointe Anconi vers le sud-ouest, jusqu'à Cinder Head et Table Head, la côte est formée d’une ligne ininterrompue de falaises d'aspect inaccessible. En fait, pour autant qu'on peut les voir d’un canot, aucun de ces rochers ne montre de dépôts schisteux intéressants, ear partout les lits de grès sont trop nombreux.
Dans la petite baie à l’ouest de Table Head, les affleur-ments plongent vers le sud. On trouve là environ 30 pieds de «chistes sablonneux, recouverts par 15 à 20 pieds de grès. Les schistes ne sont pas exploitables à cause des couches épaisses qu'ils supportent.
CE
Près de la base de la section, apparaissent ? min houille suivies chacune Par une argile douce et de co Bien des gens regardent sans aucun doute ‘ces ars réfractaires par la seule raison qu’elles se trouvent d'une couche de charbon.
La couche supérieure donne à la dessication ui 46 pour cent. A la cuisson elle donne un retrait de pour le cône de 010 et de 7:6 Pour cent pour le c absorptions sont respectivement de 16-61 et 2-09 L'argile cuit en jaune chamois au cône 1. elle se vitr 3 et fond presque entièrement au cône 6.
La couche inférisure donne à la dessication un re Pour cent. A la cuisson les retraits sont de 1:4 pour « cône 010 et de 5:3 pour cent pour le cône 1, et les respectives de 15:43 pour cent et de 427. La couleur
Ces deux minces couches de houille représentent ment des feuillets de la couche Crawley de la carte de
Entre ces afleurements et ceux du phare de Blac falaises montrent d'autres lits schisteux, mais nous ne atteindre,
Les couches schisteuses semblent plus minces et n fantes dans cette partie de la côte que dans le voisinag berrv Head,
De Sydney à Cow Bay.—Le Millstone Grit couvre orientale du port de Sydney et s'étend jusqu'à 34 d l’ouest du bureau de poste de Victoria Mines. Là con Houiller Productif qui se suit sur toutes les falaises bax environ un mille au sud-ouest de Low Point.
Une couche de schistes durs et gris, aMeure avec seur d'au moins 15 pieds, sur le rivage immédiatement au sud du premier
. en contrebas de bâtiment des mines, de poste de Victoria Mines. Ces schistes sont encaissés grès à la partie supérieure et des schistes plus dur: sablonneux à la partie inférieure, (Ces derniers schistes type très fréquent près de Cranberry Head, de l'autre port. Le plongement est considérable.
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FIGURE 8.—Carte e Pa reg te 2 Ag Sydney, de Victoria Les matériaux ne se comportérent pas au laboratoire comme ils le promettaient sur le terrain; ils ont une faible plasticité. Le retrait à l’air est de 5 pour cent et il n°v a que 20 pour cent qui passe au tamis de 200, A la cuisson les briquettes moulées humi-
des se comportèrent comme ci-dessous :
a € ; 010 0 11:65 Rouge 05 1 9 65 L 03 1 527 Brune
Une briquette pressée à sec, a donné une absorption de 12-28
au cône 03. re Læs briquettes ne sont pas dures au-dessous du cône 3 qui correspond à une température plus élevée que celle de la cuisson des briques ordinaires. | À 50 pieds plus au nord, toujours sur le rivage, apparaît
une couche de schiste rouge d'environ 5 pieds d'épaisseur interstra-
tifiée dans des schistes grisâtres.
40 COMMISSION GÉOLOGIQUE, CANADA L'épaisseur exploitable est faible.
tion de 70° entre nord et est, € Cette couche de
Les couches ont un pendage de 40° au :
schiste représente les meilleurs schist partie du rivage: tous les sablon Matériau qu'elle donne est à grain assez grossier ; il se 13 pour cent d’eau et présente à l'air un retrait de +2
Il cuit en un beau rouge au cône 010, avec un retrait di cent et une absorption de 6-91.
autres xchistes sont
Au cône 1 il est presqu
Plus loin sur la côte, immédiatement au nord-est di
par lequel se décharge un étang, à 1 mille et demi à 1 lac Waterford, se trouve une couche d'aspect tout à fait à celui de l'échantillon 15, et renfermant de l'échantillon 16, Les schistes aflleure 500 pieds et sont formés d'une substance sal!3 Consista malgré tout semble Poreuse et peu plastique.
L'échantillon donne un retrait à rouge au cône 010, av
s lits sen nt sans discontinu
l'air de 3 pour cen ee un retrait de © pour cent et un tion de 10:13 pour cent. Il fond à peu près au cône 1,
La côte s’infléchit légèrement à cet endroit et est d'une série de lits de grès appartenant évidemment à un plus élevé que les schistes. Puis tout affleurement rocheu raît jusqu'à Low Point.
De Low Point à Glace Bay.—Entre ces deux points
présente une série plus ou moins continue d'affleuremen fait il y a peu d’endroits Propices à une exploitation alor qu'il s'y trouverait de bons xchistes, On peut en voir failement les raisons.
sont souvent interstratifiés avec d’une extraction coûteuse, Puis les couches plongent dou vers la mer et ont une direction à peu près parallèle au Les couches n'apparaissent pas à la surface pour une ussez distance dans les terres, ce qui rend difficile une exploitati nomique. Toutefois nous prélevämes des échantillons en q! points qui nous parurent les plus favorables, encore ne fussent jamais bien considérables, Dans la première baie à l’est du Bas Hinces couches de houille,
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d'argile schisteuse, assez semblable à bien des urgiles réfractaires de Pennsylvanie, A l'essai, cette argile se montre dépourvue de qualités réfractaires; elle est très gréseuse, inais assez plastique, Elle cuit rouge et donne un produit assez résistant aux cônes 010 et 1, En fait ce n'est pas un matériau réfractaire.
A peu près à un mille et demi à l'est du Bas Barachois, l'argile rouge que lon rencontre (Planche VITE) est tout à fait gréseuse ; mélangée avec de l'eau, elle donne une pâte peu plastique. Les briquettes faites avec ce matériau ont un retrait de 41 pour cent à l'air. Leur retrait au feu est de 0:3 pour cent et 1:6 pour cent aux cônes 010 et 03; les absorptions correspondantes sont de 13:18 et 4:52 pour cent. Elles cuisent en rouge et fondent au cône 1.
A 150 pieds plus à l'ouest, on trouve un affleurement de schiste rouge, sans aucun mort-terrai.. Ce schiste à une plasticité assez faible, mais il s’améliorerait en pourrissant. Il cuit rouge au cône 010 avec un retrait de 0 pour cent et une absorption de 1426. Il fond au cône 1.
On trouve cependant des schistes gris, sous forme d'escarpements bas le long de la côte, sur une distance d'au moins 150 pieds, au nord-est de Glace Bay, immédiatement en face du puits No 2. A l'extrémité nord-est de ces aflleurements, les schistes sont surmontés par une mince couche de grès, qui disparaît vers le sudouest pour faire place à une couche mince d'argile caillonteuse, Ces schistes pourraient s'exploiter sur une certaine distance à partir de la côte, mais il faudrait enlever probablement beaucoup de morts-terrains. Un échantillon prélevé pour l'essai, Sest pétri avec 132 pour cent d’eau en une pâte modérément plastique dont la résistance à la traction s'élevait, pour la briquette séchée à Pair
à 58 livres au pouce carré, Environ 30 pour cent de la masse passait au tamis de 260, Le retrait à la dessication était de 61
pour cent.
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A la cuisson on obtenait les résultats suivants (briquettes moulées humides) :
Cône Retrait au feu Absorption Couleur € { ‘ e 2 s É ji 010 Il 16 72 Rouge clair 05 36 6 74 Rouge foncé 03 46 5'53 | 1 | Fusion
Ces briquettes moulees humides étaient très sonores et bien colorées, même au cône 010, Une briquette pressée à sec présentait au cône 03, une bonne ténacité et une jolie couleur rouge,
Une décomposition lente à l'air améliorait sûrement les quali tés industrielles de ce schiste à briques.
A l'est de Glace Bay.—la côte, à l'est de Glace Rav, laisse apparaître le Houiller Productif. Ces formations font place au Miüllstone Grit aux environs du Cap-Percé. Elles sont très visibles dans les falaises, et sont formées des mêmes éléments, grès et schistes interstratifiés avec grès dominants,
En quelques points se montrent des couches d'un schiste brunâtre, se fissurant facilement, mais assez gréseux, pour lequel on pourrait tenter une exploitation. Un des meilleurs aflleurements de ce schiste se trouve sur la côte même, immédiatement à l'est de l'entrée du port de Glace Bay, au point où la ligne d'escarpements S'abaisse (Planche IX). Les couches qui plongent vers le nord sous un petit angle, n'ont pas moins de 10 pieds d'épaisseur et ne sont recouverts d'aucun mort-terrain sur une longueur de 75 à 100 pieds. Vers la côte les terrains s'élèvent relativement peu et les schistes pourraient être facilement enlevés dans cette direction,
Un échantillon fut prélevé pour essais. Après avoir été broyée et être passée -ntiérement au amis de 40 dans le but d'améliorer sa plasticité, ce qui arriva en effet, la substance fut pétrie avec 176 pour cent d'eau. Le retrait à Fair se monta à 5 pour cent, et la résistance movenne à la rupture à 67 livres par pouce carré,
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1 53 1 15 C'est un schist qui euit en un beau roug et donne un: brique rouge. les nécessaire di brover et de le laisser pourrir à l'air, si on veut éviter des ennuis au moulag
Le Millstone Grit qui afleure sur la côte nord de Cow Bay m renferme que peu de couches schisteuses, : varemente de schistes
Honvy a quun petit nombn appartena un Houiller Productif, autour du Port Morien, mais la veine Blo-khouse, des mines de la North Atlantie Coal Co. de Port Morien. repose sur des argiles dites réfractaires. [ne nous fut pas donné de les voir en place, mais nous pûmes prélever un
échantillon d'ur grand tas qui avait été fait sur le carreau de la mine par M. Richardson, ancien directeur des travaux de là mine,
Les essais suivants montrent que ce n'est pas un matériau
réfractaire.
L'argile donne une pâte bien plastique avec 15: pour cet
d'eau et 334 pour cent de la masse passe au tamis de 200, Ka résistance movenne à la traction est de 64 livres par pouce carré et le retrait à l'air est de 5-6 pour cent,
vants
Les briquettes moulées humides donnent les résultats
à la cuisson :
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Les briquettes prrssées à sec cuisent dur au cône 03 avec un
absorption de 19 pour cent.
Mine Toronto. —Dans l'été 1909 la Colonial Coul Co à en exploitation, près du port de Petit Bras d'Or, une vieille de charbon qui n'avait pas été travaillée pendant 30 ane. entrées avaient été pratiquées, l'une était une galerie qu | d'un point du Petit Bras d'Or, l'autre une descenderie qui p d'un certain endroit de la colline, près de la route.
Dans la galerie, le charbon est recouvert d'un schiste mou, mals nous ne primes aucun échantillon dans ee sehiste l'exploitation eut été impraticable, Dans la desc nderie, | est formé d'une minee couche de grès suivie par à peu I pieds de schiste: le mur est un «chiste plastique, appelé réfractaire, d'une épaisseur de 12 à 15 pouces. Nous en p un échantillon non pas parce que nous pensions qu'une coue 12 pouces put être assez importante pour l'exploitation, mais que nous voulions nous rendre ‘ompte des possibilités de gris d'argile réfractaire dans la région de Sydney. Dans quelque une couche d'argile de 12 pouces peut donner une quantité ( dérable de matériaux lorsqu'elle accompagne une conche de bon en exploitation. Si une couche d'argile, même aussi épaisse que celle-là, pouvait être enlevée par suite d'opéra minières conduites sur une très grande échelle, il est certain « en retirerait une grande quantité de matériaux. Il resterait demment une certaine incertitude: la couche peut S'épaissir bien que s'amincir.
Ainsi que les essais l'indiquent, ce matériau n'est pas ré taire, mais c'est une des meilleures argiles du Houiller Prod dans le district de Sydney,
C'est une argile douce, collante, dont 322 pour cent « masse passe au tamis de 200, Avec 272 pour cent d'eau, donne un produit dont le retrait à Fair ect de © pour cent, résistance movenne à Ja rupture est bonne, elle s'élève à 1 livres par pouce carré.
A la cuisson, les briquettes moulées humides donnent
résultats suivants:
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Les briquettes n'étaient pas très dures au cône 010, mais elles étaient très sonores au cône 05, et dures d'acier au cône 03.
Sans aucun doute cette argile pourrait être travaillée à see à la presse, mais les essais de laboratoire montrent que la cuisson devrait atteindre le cône 1, si l'on veut une bonne brique.
Bassin de Sydney.—On à signalé une autre argile * réfractaire” dans le puits d’aérage du siège No 4 de la Nova Scotia Steel and Coal Co., mais elle donne un matériau gréseux, dur et probablement sans grande valeur.
Immédiatement au-dessus de Pargile on trouve cependant un lit de 3 pieds d’un schiste doux, mais un peu carbonacé, contenant de nombreuses empreintes de plantes. Il donne un matériau sablonneux, mais assez plastique après brovage et pétrissage avec l'eau. Son retrait à l'air était de 45 pour cent; à la cuisson le retrait était pratiquement nul au cône 010, mais il s'élevait à 1 pour cent au cône 03 et à + pour cent au cône 1. Les absorptions correspondantes à ces 3 cônes étaient de 12:71, 771 et 517 pour cent, El cuisait en jaune chamois. On pourrait s'en servir pour faire des briques de revêtement, si on en pouvait extraire suffisamment.
Bassin de lictou.—Wans ce bassin houiller, dont les villes de New Glasgow, Stellarton, Westville et Thornburn sont les centres d'exploitation, on rencontre un grand développement de schistes appartenant au Houiller Productif,
Ce houiller productif est formé de schistes de grès et de couches de charbon ayant dans l'ensemble un plongement vers le nord. Ces sédiments sont plissés localement et sont recoupés d'un certain nombre de failles.
Les schistes ne sont pas distribués d'une façon uniform le bassin et ne présentent pas tous les mêmes caractères, üinsi que les schistes des environs de New Glasgow sont & doux au toucher, mais assez riches en carbone, tandis qu'aux rons de Thornburn, les schistes sont rares et les grès domin
A Westville la plupart des schistes sont très charbonne:
Jusqu'à présent l'exploitation des schistes s'est limité tout aux environs de New Glasgow et à Westville,
Les meilleurs aflleuremests de schistes dans le distri trouvent le long de MeCl Han Brook, de Shale Brook et de | River.
Les travaux les plus importants sont ceux qu'a ouvel Standard Drain Pipe Co. dans les dépôts que longe le rui MeClellan (fig. 11), environ à un quart de mille à Je Les schistes noirs grisâtres atourent sur environ 30 pieds et recouverts d'une argile rougoeâtre contenant des cailloux i. Ces schistes dont la dir ction est nord-ouest et le pendage de vers le nord-est contiennent de petits lits discontinus de cor tions de sidérose. Lorsque l'ensemble n'est pas parfaiter broyé, cette sidérose provoque des fusions locales dans les P en Cuisson.
Le matériau frais est un schisté moyennement dur, doux toucher et qui, après brovage, et pétrissase avec 176 pour d'eau, donne une pâte assez plastique. Une fois sèche, cette laisse passer 31:29 pour cent de sa masse à travers le tamis #00. Non retrait à l'air est de 55 pour cent, et sa résista MoYenne à la traction est de 107 livres au pouce carré.
Les briquettes moulées humides se comportent comme sul la cuisson :
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L'urgile cuit dur et est emplovée dans ln Caibricut füuvVaux d'égouts et des briques creuses, La cuisson doit à duite cependant avec soin, à cause la présentes en assez quantité de matières charbonneuses. En fait nous düûrnu tenir les briquettes pendant plusieurs heures nu-des C, lors de nos essais au laboratoire, pour nous débarrasse: tement du carbone,
Des taches où des NOVAUX de carbonate de fer uA présenter dans l'argile: les briques sont alors sujette à au-dessous du cône 1.
Au nord de cutti irricre et non loin d luirers Standard Drain Pipe Co. se trouve un vieux ciel ou été pratiqué dans une couche aflleurant à pieds à x niveau de la rivière, «1 prolongeant jusqu'au-deseu
à briques de Brook. Ce ciel ouvert était prinitivement fournir des matériaux à la fabrique de tuvaux, mais on dut donner à cause des nombreux lits de con. rétions ‘u po Vue stratigraphique cette couche est plus haute que cell exploite à la manufacture de la Domivion Fire Brick an Co., un peu plus en amont,
A cette manufacture on a ouvert une irrière tout cot ligne de rivage, On Y extrait un schiste noir grisâtre et de toucher (Planche X) qui se trouve être le matériau li plus 1 taire qu'on exploite dans le district, Nous donnons e1-desso propriétés de ce schiste,
Avec IS pour cent d'eau il donne une pâte douce et pla dont le retrait est de 5 pour cent et la résistance moyenne traction de 98.5 livres au pouce carré. A peu près 59 pou de la substance broyée passe an tamis de 200.
A la cuisson, les briquettes moulées humictes se comp conne suit:
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Les briquettes ne sont pas suffisamment dures au cône 010, mais elles ont une bonne consistance au cône 05. Le schiste est dur d’acier au cône 03 et conserve sa forme jusqu'au cône !, malgré que certaines parties, un peu vitrifiées, gonflent légèrement. La substance est beaucoup plus réfractaire que celle qui provient des schistes de la Standard Pipe Co.
On trouve en affleurement, près d'un gué sur le ruisseau Brook environ à un demi-mille à l’est sud-est du pare de Trotting, une couche épaisse de schiste noir, avant l'aspect d’un schiste pétrolifère. Ce matériau ne convient nullement à la fabrication des briques, car il est très gréseux et peu plastique. Il cuit en rouge avec un faible retrait à l'air et à la cuisson, et fond un neu au-dessus du cône 03. Son absorption varie de 19-02 pour cent au cône 010 à 14-24 pour cent au cône 1.
A quelque distance à l'est de New Glasgow, sur la route de Woodburn on rencontre des affleurements de schiste gris dans le lit d’un petit ruisseau. La situation de ce schiste le rend difficilement exploitable. Ce n’est pas un matériau réfractrire car il cuit en rouge foncé et est pratiquement vitrifié au cône 1. Les essais de cuisson donnèrent :
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Le ruisseau Coal, affluent de F'East River, recoupe la d des couches dans le district au nord-ouest et au nord de St
Les couches plongeant vers le perd-ouest, on rencontre sivements des couches de plus en plus récentes, lorsqu'on de courant.
La plupart des schistes rencontrés ainsi sont de charbonneuse, mais il en existe plusieurs entièrement dé de ces impuretés,
L'un d'eux se trouve entre Ha veine No 3 et 1 McGregor. Il alleure immédiatement au nord-ouest du Coal et sur le bas-côté sud de Fancienne route de Middle
La substance pétrie avec 17 pour cent d'eau donne un assez plastique dont le retrait à la dessication atteint 5 pe et la résistance moyenne à la traction de 69 livres par pouc De ce schiste, prêt au moulage, 6-4 pour cent passe à tr tamis de 200,
À Ja cuisson les briquettes moulées humides donnè résultats suivants :
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Les briquettes pressées à sec donnent un matériau co au cône 03 avec une absorption de 12-20 pour cent, La qui convient pour les briquettes correspond au cône 1.
Les briquettes moulées humides donnaient au cône matériau assez grossier de grain, mais bien sonore, par ci couleur était peu satisfaisante, Au cône 03, la vitrificati complète, et à la cassure on pouvait voir que de nombreux étaient empâtés dans un ciment fondu.
Ur autre échantillon fut prélevé le long du ruissear environ à un demi-mille à l'ouest du puits Allan de j'Acad
oupe la direction rd de Stellarton.
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DÉPOTS D'ARGILE ET DE SCHISTES i!
Company. L'aflleurement n'a pas moins de 12 pieds d'épaisseur et se trouve au milieu de schistes poire, fendillés que lon rencontre d'une façon continue le long ou ruisseau Brook depuis la vicille route de Middle River jusqu'a, puits Allan.
Bien que les schistes noirs soient très abondants, ils sont probablement trop charbonneux pour avoir quelque valeur,
Les autres schistes sont assez plastiques, lorsqu'on les pétrit avec 18-6 pour cent d'eau. La pâte présente un retrait à l'air de > pour cent et une résistance moyenne à la traction de 146 livres par pouce carré. Aprés le broyage qui précède la mise en briquettes, 332 pour cent de la masse passe au travers du tamis dé
Les briquettes moulées humides donnent les résultats suivants:
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La consistance était passable au cône 010 et bonne, très dure aux cônes 05 et 03. La vitrification est déjà complète au cône 1.
Les briquettes pressées à sec ont au cône 03 une bien meilleure couleur et une consistance bien plus grande,
Le long de la rive de l'East River et de l'autre cêté de la rivière à partir du puits Allan, on rencontre des afleurements schisteux dans beaucoup de ravins. Beaucoup d'entre eux sont trop charbonneux pour donner des matériaux utilisables en briquetterie. Un: d'entre eux afHleure dans un vallon, tout à fait visà-vis du puits Allan. Bien qu'il soit d'aspect peu encourageant au point de vue industriel, nous en fîmes l'essai pour voir comme il se comportait.
Bien que le schiste ne fût pas très dur, il donna une pâte sablonneuse, grossière, peu plastique avec un retrait à l'air de 33 pour cent, [Il cuit rouge et dur d'acier au cône 03 avec une
absorption modérée de 9:36 pour cent, Na faible plasticité ren assez délicates les opérations de moulage, et son caractère char eux exigerait Une cuisson lente et soignée,
Pendant plusieurs années on a fabriqué à Westville briques avec un schiste dur, gris noir, trouvé sous la veine de l'Intercolonial Coal Company. La couche à 4 pieds d'é seur, Le schiste cuit en jaune chamois, ais bien que sa fi L'arrivée qu'au cône 14, on ne doit pas le considérer comm matériau réfractaire comme certains le croient.
Le schiste, une fois pulvérisé, se pétrit avec 13 pour d'eau en une pâte gréseuse, mais passablement plastique. retrait à l'air est de 36 pour cent et sa résistance moyenne traction de 60 livres par pouce carré. Les briquettes moi humides se comportent ainsi :
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Les briquettes ne furent pes portées à des températures élevées, mais le point de fusion fut déterminé et correspo peu près au cône 14. A cause du caractère charbonneux substance, de grands soins ont été pris pour chasser tout le bone à la cuisson et éviter les parties centrales noires et le go ment des briques.
L’argile peut être traitée + aux machines en pâtes d soit aux presses à see. Les bri tes pressées à sec ont une b consistance au cône 03 avec tue absorption de 9-25 pour ce
Bassin d'Inverness.—Un petit bassin houiller se trouve s: côte du Cap-Breton, dans la région qui entoure Inverness. Houiller Productif affleure sur le rivage, à la fois au nord « sud de la vilie; le bassin est peu profond et enfonce à ! dans les eaux du golfe St-Laurent.
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On s'est peu occupé des argiles de cette région, le charbon seul ayant paru digne d'intérêt.
Les falaises qui forment le rivage au sud d'Inverness renferment un certain nombre de bons aflleurements, mais très peu semblent être 1: féressants, car la plupart des lits sont des lits de gres.
Environ à un huitiéme de mille aû sud de l'étang de Melsane, se trouve une veine de houille de 21% pieds, qui repose sur une couche de schiste bigarré argileux d'au moins 8 pieds d'épaisseur,
Cette argile est douce et plastique, Les essais suivants nous donnent ses propriétés,
Pulvérisée et prète au moulage 61 pour cent de sa masse passe au travers du tamis de 200, Pétrie avec 212 pour cent d’eau, elle donne une pâte dont le retrait à l'air est de 5:7 pour cent, et la résistanee moyenne à la traction de 145 livres au pouce carré.
Les briquettes moulées humides se comportent comme suit à la cuisson:
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Les briquettes cuites au cône 010 étaient sopores: celles cuites au cône 05 étaient dures d'acier. Au cône de #ombreuses am-
poules commercent à apparaître. La mat vét en br ment boursoufllée et viirifiée au cône
Au nord 4e l’étang de Melsaac, les falaises bass forment la côte montrent des couches de schistes et de g ant vers l- sud.
Un petit échantillon fut prélevé dans le sehi mi-chemin entre la mine Inverness et la Biz River peu près à 800 pieds de la ligne de séparation enti de la compagnie houillère et l'ancienne propriét.
Sechiste est urgileux 5 il plonge faiblement (à peu pres 15) l'ouest et sa direction est cell du nord, fl est recouvert de
Le matériau est doux au toucher et assez plastique lors le pétrit avec 22 pour cent d'eau. A la dessication le retra de 5 pour cent, Au cône 010, le retrait est de N pour l'absorption de 1S.06 et la couleur chamois. Au cône 04 ler est de 7 pour cent, l'absorption de 542 pour cent et la co rouge, euit dur d'acier au cône 0% et présente une | couleur, La couche est difficilement exploitable à cause faible épaisseur,
On trouve plus au nord le long de la côte d'autres aff ments de schistes sablonneux, Des essais ont montré que m la presence de sable, ces schistes donnent une masse très plus avec 144 pour cent d'eau; le retrait à l'air est de 441 pour Au cône 010, le retrait à la cuisson est de our cent, labsor de 16:01 pour cent et la couleur chamois in peu rougeitre, cône 03 le retrait est de 3 pour cent, l'absorption de S-80 cent, et la couleur rouge. Les briquettes cuites à cette der température sont bien dures.
Le dépôt le plus considérable de l'endroit est constitué l'argile qui surmonte la veine de 13 pieds où veine Hussev. en trouve un bon afleurement le long de la Big River, au d'Inverness. On a pratiqué là une entrée en galerie connue le nom de galerie Hussey.
Cette argile qui recouvre la veine de houille, est très pri elle est grise et semble plastique, Non épaisseur varie de 18 ces à près de 3 pieds, Elle est surmontée à son tour par une : de charbon de 1S pouces qui supporte un schiste noir, Ce de schiste ne put pas être échantillonné convenablement à cause éboulis provenant de la partie supérieure de l'escarpement.
L'argile inférieure est très plastique, et semble d'houevu tout sable grossier. On y rencontre cependant de temp. 2 ti des nodules de pyrites,
Ni cette couche argvileuse s’exploitait elle devrait être dé en méme temps que la veine de charbon de 13 pieds: comm partie supérieure de cette couche renferme également du charbon, l'exploitation serait possible.
DÉPÔTS D'ARGILE ET DE SCHISI ES 1 res 15) vers Les essu suivants rendent conte los oropt s «le ‘argile uvert de AE le la galerie de Husses ique lorsqu'on C'est une argile très douce, coliante, tamis jui « tiert telle. le retrait est ment de sable que le tamis de 200 ne lai pue 3 pour N pour cent, ent de Ja masse, Le pétrissase demend éiucoup «d'eau e 03 le retrait CSN pour cent); le retrait à Pair est de N°5 pour cent, La et la cou! + résistunee movenne à la rupture est de 206 fivres DA pollee carré, e une bonne Les essais de cuisson sur les briquettes moulées humides ont donné \ cause de sa les résultats suivants :
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être dépilée C’est une des meilleures argiles de la Nouvelle-Evosse et on
; comme la en voit facilement plusieurs utilisations. Elle ferait de bonnes
ent du bon briques pressée. Mélangée avec des dégraissants, de l'argile déjà
cuite par exemple, elle pourrait faire des briques réfractaires.
Sa grande plasticité, la compacité qu'elle acquiert à la cui: permettraient d'obtenir des objets en grès. Enfin, c'est une va d'argile analogue qu'on emploie en mélange avec l'amiante à courte pour faire de lasbestic,
On retrouve la même veine de 13 pieds sur le ruis McClellan, entre la Big River et le ruisseau Kennedy, mai plongement est très faible, et ne dépasse pas 10° vers lo L'argile ne semble pas aussi propre que dans la galerie Hu Les propriétés données plus loin montrent que son caractèr un peu différent,
La substance est très plastique et 50 pour cent de l'ense passe au tamis de 200. Pétrie avec ?S pour cent d'eau, elle d une pâte dont le retrait à l'air est de TS pour cent et la résist moyenne à la tension de 164 livres au pouce carré.
Les briquettes moulées humides se comportent comme la cuisson:
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Il faut remarquer que l'argile cuit en un matériau com à un cône très bas (03) tout en conservant sa couleur cha Elle garde sa forme jusqu'au cône 1, et pourrait sans aucun d servir à la fabrication des grès ordinaires,
On obtient au cône 1 une bonne brique pressée dont lab, tion est de 6:40 pour cent et la couleur chamois.
On trouve aussi des aflleurements de la veine de 13 ] parallèlement à sa direction, le long du ruisseau Kennedv, au de la Big River, mais le pendage est vertical. Bien que, d'a M. Beaton, la présence de l'argile réfractaire soit connue, la face du sol s'est tellement effondrée qu'il ne nous a pas été pos
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PLANCHI
NII
Lits de schiste et d
grès au nord de Port-Hood, €
de recueillir un échantillon. Le mur de la veine est formé à cet endroit d'un schiste siliceux contenant des empreintes végétales, L'épaisseur de ce schiste n'est pas cor ue exactement, mais la matière est tout à fait plastique malgré son caractère sablonneux. Son retrait à l’air est de 44 pour cent, et son retrait au feu n’atteint pas 1 pour cent aux cônes O1 et 03. Pour ces mêmes cônes l'absorption dépasse légèrement 16 pour cent.
Il est douteux que cette argile ait une grande valeur employée seule, mais on pourrait la mélanger avec l’argile supérieure,
Bassin de Port Iood.—Ce petit bassin de Houiller Productif, entouré par le Millstone Grit, se trouve sur la côte occidentale du Cap-Breton. Le Houiller Productif forme une sorte de gouttière dissymétrique allongée à peu près du sud-ouest au nord-est, et ne renferme qu'une couche de charbon exploitée.
Au nord comme au sud de Port Hood les affleurements se suivent d’une façon assez continue,
À partir de Port Hood en se dirigeant vers le nord, les falaises montrent une série de schistes et de grès interstratifiés {Planche XITT), Tantôt ce sont les grès qui dominent, tantôt ce sont les schistes, mais toujours les schistes renferment trop de lits gréseux pour être exploitables,
Il est douteux que l’on puisse utiliser ces schistes du nord de la ville à moins que l’un d’entre eux ait une valeur particulière, par exemple comme terre réfractaire: on pourrait alors l’exploiter souterrainement. Comme on les désigne communément sous le nom d'argile réfractaire et que beaucoup pensent qu'ils le sont réellement, on fit des essais sur plusieurs échantillons.
L'un d'entre eux, provenant de l'épaisse couche schisteuse qui affleure sur la côte à quelques centaines de pieds au nord du Cap Linzie, cuisait rouge et n’était pas réfractaire.
Un autre échantillon fut prélevé dans le schiste argileux qui surmonte le grès, au-dessus de la carrière du cap Lingie. La couche ; gileuse n'est pas épaisse et si des essais en furent faits, C'est pare que la substance passait pour être réfractaire.
La substance est tout à fait plastique ; elle cuit rouge, mais pas très dure, Elle est cependant dure d’acier au cône 03. Le retrait à l'air est de 6 pour cent et le retrait au feu de 6-5 pour
cent, avee une absorption de %24 au cône 03. Elle n'est pas réfractaire,
On trouve des affleurements de schiste sur la côte, au nord du quai du gouvernement à Port Hood. Ils ne sont visibles qu’à marée basse,
Ce schiste doit être classé purmi les terres à briques ordinaires, Il est assez râpeux au toucher, mais donne une pâte assez plastique avec 194 pour cent d'eau. Son retrait à l'air est de 5 pour cent, Au cône 010, son retrait est de 0-ÆE pour cent et son absorption de 13-69 pour cent. Au cône 03 le retrait est de 5 et l'abscrption de 411. Ce schiste cuit rouge et dur au cône 03, mais il n'est pas réfractaire.
Au sud de Port Hood les rochers qui forment la côte sont presque tous des grès. Quelques schistes commencent à apparaître à deux milles au sud de ja ville, en un point où la côte s'infléchit légèrement vers le sud-ouest en recoupant la stratification sous un angle très aigu.
Un de ces schistes, d'une couleur légèrement verdâtre et d'un toucher assez doux, est assez plastique. Il donne avec 33 pour cent d'eau une pâte dont le retrait à l'air est de 6 pour cent.
Au cône 010 le retrait est inférieur à 1, l’absorption de 20:18, et la couleur chamois.
Au cône 03 le retrait est de 6-3 et l'absorption de 12-62 pour cent; la couleur est rose Ce schiste pourrait s'employer dans la fabrication des briques ordinaires. Il cuit dur d'acier au cône 03,
Un peu plus au sud, en un point situé à S-50°-W de l'extrémité nord de l'île Henry et à S-25--E de l'extrémité sud de l'île Smith, apparaît une bande assez longue d'un schiste argileux bleuûtre. Cette bande plonge verticalement et a 8 à 19 pieds d'épaisseur. (Planche XIV). Cest en fait la seule couche importante que l'on rencontre depuis Port Hood jusqu'au port de Judique.
Ses propriétés sont les suivantes:
Argile plastique et douce, donnant avec 29-4 pour cent d'eau une pâte dont le retrait à l’air est de 5-8 pour cent, et la résistance
moyenne à la traction de 65 livres au pouce carré,
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BRIQUETTES MOULÉES HUMIDES
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L'argile cuit dure d'acier au cône 05 et donne un produit très doux au toucher et d'une bonne couleur. Elle pourrait être utilisée pour poteries ordinaires, tuiles où conduites,
Jmmédiatement en arrivant au port de Judique, le Houiller Productif fait place aux schistes et aux lits de gypse du carbonifère inférieur, Un échantillon de ce schiste s'est montré, aux essais, d'un caractère sablonneux et peu plastique. Son retrait à l'air est par conséquent petit (3-6 pour cent). Il cuit en un beau rouge et s'améliorerait par pourrissage,
Au cône 010 le retrait est de 0:3 et l'absorption de 15:70 pour cent; la couleur est rouge. Au cône 03 le retrait est de 43, l'absorption de 8:20 et la couleur rouge brun.
Ce schiste pourrait faire des briques ordinaires, mais la présence de concrétions et de cailloux parsemés dans sa masse, rendrait nécessaire un brovage préliminaire aux cylindres.
Bassin de Joggins.—Ce bassin renferme un certafn nombre de lits schisteux particulièrement bien exposés dans une coupe
LEGLNO G Pres o/ Dr mé Sonds'one Shaly
Sanastone FIGURE 12.—Section à un mille de Joggins, N -E
er mrmemnrmenrn non
remarquable le long des falaises que domine te rivage de la ba de Fundy (1) (Planche NV).
Bien que les couches schisteuses soient nombreuses dans Houiller Productif (fig. 12), il v a plusieurs conditions qui em} chent l'exploitation rémunératrice de la plupart d'entre elles :
(1) Les couches épaisses sont peu nombreuses,
(?) Les lits de grès abondent au milieu méme des schistes
(3) Les couches sont généralement trop redressées po donner de larges affleurements, mais pas assez cependant pour travailler sans enlever le manteau de morts-terrains.
(4) Bien que la mise à bord directe soit possible, les haut marées la rendraient assez difficile,
La houille à Joggins provient «de la veine connue sous le no de veine Joggins, Cette veine renferme en son mileu un lit d'u argile schisteuse, d'un gris sombre, épais de moins d'un pied certains points et épais de trois en d'autres. En ces dernie points c’est, où bien un schiste compact ou bien un mélange schiste et de grès.
Actuellement on n’exploite que la partie supérieure de veine Joggins, et le schiste forme le mur des chantiers. ( n'entame le schiste que dans le cas où on a besoin de hauteur.
L'échantillon qui a été prélevé dans la mine de la Maritin Coal, Railway and Power Co. de Toggins représente un moyen de la couche schisteuse médiane, C'est un schiste dur lorsqu vient d'être abattu, mais qui se désagrège vite à l'air. Il se pétr avec 17 pour cent d'eau et donne une masse assez plastique do le retrait à Fair est de 5-1 pour cent et la résistance moyenne la traction de 58:5 livres au pouce carré.
A la cuisson il se comporte comme suit:
Cône Retrait au feu Absorption Couleur € # VA n5 3'6 6 72 | 03 3 5:00 # 3 ! Fusion
(1) Les détails de cette remarquable coupe se trouvent dans lt ‘* Proceedings and Transactions of Nova Scotia Mining Institute.” V XI, part 3, pages 417-550.
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Lits alternants de schiste et de grès à Joggins, NE.
Dre
Au cône 010 la brique est d'un beau rouge, Au cône 03 ell ext dure d'acier, Ce schiste pourrait donner des DrHqUuex or naires où des briques préssees, its non des briques de carrelag
A l'extrémité septentrionale des falaises, qui montrert tou jours le Houiller Productif, apparait une couche épaisse d'aril lu type de Cranberrs iead. La puissance est voisine de 30 pieds Un manteau de 10 pieds de grés surmonte cette couche, mais ‘'aMeurement at tout à fait large. CFig. 12) Aucun essai nm ‘ut effectué, mais on pourrait sans doute tirer de là des matériaux à briques,
Aucun affeurement n'apparaît plus au nord, le long de ln côte, jusqu'à Lower Cove, où l'on trouve dans la carrière de pierre à meules ouverte dans le Millstone Grit, un schiste rougeñtr surmontant le grès. Ce schist est semblable au type Cranberrs Head, et n'a pas moins de %4 jued< de puissance. Sion venait à l'exploiter pour en faire des briques, on devrait le dépiler par une longue et étroite tranchée,
Environ à un tiers de mille au sud du pont qui traverse Je ruisseau MeCarren, au sud de Joggins, & trouve une couche di schistes rougeâtres, épaisse de 15 à 20 pieds, surmontée par des bancs alhernants de s<chiste et de gres. Cette couche de s«chiste est la seule inportante qu'on rencontre en suivant la côte, qui n'est formée jusqu'à ce point que par une succession de minces bancs de schistes et de grès alternants.
Nous ne pouvons rien dire des qualités de ce matériau, l'échantillon s'étant égaré pendant le transport,
Il existe une couche de schistes de 15 pieds de puissance à la pointe Rogzed Reef, à deux milles au sud de Joggins, On pourrait l'utiliser pour briques, mais le tonnage est peu important.
PERMIEN
Le Permien se rencontre: (1) dans une rie de basine isolés le Tong de la côte nord depuis la baie de Chignecto jusqu'un peu au delà du port de Merigomish: (2) dans un bassin au sud de Joggins.
Dans l'état actuel de nos travaux, il nv a pas de couches
iiportantes de schistes où d'argiles dans le Permien, sauf aux
environs de Woocdburn, à l'est de Now Glasgow, La région qui entoure Woodburn se trouve dans le conglomérat Permien d'apres la carte de Poole du bassin houiller de Pictou: mais une carte publiée par la Commission Géologique du Canada place la imite méridionale du Permien un peu plus au nord, et situe les argiles de Woodburn dans le Millstone Grit. Nous n'entrons pas dans la discussion et nous placons ces argiles dans le Permien.
Les afleurements ne sont pas très abondants dans la région et n'apparaissent sous forme d'argile qu'en deux points,
Le premier se trouve sur le rnisceau Small, environ à un mille au nord-ouest de la station de Woodburn, le deuxième à un mille au nord de là même station, au niveau du pont des voitures,
Le premier gisement à été reconnu d'abord par M. M. E. Sutherland qui fit les premiers travaux le long du ruisseau Small et fit un sondage de reconnaissance, [l obtint la section suivante :
DNA Motte re SCC Er # à 6 pieds Argil: rouge ...,.... A + pieds Argile bigarrée et blanc bleuâtre .. 11 pieds Argile schisteuse rouge ........... 125 à 150 pieds
L'épaisseur actuelle de l'affleurement sur la berge le long du ruisseau ne dépasse pas 6 pieds, et l'épaisseur donnée plus haut a été obtenue parce qu'on cherchait du charbon.
Le terrain monte assez raide . partir du ruisseau et si le gite devait exploiter il faudrait commencer par des travaux importants de surface,
Les propriétés de l'argile sont les suiventes:
Eau nécessaire au pétrissaue IN:5 pour cent : plasticité, excellente: plus fin que 200 mesh, 356 pour cent; retrait à l'air 7.6 pour cent: résistance moyenne à la traction 190 livres par pouce
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BRIQUETTES MOULÉES HUMIDES
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Les briquettes ont une bonne couleur jusqu'au cône 03: elles ont alors presque dures d'acier, En fait les briquettes étaient modérément dures méme au cône 010 \u one 1, les briquettes étaient comme tachetées, et au cône 03 de nombreux points étaient fondus, Ces phénomènes S'accentuaient beaucoup au cône Let ci sont eux qui provoquerent sans doute le foisonnement, Les brie
quettes gardaient cependant leur forme jusqu'au cône 9,
Une briquette pressé et moulée à se prés ntait au cône 03 une absorption de S-21 pour cent, L'argile travaillée ainsi à sec
ionnerait de meillurs résultats, si on la cuisait au cône 1.
Que'ques-unes des briquettes moulées humides furent comprinées et cuites au cône 03, On obtint un produit d’une belle cour chamois et d'une dureté d'acier.
Cette argile ne doit pas etre constdéree comme réfractaire, ais comme terre propre à la fabrication de briques de façade et
peut-être de terra-cotta où de revêtement incombustibles,
Les deux analvses ci-dessous, faites par A. F4 MeCallum, d'Halifax, représentent Ja composition d'échantillons prélevés par
M. Sutherland, d'H:' . sur les parois d'un puits de prospection
reusé dans la couche du ruisseau Small, Elles montrent de ietères Variations dans la composition de l'argile, et pourraient
aire
croire que ces terres sont plus réfractaires qu'elles le <ont en réalité.
I II
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Les affleurements ne sont pas assez nombreux pour pouvoir relier stratigraphiquement d’une façon certaine l'argile du ruisseau Small et l'argile qui apparaît à un mille au nord de Woodburn, mais des simples observations que nous avons pu faire nous croyons pouvoir dire que l'argile du ruisseau Small appartient à un horizon inférieur, et qu'entre les deux argiles à l'ouest du bane de Woodburn se trouve une couche caleaire,
Le matériau que lon rencontre au nord de la station de Woodburn est une argile schisteuse, bivarrée, d'une puissance d'au moins 15 à 20 pieds. Le bane plonge vers le nord sous un petit angle. A sa base, qui se trouve environ à 10 pieds au-dessus du niveau du ruisseau, apparait le calcaire, Il serait impossible d'enlever Fargile bien profondément dans la colline sans enlever également un épais manteau de morteterrains. Par contre on pourrait exploiter sur une certaine longueur parallèlement à Ja direction, sans avoir à déplacer de grandes quantités de terre superficielle.
L'argile renferme de petites concrétions sablonneuses, dissé-
minées dans sa masse: mais ées concrétions so broient facilement,
L'argile ressemble un peu à celle du ruisseau Small, mais elle appartient 6° 1emment à un horizon plus élevé, Nes caractères
phvsiques sont le suivants:
L'argile se pétrit en une pâte douce et bien plastique avec US pour cent d'eau: son retrait à l'air est de 6 pour cent et sa résistance moyenne à la traction de 15? livres au pouce carré, Environ 64 pour cent de l’ensemble passe au tamis de 200,
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Les briquettes moulées humides donnent les résultats suivants
à la cuisson:
Cône Retrait au feu Absorption; Couleur
010 03 Rouge
03 33 Rouge foncé 1 43 | Rouge brun 3 L Î “ “
Les briquettes étaient presque dures d'acier au cône 03 et entièrement dures au cône 1. Elles avaient une jolie couleur an cône 0%, mais au cône elles étaient plutôt foncées, et contenatent de nombreux points fondus. Cette argile, pressée à sec et cuite au cône 1, donne de bonnes briquettes. On pourrait probablement l'utiliser pour briques de facade, pour revêtements incombustibles ou même pour faïences décoratives,
PR UOTE NT Cr
CHAPITRE Il
ARGILES PLEISTOUENES,
Ces argiles peuvent se diviser grossiérement en deux caté-
vories: (1) les argiles glaciaires, assez souvent caillouteuses, mais
très plastiques, cuisant rouge; (2) les argiles d'estuaire, générale
haie
ment très zonées, tout à fait plastiques aussi et cuisant rouge. Quelques arviles comme celles d'Eden Siding, ne rentrent, à proprement parler, dan, aueune des catégories précédentes: ee sont probablement des remariements de drifts argileux, La description des dépôts est faite en suivant leur situation
géographique de l'est à l’ouest,
Rivièr: Mira.—1la rivière Mira se jette dans la baie Cow, à
la station Mira, sur le chemin de fer Svdnev à Louisbourg Ni l'on remonte ce cours d’eau à partir de la iner on passe d'abord dans une gorge étroite appelée Mira Gut, puis la riviere s'élargit en un lac parsemé d'îles, pour se rétrécir ensuite sur un petit parcours. Les rives de ce lac sont formées en plusieurs points de collines basses renfermant souvent des argiles et sables en banes & alternants, Ces dépôts ont évidemment Île caractère de dépôts d'estuaite et, bien qu'un peu sablonneux, ils ressemblent à ceux e la vallée d’Annapolis.
Lors de notre visite, laWira River Brick Co. exploitait un de ces dépôts situé environ à # milles de la station de Mira River (Planche XIX).
Le banc d'argile se trouve à l'ouest de la manufacture: il
renferme à la base au moins 25 pieds d’une argile zonée bleue, surmontée par un lit assez nettement défini d’une argile jaunâtre, de ? à 3 pieds d’épaisseur, légèrement plus dense et plus siliceuse que Pargile bleue, Au sommet, vient un lit sablonneux et graveleux épais de ? à 8 pieds, dont les galets ont des origines fort diverses, beaucoup d’entre eux provenant de roches cristailines, On trouve encore de Pargile à Clay Banks, à #4 milles en amont et aussi à 1 mille et demi :n aval.
Pour utiliser cette argile il est nécessaire d'ajouter environ un tiers de sable pour combattre le retrait, malheureusement on
*0 COMMISSION GÉOLOGIQUE, CANADA ne cherche pas, à ln manutaeture, à tamiser le sable, L'argi chargée sur brouettes est roulée Jusqu'à une courroie trar. porteu qui alimente la machine de moulage, Cette courroie ne travail pas à sa pleine capacité,
l'argile bleue passe pour avoir plus de retrait que la jaun En tamisant le sable on obtiendrait une brique plus fine et bic souvent plus dure,
L'argile est moulée dans une machine en pâte molle, séch, en haies, et cuites dans un four Haigh continu à ? chambres,
Ce dépôt passe pour avoir été exploité il v a 42 ans: la pr miére briqueterie aurait été établie par un nommé Haile, à ‘emi-mille en amont de l'usine actuelle, I] Y à environ 40 an Caleb Huntingdon commença à faire des briques sur l'emplac ment de l’usine actuelle,
Les briques sont chargées sur bateaux plats et expédiées Glace Bay et à Sydney.
Les essais effectués sur ces argiles donnèrent les résulta suivants:
Le No TL correspond à l'argile bleue: le No IT à l'argile jaune le No TIT au mélange pour briques. Les résultats sont en colonn. parallèles pour comparaison,
BRIQUETTES MOULÉES HUMIDES
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Vue de la briqueterie à Sylvester, NE,
I IT III Cône 1 Retrait au feu... Presque fondu 2% 1% Absorption 14 06; 1:59 Couleur A Rouge Brun
I Cette argile employée seule est à peine assez dure au côn oo: elle est dure d'acier au cône 05, Elle donne une bonne brique pressée A see, au cône 05,
[I Cette argile est extrêmement sableuse, trop sableuse pour pouvoir être emplovée seule. On la mélange avec l'argile bleue.
III Ce mélange a des propriétés tout à fait différentes de celles de l'argile seule. Il contient environ 25 pour cent de sable spécialement ajouté. Il cuit en un brun rouge au cône OI et devient dur d'acier au cône 03. La vitrification est complète au cône 1. Il donne de bonnes briques pressées à sec, après cuisson
au cône 03.
Sydney et environs—Une bonne partie des environs de Sydney est couverte d'une argile jaunâtre, collante, plus où moins graveleuse par endroits. Cette sorte d'argile a parfois une réputation imméritée d'argile réfractaire due sans doute à ee qu'on la probablement employée pour cimenter les briques dans les foyers, ou pour revêtir des eubilots.
On trouve par exemple cette argile dans les terrains qui entourent le siège No 3 de la Nova Scotia Steel and Coal Compan. Le dépôt passe pour avoir en cet endroit une épaisseur de 30 pieds: il est possible qu'il en soit ainsi, mais la terre n'est pas réfractaire. On en fait simplement de bonnes briques.
On a trouvé aussi de l'argile sur les ruisseaux George et Leitch, près de leur embouchure dans le port de KSydner. On lexploite pour brique ordinaire, Les dépôts sont généralement peu épais.
Port de MeKinnon.—VW nv a aux environs ni briqueterie, ni carrière d'argile, mais on trouve des dépôts assez abondants d'une argile glaciaire à blocaux, de couleur rouge, un peu sèche, qui forment une sorte de manteau sur les collines basses qui bordent
la rive nord du lac Grand Bras ‘Or. Cette argile apparaît nettement sur les tranchées faites 1 long de la route qui dessert les nouvelles carrières de £ypse à l'ouest de l'embranchement d'Ottawa. Ce matériau pourrait servir à la fabrication des briques ordiriaires, aprés enlèvement des pierres et addition d'un peu de sable. Tl'est trop sec et trop pierreux pour être utilisé seul. Les essais suivants montrent ses propriétés,
L'argile pétrie avec 20: pour cent d'eau donne une masse plastique et très collante, dont le retrait à l'air est de 7-6 pour cent. La résistance movenne à la traction est de 222.3 livres au pouce carré et le tamis de 200 mesh laisse passer 61-6 pour cent de la masse, A la cuisson on obtint les résultats suivants:
BRIQUETTES MOULÉES HUMIDES
Cône Retrait au feu Absorption Couleur MERE de nr ES D A ne NU 010 0'4 14°27 Rouge 05 2'6 9° 92 Rouge sombre 03 3 10:19 ê E 2-3 Fusion
Au cône 010, le produit est assez et la couleur jolie, TI] ne fonce pas beauconp plus au cône
Quelques briquettes renferment ‘es taches blanches provenant évidemment de la calcination de grains de gvpse, mais leur présence n'est pas pernicieuse comme celle des grains de chaux qui s’éteignent à Vair,
L'argile convienueait à la fabrication de briques de bonne qualité, mais elle exigerait une addition d'au moins un cinquième où un quart de sable,
PBaddeck.—Ce village se trouve au bord ‘n lac Petit-Brasd'Or, environ à douze milles au nord-ouc. 4e Grand-Narrows. Les collines qui l'entourent sont couvertes d'un manteau de drift glaciaire, mais on y trouve aussi quelques dépôts superficiels d’une argile provenant probablement d'une sédimentation d’estuaire.
nette-
ert Îles iemnent Jriques peu de il. Les
inasse } pour Tres au ‘ent de
ir
ie. Il
inches , INals
NS (le
bonne uicme
-BrasrTOWS.
drift d’une uaire.
Briqueterie de Miller Brothers à Eden Siding, €
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Leur étendue et leur épaisseur sont impartaitement connues, ot un
petit nombre d’entre eux sont tout à fait voisins du rivage,
Un de ces dépôts à attiré particulièrement l'attention: c'est une argile bleue qui se trouve sur la propriété de €, L. Campbell, environ à un mille au nord-est du villas. Cette argile contient une substance bronzée, que le Dr, Hoffman a étudiée et décrite comme une espèce minérale nouvelle. sous le nom de baddeckite.
Comme il arrive souvent, l'argile à été appelée réfractaire sans raison apparente,
On relève des affleurements de cette argile, dans le bois, le long du ruisseau Miles, à peu près à 10 ou 20 pieds au-dessus du niveau du cours d'eau. La rareté des aflleurements, l'abondance des matériaux éboulés, rendent impossible l'évaluation précise de l'étendue du gisement. Des chiffres ne pourraient être donnés qu'après un certain nombre de sondages.
Sur le terrain, l'argile est de caractère à eu près semblable à celle qu'on exploite à Eden Siding, moins les nombreux cailloux.
L'argile est très douce, plastique, et d'un grain très fin puisque 94:6 pour cent passe au tamis de 200. La pâte, pétrie avec ?4:30 pour cent d'eau, donne, une fois sèche, un retrait de ? pour cent et une résistance moyenne à la traction de 56 livres au pouce carré. (Ces chiffres assez bas, sont semblables à ceux de l'argile bleue de la rivière Mira.
A la cuisson les briquettes moulées humides se comportent comme suit:
Cône Retrait au feu Absorption Couleur ER En a ——— — —— Le € 010 0:5 15 06 Rose À 05 43 9 SI Rouge clair 03 5 6 4:30 Rouge brun il 76 0 07 Brun foncé 3 Fusion
C’est une bonne argile À briques: on pourrait l’utiliser pour les poteries rouges ordinaires.
Eden Sidiny—KEden Siding est une halte sur la ligne de l'Intercolonial, à quatre milles au nord-est de la station de River Denys. On ÿ trouve à la surface une argile grossière, rougt brunâtre, d'origine glaciaire sans doute. Bien que cette glais renferme beaucoup moins de cailloux que les argiles glaciaires, elle ne présente pas les zones si caractéristiques des argiles d'estuair (Planche XXIT). Cette argile s'emploie dans la fabrication di briques ordinaires. Elle fend au feu, paraît-il, lorsqu'on l'emploie seule, Alors même qu'on ajoute du sab, :, les briques qu on obtient sont plus tendres que les briques faites avec l’argile de Shubénacadie; on est obligé de les sécher parfaitement.
Ilen est; paraît-il ainsi, même avec une addition de 10 pour cent de sable, Un échantillon fut étudié, sans mélange de sable : il donna les résultats suivants:
Eau nécessaire rissage, 5 pour cent; plasticité élevée: résistance moyenne à la traction, 230-2 livres au pouce carré: quantité passant au tamis de 200, 88 pour cent.
BRIQUETTES MOULÉES HUMIDES
Cône Retrait au feu Absorption Couleur % % | 05 43 | 9'°85 | Rouge sombre 03 50 | 7:62 VE Ls 1 Fusion | | | |
Les briquettes sont sonores et bien colorées au cône 010; elles sont dures d’acier au cône 05, On obtient au cône 03 un bonne briquette pressée à sec; son absorption est de 9:16 pour cent.
Ruisseau Diogène—On s'est beaucoup occupé de certain: dépôts d’argiles pleistocènes qui se trouvent le long du ruisseau Diogène: leur étendue et leur valeur avaient fait l'objet d: rapports assez exagérés. Pour mettre au point les divers rapport: qui circulent, M. Keele visita le gisement et recueillit les note:
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suivantes, Elles montrent que ces argiles ne possèdent pas la
valeur marchande que certaines personnes leur attribuaient.
Voici les notes de M. Keele :
“IT existe un dépôt d'argile blanche dans la partie supérieure du ruisseau Diogène, afluent de la rivière Denys. Ce ruisseau se fraie un chemin dans le flanc oriental des collines de Craignish, qui forment elies-mêmes le versant occidental de 1 large vallée de ia rivière Denys.
à L'argile n'est visible actuellement sur le ruisseau qu'en un seul point situé à une petite distance en aval de l'endroit où se jette un ruisselet, qui vient de l'ouest, 1] y a quelques années une certaine quantité d'argile en fut extraite, mais les anciens chantiers sont actuellement cachés par des éboulements de gravier.
“ En cet endroit, le ruisseau est encaissé dans une gorge étroite et assez abrupte, dont le fond est à peu près à 250 pieds audessous du plateau supérieur. Pour amener l'argile jusqu'à la station River Denys, qui est le point !. plus rapproché sur la ligne Intercolonial, à une distance d’environ 9 milles, on avait établi une route qui descendait le long du ruisseau et débouchait dans la large vallée d'aval. Le fond de la gorge est si étroit, qu'il y à à peine de la place pour la route et le ruisseau.”
On rapporte que les sondages qui furent faits à cette époque montrérent l’existence d’un dépot suffisamment épais pour être exploité, mais que des lits de sable étaient interstratifiés dans l'argile. Le dépôt semble toutefois avoir une largeur limitée, car une bande rocheuse affleure en plusieurs points sur les flancs de la gorge. D'ailleurs toute exploitation sur une grande échelle se trouvera menacée par des éboulements du dr!‘t glaciaire qui forme de grosses masses accrochées aux flancs abrupts de la gorge.
Le fond et les flancs sont maintenant très boisés, ce qui maintient en place les matériaux erratiques.
Au confluent des deux ruisseaux, à la partie supérieure du gisement d’argile, se trouve un sable argileux blane, accumulé sur une épaisseur considérable, C'est du lavage de ce sable par le ruisseau que l’argile blanche semble dériver. Le sable blanc semble préglaciaire et dérive probablement de la désagrégation des roches ignées qui forment les plateaux supérieurs. D'après les débris
CE
recueillis dans le ruisseau, ces rocles sont principalement des felsi tes, des svénites et des & histes sériciteux,
À une faible distance en aval de l'argile blanche, on voit afleurer des deux côtés du ruisseau une argile bigarrée en rous et en bleu foncé, Une argile semblable se retrouve disséminée en plusieurs points dans la vallée où serpente la rivière Denys, On l’exploite pour la manufacture des briques à Eden Siding sur la ligne de lIntercolonial. Cette argile recouvre le drift glaciaim dans la vallée, et a peut-être une origine de rivière où d'estuain S'ilen est ainsi, il faudrait admettre pour cette région un affais sement plus profond que celui qu'on estime généralement. Les essais sont donnés dans la table I.
Vule d'Antiygonish.—1\ \ avait, il y a quelques années, trois briqueteries en activité autour d'Antigonish. Elles fabriquaient des briques en pâte molle qui trouvaient surtout un marché local. Les matériaux provenaient de terrains en bordure de la riviere, On trouvait là une argile d'alluvion, épaisse d'environ 1 pieds, et chargée de sable en quantité juste suffisante pour la fabrication des briques, Toutes ces briqueteries durent abandonner leurs opérations faute de main-d'ouvre et faute aussi d'un marché rémunérateur,”
Sylvester. —La Silvester Brick and Tile Company a établi à cet endroit une manufacture pour utiliser une argile glaciaire, assez graveleuse, que l’on trouve à environ un demi-mille au sud de la station dun chemin de fer: Les matériaux employés sont, en fait, si caillo: que leur utilisation n'a pas dû être très heureuse,
Cependant on a dû dépenser beaucoup d'argent en installations. La manufacture était arrêtée dans l’été de 1909, mais elle a travaillé, paraîtal, pendant quelque temps au printemps de cette même année,
“* Parrsboro el ses environs.
(1) Il existe un dépôt d'argile rouge très plastique sur le rivage, environ à un demi-mille au delà du quai du Gouvernement, Cette argile est zonée et renferme de minces lits sableux, Elle ressemble à celle qu'on trouve dans la
QG) Notes de M. J. Keele.
vallée d'Annapolis et qu'on exploite pour briques et pour cor
tes, Elle affleure sur les escarpements en bordure de la rive, sous forme d'une couche de 3 à 5 pieds d'épaisseur, Elle surmonte ‘argile à blocaux et supporte des sables et graviers stratitiés dont a puissance varie de quelques pouces à plusieurs pieds, On retrouve la méine argile à Fembouchure du ruisseau Creek, à peu prés à cinq milles à Fest de Parrsboro: on avait utilisé Tà cette argile, il ÿ a quelque cinquante ans, à faire une petite quantité le briques,
Le dépôt le plus épais de cette argile se trouve au ruisseau de Whitehall, environ à un demi-mille au sud de Parrsboro. M. John Manving en avait manufacturé des briques 11 v a 0 ans,
Lors de la reconstruction de St-Jean après le grand feu, on y expédia une soélette de briques provenant de cette fabrique.
Cette argile rouge et plastique de surface s'étend probable ment pendant quelque distance en remontant la riviere Parrsboro, Il n'y à actuellement aucune fabrique de briques dans les
environs,
Vallée de la Shubénacadie.—Vendant la période glaciaire la vallée de la Shubénacadie vit se déposer une quantité considérable le drift, la plup rt du temps stratifié et chargé de gravier; puis vint une immersion générale d'au moins 75 pieds au-dessous du niveau actuel gr" transforma en bras de mer les vallées de la NShubénacadie et ünapolis.
C'est à cette époque que se déposèrent des argiles fines et des sables, immédiatement sur la surface inégale du drift glaciaire qui formait alors le fond des vallées. Un relèvement subséquent des terrains provoqua l'érosion de ces argiles sous l'action des cours d'eaux qui se développaient dans ces vallées,
On comprend facilement que la profondeur des dépôts ryileux d'estuaire soit très variable, par suite de l'inégalité du drift qui les supporte. En fait il arrive souvent que le drift monte usqu'à la surface de la plaine alluviale où même s'élève audessus de ce niveau
Le long de la riviére Shubénacadie qui se retourne près d'Halifax et se dirige dans l’ensemble vers le nord pour «e jeter ensuite dans la baie Cobequid, les argiles d’estuaire apparaissent
SR
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fréquemment On les exploite en plusieurs endroits que nous
lécrivons ci dessous:
Élmsdur Le dépôt d'argile exploité par la Elmsdale Bri and File Compans se trouve pres du ruisseau Charter, affuent de a rivière NShubénacudie 1 forme Les terrasses basses qui bordent a rivière 01) épaisseur, fort inégale, varie de EL à 20 pieds \ la buse se trouve du gravier, et Le somimet est quelque fois recouvert d'une mince couche de sable. L'argile du sommet
est grisatres l'argile inférieure est rouge brunätre.
Le tableau cialussous donne Les propriétés de l'argile rousi
(li et de l'argile melangée d'un quart de sable (2),
BRIQUETTES MOULEES HUMIDES.
Eau nécessaire ga) 5, 23 N!,
Résistance moyenne traction 143 1b« 140 1bs
Plus petit 2 mesh 9%:6°: 70 6";
Retrait à l'uir 6 4", 7 de Cône 010
Retrait au feu 4t, r'6fz
Couleur Rouge Rouge
Absorption 13 6"; N 54", Cône 05
Retrait au feu 96€; ü
Couleur Rouge brun Rouge brun
Absorption 2:22 4:23 Cône 03
Ret:..t au feu ace Fi
Couleur Rouge brun Rouge brun
Absorption (1 1'14% Cône 1
Retrait au feu Fusion Fusion com-
mençante
Le No 1 cuit en une maxse dure au cône 010, mais il à un tendance au gauchissement, en même temps que le retrait est trop fort à ce cône, La substance est très plastique, mais ne <e petrit pas bisn toute seule, Elle se comporte parfaiteme nt à la presse sec. Cette argile pourrait s'emplover aussi pour tuvaux de drai nage.
Le No ? représente le mélange à briques crues, c'est-à-dire le No 1 additionné de 25 pour cent de sable, Cette addition de
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Banc d'argile zonée, Avonport, N.-E
PLANCHE
NXIV.
sable diminue le retrait au feu et le retrait à l'air, ainsi que le tableau précédent le montre. On obtient un bon matériau pour briques ordinaires au cône 010 et une bonne brique pressée au cône 05. Toutefois la couleur s'assombrit beaucoup à ce dernier
cône,
Enfield. On connait l'existence d'argile en plusieurs points le long de la rivière Shubénacadie jusqu'à Enfield. Entre Enfield et El. . les matériaux sont de qualités diverses: quelques-uns sont tout à fait doux au toucher et sont assez plastiques pour la manufacture de poteries. Près de la p «erie de Preston, à un mille et demi au sud d'Elmsdale, Pargile se rencontre assez souvent dans la plaine alluvionnaire qui borde la rivière, mais son épaisseur n'est pas grande et varie de 3 à 15 pieds. Cette argile
repose sur le gravier. En sécartant de la rivière le gisement
AH
s'amineit et disparaît.
FiGuRE 13.—Carte esquisse de la vallée de la Shubénacadie entre Enfield et Elmsdale.
Dans l’ensemble l'argile est assez semblable à celle qu'on exploite à la briqueterie en amont d'Elmsdale, mais elle est moine sableuse,
L’argile qu’on emploie représente une des variétés les plus fines et les plus plastiques des argiles d'estuaire que l'on rencontre le long de la rivière Shubénacadie.
Cest une substance extrémement plastique et douce, qui de mande 30 pour cent d'eau pour donner une pâte de moulage, 1 est assez curieux que malgré son apparente finesse et son toucher onctueux, elle ne passe au tamis de 200 que dans la proportion de 70 pour cent.
La résistance Movenne à la traction est de 226 livres au pouce carré et le retrait à l'air de 8-3 pour cent,
À la cuisson elle donne les résultats suivants :
Cône Retrait À l'air Absorption Couleur Re er £ NE G à n es CO lE r0 Tree E 010 13 11:81 Rouge 05 76 0:20 Rouge brun 03 83 0:‘027 ze brun 1 | Fusion
Au cône 010, le matériau est dense ot dur: il est dur d'acier au cône 05, Pressé à sec, il donne un excellent produit au cône
On trouve dans quelques trous creusés par les potiers une argile rouge inférieure, qui diffère en ceci de la bleue qu'elle présente un retrait au feu plus élevé ainsi que le montrent les essais suivants
Eau nécessaire 31.6 pour cent; plus fin que 200 mesh, 89.2 Pour cent: résistance movenne à la traction 194 livres au pouce carré: retrait à l'air 9-2 pour cent.
A la cuisson les briquettes moulées humides se comportent comme suit :
PLANCHE NXV D
Manufacture de la Buckler Brick Compans”, AnnapolisRoval, NX -E
PLANCHE XXVE
Carrière d'argile ‘ Buckler Brick Company.” Annapolis Roval, N-E.
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DÉPÔTS D'ARGILE ET DE st HISTES
Cône | Retrait au feu Absorption Couleur
Rouge Rouge ioncé 9 Rouge brun Presque fondu
L'argile cuit dur, mais elle n’est dure d'acier qu'au cône 05, Une briquette pressée à sec et cuite au cône 03, était dure et sonore, Mais la couleur n'était pas très belle,
Shubenacadie.—A peu près à deux milles au nord de Shubenacadie, on exploite des argiles pleistocènes pour la fabrication des briques,
Les argiles sont évidemment des dépôts d’estuaire; leur surface n'est généralement pas très élevée au-dessus de la plaine qui borde la rivière: par contre leur base semble assez irrégulière. Le dépôt est en partie entouré par de petites collines de drift glaciaire,
Cette argile postglaciaire a dû se déposer sur la surface irréguliere du drift.
L'argile d'estuaire, celle qu’on emploie dans la manufacture des briques, à au moins 25 pieds d'épaisseur et repose sur une argile glaciaire graveleuse. Elle est généralement d’un brun rougeñtre avec des traînées bleuâtres, A la base on rencontre une argile bleue très chargée de sels solubles qui exsudent abondamment dans le traitement.
Région de la Vallée d'Annapolis—De Wolfville à la baie d'Annapolis s'étend une vallée encaissée entre une chaîne silurienne au sud-est et des collines ‘riasiques au nord-ouest, Sur le fond de cette vallée généralement plat ou légèrement ondulé, on trouve à la surface un sable stratifié reposant sur des argiles d'estuaire. En bien des points l'argile apparaît recouverte de très peu de sable où même complètement à nu. Cette argile repose elle-même sur le drift glaciaire.
Il est impossible de dire qu'elle est la continnité de ces dépôts d’estuaire, mais leur présence en de nombreux points entre
Avonpert et Digbv indique une extension assez large, Cela n'a rien de surprenant, si l'on songe que les parties basses de la valiée ont dû tre inondées pendant la période de submersion post-glaciaire, Nous ne possédon< aucun renseignement constatant que ces dépôts ont une grande épaisseur,
De grandes éprisseurs sont souvent peu probables si l'on considère que tous les puits creusés dans l'argile ont rencontré le drift glaciaire à une faible profondeur,
Actuellement cette argile est exploitée à Avonport, Middleton et Annapolis Royal, Un autre dépôt présentement inexploité se trouve à Bridgetown au sud de Middleton.
Nous donnons ci-dessous les caractéristiques de plusieurs de ces dépôts,
Avonport.—Près de la briqueterie de Shaw on exploite une argile zonée dont le niveau supérieur renferme des lits sableux particulièrement nombreux. (Planche XXIV).
L’épaisseur moyenne est de 9 à 10 pieds, mais elle atteint 25 pieds en certains endroits. Au sommet se trouve un iit de sable. quelquefois peu nettement séparé de l'argile. Là où on peut bien distinguer les deux matériaux, le sable n’a pas plus de 2 pieds d'épaisseur,
Les lits de base dans le puits sont les plus plastiques ; ils reposent sur une couche d’argile connue sous le nom de hardpan (dur banc).
Les essais suivants indiquent les caractères de cette argile :
Le grain est fin et 96 Pour cent de l’ensemble passe au tamis de 200, Avec 25-6 pour cent d’eau on obtient une pâte très douce, dont le retrait à l'air est de 7-2 Pour cent et la résistance moyenne à la tension de 145 livres au pouce carré,
Les briquettes moulées humides donnent les résultats suivants à la cuisson:
Cône Retrait au feu | Absorption | Couleur DR EE avan _ mm _— 010 | 2°2 11:36 Rouge 05 | 5 6:43 | Rouge (3 | ù | 2% | Rouge brun 1 Fusion | |
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Au cone 010 le produit est compact et sonore: il en est de méme jusqu'au cône 03, Une briquette pressée à sec et cuite à 05 était excellente et présentait une absorption de 613 pour vent,
On obtient de bonnes briques ordinaires Par euisson au côm 010, et on pourrait oltenir aussi des tuiles.
Middleton.—Middleton se trouve dans une plaine unie, formé. d'une argile zonée, et parfois terreuse dont l'épaisseur reconnue dans le ciel ouvert de la briqueterie varie de 5 à 10 Pieds, mais dont on a relevé des puissances de plus de 100 pieds dans quelques
uns des puits d'eau qui environnent la ville. Cette argile est pro
bablement un dépôt d'estuaire, reposant sur un argile glaciaire à blocaux. Cette argile glaciaire qui affleure à l'ouest de la briqu terie se trouve à la briqueterie même en-dessous de l'argile zone, à des profondeurs qui ne dépassent pas 6 pieds en certains en droits.
Les propriétés de cette terre à brique sont données ci-dessous Elles ont été déterminées sur un échantillon prélevé du haut en bas du front d'abatage,
Avec 21 pour cent d’eau on obtient une masæ plastique dor* le retrait à l'air est de ? pour cent,
Au cône 010 le retrait au feu est de 0:3 pour cent, l'absorption de 21:36 et la couleur rouge.
Au cône 03 le retrait au feu est de ? pour cent, l'absorption de 13:31 pour cent et la couleur rouge,
On obtient une brique marchande même au cône 010, bien que l'absorption soit plutôt élevée,
Cette terre fait de très bonnes briques ordinaires: les parties les plus donces et les plus plastiques servent à faire des tuiles de drainage. Ces parties fines peuvent aussi S'employer, sans levigation, pour la fabrication de poteries où de tuiles de fantaisie.
Annapolis Royal.—Ya Buckler Brick Company utilise au sudest de Ja ville un petit bassin d'argile d'estuaire. (Planche AXVE) Le dépot passe pour avoir 20 pieds d'épaisseur et repose sur de l'argile à graviers où à blocaux. Il est recouvert d'une couche de sable de 1 à 2 pieds, généralement bien distincte.
Cette argile dont les propriétés sont données ci-dessous est
D ÉLIRE Eau
noms nettement zonée que cell d'Avonport et de Middle ton, mais e semble plus rude, Les lits inférieurs contiennent évidemment une quantité apréciable sels solubles, car ils blanchissent fortement à l'usage, Ce dépôt argileus ne semble pas $e trouver à plus de 30 pieds au-dessus de la ligne de rivage de la baie d'Annapolis, Des essais faits sur de l'argile de Buckler ont donné un re
ira
à l'air de 7-2 pour cent. Au cône 010, le retrait était de 1.3 peur cent et l'absorption de 1: #1 pour cent. Au cône 03 le retrait était de 5-3 pour cent et l'absorption de 5-85. Le prœæluit de cuisson est dur et bien r ige au cône 010, mais on n'atteint la dureté d'acier qu'au cône 03. Cette argile convient à la manu facture des briques ordinaires, et il est probable que les parties les plus fines et les plus plastiques pourraient faire des tuiles de drai-
nage et des poteries ordinaires.
l'armouth.—On nous avait dt qu'il avait existé autrefois un poterie à Yarmouth, mais il nous fut impossible d'en trouver trace Ce renseignement n'avait sans doute auchne bas. D'ailleurs, les roches stériles et le drift à blocaux constituent les seules formations géologiques.
MÉSOZOIQUE,
Argile de la vallée du Musquodoboit à Shubénacadie, Une argile des plus remarquables, et qui est d'âge indéterminé, se trouve dans la vallée du Musquodoboit et à Shubénacadie, C'est une argile très plastique, tantôt grise à mbre, tantôt blanche, tantôt bigarrée en rouge et blanc, qui est recouverte par le drift glaciaire et qui repose probablement sur le bed-rock.
Des morceaux isolés de hgnite ont été rencontrés dans les deux localités et on espère en déterminer l'âge.
Il est extrêmement diflicile de tracer les limites de ce gite, à cause de l’épais manteau de drift glaciaire qui recou le pays, mais une indication de son étendue probable nou< est donné par le fait que l'argile en question se trouve en de nombreux points distribués sur 7 milles de longueur, On pourrait évidemment mettre quelques gîtes sur le compte d'un charriage par le drift.
, Mais Les sondages ne purent naturellement être effectue qu'aux en
droite où le manteau de drift était mince où absent té ñpusace, pieds
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Musquodoboi:
à rivière
Carte esquisse d'une partie de la vallé:
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M DCE Stern,
l'allée de Musquodoboit. Cette vallée occupe une large dépression en forme de bassin, bordée par une chaîne de hauteurs assez importantes, dont les sommets se maintiennent à peu près à Fi même altitude, et dont les pentes sont douces, Le fond de la vallée est rempli d'un drift glaciaire qui surmonte des sédiments mal consolidés d'épaisseur inconnue. Ces sédiments sont désignés ici sous le nom d'argile de base (under elav). Actuellement Ja rivière s'est frayée un large lit tortueux dans le drift glaciaire ; en certains points ce lit descend en-dessous de la surface de l'argile de base,
La plaine alluviale qui occupe le fond de la vallée est en général recouverte de fertiles prairies; elle a moins d'un demimille de large.
L'argile de base affleure en quelques points sur les berges le long de la rivière notamment au village de Middle-Musquodoboit, pendant plusiéurs milles en amont, au ruisseau Murphy et au ruisseau Paint qui sont deux petits affluents venant du nord.
Les couleurs vives et la grande plasticité de cette argile de base ont attiré pendant plusieurs années l'attention des habitants de la vallée. A diverses époques on a prélevé des échantillons destinés à renseigner sur les qualités de cette argile, mais Jusqu'à présent on n'a pu obtenir aucun résultat défini en ce qui concerne Je ceractère où l'utilisation du dépôt.
En 1900, M. F. H. Masson d'Halifax examina une petite partie de ce dépôt qui se trouve sur une portion du ruisseau Murphy à Middle-Musquodoboit. Les résultats de ces travaux furent consignés dans un mémoire qui fut lu devant l'Institut des Mines de la Nouvelle-Ecosse. Comme M. Masson recherchait un matériau très réfractaire pour la fabrication de briques à fours, il ne fit pas d'autres essais que ceux qui se rapportent à ses investigations.
L'argile de base s'étant déposés avant l'invasion des glaces dans la région, a beaucoup souffert de l'érosion glaciaire, Le drift glaciaire, formé surtout d'une argile à blocaux très dure, recouvre presque partout l'argile de base d'un épais manteau. Le ciment de l'argile à blocaux renferme une assez grande proportion d'ar gile de base intimement mélangée à de l'argile glaciaire ordinaire.
DÉPÔTS D'ARGILE ET DE SCHISTES Si mais de temps en temps de gros blocs d'argile de base furent char riés par le drift et englobés dans sa masse, Les afleurements de l'argile de base sont rarement visibles, car cette argile très plastique est extrémement coulante, Lorsque la rivière taille par érosion des faces verticales, l'argile de base est sapie et le drift qui surplombe s'éboule en ensevelissant l'argile.
On a pu se rendre compte par les quelques sondages qui furent faits, que l'argile ne forme pas une masse homogène de première qualité, comme on le croit généralement dans les environs, mais que lon se trouve en présence d'un dépôt stratifié avec des lits alternant de glaises, de terres boulantes, et de sables De temps en temps se rencontrent des lits de lignite et des concrétions de pyrite de fer.
Les sections verticales qu'on a ainsi obtenues montrent que, méme sur de petites distances, la disposition des lits et l'épaisseur varient considérablement. Le dépôt serait alors irrégulier aussi bien dans le sens horizontal que dans le sens vertical,
Généralement l'argile est bigarrée en vert et rouge, mais elle passe d’une façon insensible tantôt à des banes d'une couleur grise uniforme, sombre ou claire, (ces bancs passent généralement pour les meilleurs), tantôt à des bancs d'un rouge uniforme, très chargé: en fer et par conséquent peu recherchés. Après une courte exXposition aux intempéries toutes ces couleurs pälissent: les argiles noires où d’un gris de plomb deviennent d'un gris clair; les grises claires deviennent blanches, les rouges deviennent roses saumon.
Les matériaux qui composent l'argile sont en général dans un état d'extrême division.
Par son caractère, ce dépôt semble provenir de l'accumulation de sédiments, à une époque où la vallée aurait été occupée par une
uappe d'eau tranquille et peu profonde, peut-être par un bras de
mer. Les argiles ont pu être transportées sur de longues distances, et proviennent probablement des régions granitiques qui s'étendent à l’est des parties hautes de la rivière. Ces régions formaient alors des plateaux soumis à la décomposition et à l'érosion. Pendant les périodes d'inondations, les eaux enlevaient aux collines voisines des sables, des terres, des troncs et des branches d'arbre. et les charriaient à des distances diverses du rivage: l'ensemble se
‘déposait sous forme d'impuretés au milieu des argiles entraînées # plus grande partie de l'oxyde de fer disséminé dans les bancs, provient probablement des ardoises ferrugineuses qui forment la roche profonde des collines en bordure de la rivière vers le nord,
En plusieurs points près d’Elmsdale on a essayé de faire des sondages, mais l'abondance des blocaux dans le manteau glaciaire, et le peu de temps dont nous disposions nous empéchèrent le plus souvent d'atteindre l'argile de base.
La meilleure æction verticale dans cette région à été obtenue au ruisseau Paint, en un point où le cours d'eau s'est fravé un chemin jusqu'à l'argile de base. Les sondages y révélèrent la présence d'un amas considérable d'argile plastique, très peu chargée de sable. Malheureusement cette argile renferme plus de fer que n'importe quelle autre argile des environs ; les couches supérieurees sont d'un rouge uniforme très vif. Ces couches rouges ont ét: quelque peu utilisées comme peinture pour les granges et lea dépandances dans la vallée. En cet endroit, comme partout ailleurs où on a fait connaître les résultats des sondages, l'argile à une épaisseur inconnue, attendu que les sondages durent s'arrêter à Ja profondeur maxima que pouvaient atteindre les appareils. 11 faut dire que dans Ja plupart des cas les sondages ne furent poussés qu'à la profondeur nécessaire à Ja démonstration de l'existence d'un dépôt exploitable, On a
bu voir pendant plusieurs années des afleurements de cette
argile sur la berge en un point où la rivière fait une boucle au pied même de la route, à peu près à un demi-mille en amont de Paint-Trook. On a extrait de ces afMeurements une assez grande quantité de matériaux, mais les travaux furent interrompus à la suite du glissement des bancs supérieurs et des affaissements provoqués sur la route. Ces afflenrements sont actuellement tout à fait enterrés.
On n’a pas signalé d'argile dans la vallée en amont de cette dernière localité, et l’auteur n'a fait aucun sondage plus haut que le ruisseau Paint.
Sur la rive sud de la rivière, à peu près à un quart de mill au-dessus du pont, on aperçoit, surtout aux basses eaux, un bon afflerement d'argile.
Cette rive s'élève d'une façon assez raide,
et le manteau glaciaire est là particulièrement épais puisqu'il at- ‘8, teint 20 à 40 pieds,
On a fait à cet endroit il ÿ a quelques années un sondage pour
d, charbon: on a atteint une profondeur de 205 pieds sans jamais, es parait-il, sortir de l'argile. Mr. Millen qui était présent lors du e, sondage m'a fait savoir que l'on a rencontré à 65 pieds de profon- 18 deur un lit d'argile noire d'environ 10 pieds d'épaisseur, et qu'à
138 pieds, un lit analogue, de 15 à 20 pieds d'épaisseur, a été S traversé. Ce dernier lit renfermait du charbon en blocs isolés.
Sondages pour argile près d'Elmedale.—Sur la propriété de É Norman Deal, rive ouest du ruisseau Paint.
e ; Pieds Pouces e DORE is Are es 1 0 Argile d'un rouge vif. . K 0 à Argile bigarrée en rouge et gris. 3 0 : Sable gris. 1 0 Argile bigarrée en rouge et gris. * 8 0 Z Sable grossier noir rougeâtre RE 0 6 S Argile bigarrée en rouge et gris 3 6 - 25 0 Sur le ruisseau Paint, à 75 pieds en amont du précédent, Pieds Pouces Sol et gravier. E 6 Argile bigarrée en rouge et gris 4 6 Argile gris clair. 2 (L Argile bigarrée en rouge et gris ÿ (E Argile gris foncé. 1 6 \rgile bigarrée en rouge et gris. 1 6 JS 0
Sur la route, près de l'église presbvtérienne, dans une masse d'argile visible sur le bord de Ja route.
Pieds Pouces Argile gris clair. l (l Sable grossier brun 4 0 Argile gris clair. (L û Argile sableuse jaune. 0 6 Argile bigarrée en rouge et gris. 3 0 Sable rouge et gris interstratifié avec de minces couches d'agrile 5 0 {
Argile bigarrée en rouge et gris. 1 0
Sable gris clair
Dans la plaine du fond de la vallée, sur la propriété de D, W. BR Reid, à 500 pieds environ à l'ouest de l'église,
Pieds Pouces Sol et argile glaciaire avec cailloux 11 0 Argile bigarrée en rouge et gris. . 5 0
Des cailloux détachés des parois du trou de sondage bloquèrent la tarière et empêchèrent la continuation du sondage en ce point.
Une petite quantité d'argile de baæ a été minée le long du ruisseau Murphy à Middle Musquodoboit, en un point où l’on peut voir deux ou trois aflleurements. Cette argile a été expédiée au loin.
En cet endroit les sections montrent que les parties d'aval du ruisseau contiennent une assez grande quantité de bonne argile. Près de la maison de M. G. T. Reid. l'épaisseur de l'argile est au moins de 17 à 20 pieds. L'argile commence à la surface et ne contient pas de lit sableux. Mais à une petite distance de Ja rive, le manteau glaciaire s'épaissit, et notamment du côté oriental, C* manteau atteint les proportions d'une véritable terrasse graveleuse d'environ 20 pieds de haut.
Bien que les parties d'amont du ruisseau renferment de bonnes couches d'argile, aucune d'elles n’est très épaisse et comme elles sont toutes mélangées de sable et de limon, leur exploitation serait difficilement profitable, Ces considérations ne s'appliquent qu'à la région examinée,
Un sondage fut fait presque au niveau de l'eau sur le bord de la rivière, à peu près à un huitième de mille au-dessus du ruisseau Murphy sur la propriété de Win. McCurdy. Il a révélé Ja présence de ?3 pieds d'argile et de limon, Cette épaisseur jointe à celle qui fut obtenue à une altitude plus grande sur le même ruisseau, donnerait à l'argile de base une puissance d'au moins 50 pieds, en admettant d'après les apparences que les couches sont horizontales.
SONDAGES DANS L'ARGILE À MIDDLE-MUSQUODOBOIT
dessus de la maison de G. T. Reid Clargile afMeure dans Le lit du ruisseau ).
Sondage No 1.—-Ruisseau Murphy, environ à 225 pieds au-
Pieds Pouces Argile avec lits bigarrées rouge et gris. 17 0 Argile limoneuse. 0 Argile bigarrée en rouge et gris... 0
Sondage No 2,—Ruisseau Murphy, environ à 4100 pieds en amont du No 1 (l'argile affleure sur le bord du ruisseau).
Pieds Pouces Argile bigarrée rouge et gris... 20 0 Argile gris sombre, sable et lignite.. \ 1 6 Argile gris sombee., Re ; 0 Argile bigarrée rouge et gris. ; ; 6
DL
Sondage No 2.—Ruisseau Murphy, sur la rive de l'ouest à 30
pieds du ruisseau, environ à 250 pieds en amont du No 2?
Pieds Pc: es DORE re ; 0 Argile bigarrée rouge et gris... 0 Argile glaciaire. - 5 0 Argile gris foncé. 0 Argile bigarrée rouge et gris. 0 Argile gris clair... .. s 0 Argile bigarrée rouge et gris.
Argile sableuse grise.
Sable rouge...
Sable blanc, eau...
Sondage No 3. Ruisseau Murphy, à 250 pieds environ audessus du No 3 (l'argile affleure sur les berges).
Pouces Argile gris clair. . : 0 Argile bigarrée reuge et gris. : 0 Argile limoneuse bigarrée rouge et gris 0 Sable stratifié, jaune blane et gris ( 0
Sondage Nu
Sur la propriété de William MeCurdy (l'ar-
gile aflleure sur le bord de la riviore Musquodoboit ).
Pieds Pouces
Argile bigarrée en blanc et rouge fl 0 Argile grise. 2 0 Argile bigarrée en gris et rouge. s 0 Argile limoneuse rigse et rouge 3 0 Argile grise. 1 0 Argile limoneuse brune et grise 3 0 Argile bigarrée et argile grise 1 0
Sondage No 6.—Sur la propriété de William Sedgewick, sur le bord de la terrasse, à 20 pieds au-dessus du niveau de la rivière,
blanc}
Argile rouge,
Argile gris clair et limon.
Argile brûnatre. .
Limon
Argile sableuse rouge
Sable rougeître.
Limon brun clair
Sable gris foncé avec lignite
Argile gris foncé
Sable gris foncé avec lignite.
Argile blanche.
Sable rougeûtre.
Argile bigarrée en rouge et gris...
Sable blanc.
Argile limonneuse et bigarrée en rouge et gris.
Pieds Pouces
“oici quelques résultats des sondages que fit M. Masson eur le ruisseau Murphy.
Le premier sondage rencontra 1-6 d'argile
1e, puis ? pieds de sable micacé renfermant d'assez wros mor-
ceaux de pyrite de fer, enfin 11‘-6” d'argile bigarrée,
Le deuxième trou, à 600 pieds en amont donna 6 pieds d'argile blanche suivie de 12 pieds d'argile bigarrée. Un autre trou
situé à
100 pieds du précédent rencontra 1 pied d'argile blanche,
T pieds d'argile bigarrée, et 17 pieds d'argile blanche, Un autre trou rencontra 3 pieds de terres d'alluvions et 22 pieds d'argile
blanche. On fit d'autres sondages et des puits de recherche, mais
PLANCHE NXVIT
Poterie de Prescott, entre Elmsdale et Enfield, NE.
Praxone KANE
Vue d'ensemble de la briqueterie de Miller, à Elmsdale, N.-E
les résultats ne furent pas publiés, M. Massen déclare qu'il existe
évidemment une wrosse masse d'argile en cet endroit, mais dans
l'ensemble les résultats sont peu encourageants, car l'argile ren-
ferme beaucoup trop de fer pour pouvoir être employée comme
terre réfractaire, M. Masson en fit faire des brique: qui conte- )
toent #5 pour cent de sable siliceux. Soumises à la chaleur du haut-fournean elles se disloquèrent en 24 heures,
Le dépôt est sans aucun doute un dépôt considérable : il couvre probablement une superficie de plusieurs milles carrés. Une section verticale complète serait en tous cas très intéressante au
point de vue & ientifique, mais il est peu probable que les prospe
teurs pour argile fassent des sondages assez profonds.
Lorsqu'on cherche des dépôts d'argile sus eptibles d'exploitation, il est bon de faire plusieurs sondages pour déterminer l'emplacement des meilleurs matériaux, et l'épaisseur des manteaux stériles. Les terrains de surface ne peuvent donner aucune indication sur la profondeur à laquelle se trouve l'argile de base, attendu que la surface qui limite cette argile à sa partie supérieure est une surface ondulée par les actions glaciaires. Tantôt l'argile de base aflleure presque au sol, tantôt elle est si profondément enterrée qu'elle ne peut pas être exploitée avec profit.
Par suite du caractère essentiellement variable de la sédimentation, les lits n'ont souvent qu'une continuité latérale extrémment faible, de sorte qu'une couche argileuse utilisable pour la fabrication de poteries fines, peut très bien s'amincir ou se charger de sable où de pyrite sur de très petites distances.
La plasticité de l'argile est généralement bonne, les lits limoneux eux-mêmes sont assez plastiques. Comme ces derniers lits ont des retraits plus faibles que les lits purs, on peut les emplover dans la fabrication de matériaux de construction de bonne qualité,
comme les briques pressées ou les carrelages.
Dans le fond de la vallée et généralement tout près de la rivière, on rencontre de grands lambeaux d'une argile très dure et très collante, colorée en gris clair ou en bleuâtre. Celui qui cherche des argiles «ra probablement amené sur ces dépôts par Jos habitants, mais aucun de ces dépots n'a de l'importance: leur
4 COMMISSION GÉOLOGACE, CAS \D4A
CpPudlssetr » Dent aux cv} oti< h pied et S l'epresenit he | l
“dimentation occusionnel * perioles d'inondation
Les tombereaux Colstitüent le seul moven de transport de Ja
région, La route d' petit ie Part dé Middle. Musquodoboit et onduit à Slt Nacacie «ur DIT
un de fi de l'intercolo la!
L& route est d' AVITOR SN milles et traverse une contrée légère
ent ondul “, bien boist As assez stérile. Elle est mal entre-
tenue, Ne 1= donnons ci-dessous les fol briétés Ysiques t la ‘om position chimique de ces argiles :
L'argile bigarrée en rouge et gris ouent de laffleurement du ruisseau Murphy, sondage No ?,
C'est une argile très fine «le grain, Ptisque 916 pour Si InASse passe au tamis de 200, Pétrie avec 30-835 d'eau.
donne un pâte douce et plastique dont le retrait à Pair est de 6
pour cent et la résistance movenne à la traction de 68 livres an
pouce carré. La substance tend à & gauchir à la dessication.
BRIQUETTES MOULEÉES EN TERRE MOLLE
Cône Retrait au feu Absorption Couleur ‘ LA € € 010 01 21 68 Rose saumon 05 2'6 1S 29 Rose saumon pâle 03 5 12 96 « :
l 6 3 7 00 Rose 6 3 5 41 Rose Û 7 à 3 66 Rouge 9 9 0 29 Rouge brun
Les briquettes ont une bonne Constance à 035 et avalent la
dureté de l'acier à 03 Elles conservaient leur forme à 9, mais
le retrait était assez considérable.
L'aruile avait la même consistance que si pressée à sc, au cône 05,
Un autre échantillon est de l'argile gris pâle provenant d'un
EXCaVation plus en haut sur L ruisseau Murphy, Colui-lA aus
etuit trés doux au toucher et plastique, et 99 pour
cent passait at
nt
ravers d'un tamis de 200 nfeshis. Le rotrn é cette argile à l'air il etait GUN pour cent et la résistance à la traction de SI \res par P ue Carre
À la cuisson il se comportait comme suit
BRIQUETTES MOULÉES EN TERRE MOLLE
Cône Retrait su feu Absorption Couleur é ü É ee ‘ 010 0 4 19:3 Blanc 03 ü 0 15 92 1 50 7 41 :
3 70 dr à Crême 5 73 4 s9 Lg 9 s Ô 4 34 :
Les briquettes étaient assez molles an cône OT et ns<ez dures
à ( mais n'atteignaient la dureté de l'acier qu'au cône 1, alor< que fa consistance devenait trés compacte semblable à colle d'une argile à poterie: la couleur #<t devenue foncés qu'au cône 9 et a fusion s'est produite au cône ? On peut par conséquent la classer come Une apatie refriit à 2? pouvant ètre emplovée dans la fabrication de là riques de facade et de la terra-cotti. A a euts Ut des briques réfractaires un peu trop lourdes L faudrait v ajouter de la chamotte (argile cui Û 5 poudre).
Cette argile a te nn EF. Connor du laboratoim de la Branche des Mines à « raultat suivant
Silice 55 14
Alumine 2 Kf
© Peroxyde de fer.. 1 91
Oxyde de titane 237
Magnésue 0:25
Chaux 0 38
Soude 0 4
Potasse L'8K
Eau. 9 24
ANALYSES D'ARGILE DU ROISSEAU MI RPIY,
Les analises des produits des sondages ont été faites <ur des MOTCGIUX coupés en forme de V dans chaque section des carottes, par M. FH. Mason, et ont donné les résultats suivants:
Echantillon Echantillon moyen moyen , d'argile d'argile Argile Argile blanche marbrée marbrée | blanche d'un trou d'un trou débourbée | débourbée de sonde de sonde de IS pieds de 15 pieds
Silice 53 20 63 91 53 00 Alumine 30:25 IS 60 | 32 10 Oxyde de fer. vel Er 2 à 75 ‘ | 1:70 Chaux 0 trace 0 Magnesie trace trace | trace \lealis 1:43 * 0 97 Perte par com-
bustion 12 00 10 30 Î Et . 12:20 Oxvde de titane 147 : "
Shubénacadie. A environ trois quarts de mille de la station de Shubénacadie et prés de la voie de l'Intercolonial, on voit de l'argile Plastique gris pâle,
Il y à plusieurs années on à sorti et expédié de petites quan tités de cette argile à Enfield où on en à fabriqué de la poterie £rossière,
Récemment on chercha encore à utiliser cette argile et M. E. Thompson ereusa un puits sur sa propriété voisine du chemin de fer et prés du premier afeurement, Ce puits a 30 pieds de profondeur ei à traversé Pargile marine et l'argile à blocaux sur 0 pieds, puis l'argile grise sur 10 pieds. On voit environ ? pieds d'argile aux extrémités de trois petites galeries partant du fon du puits. Un sondage à la tariore fait au fond du puits a fait onstater 16 pieds de plus d'argile grise d'un genre un peu sableux La tarrière avant frappé une roche qu'on n'a pu traverser, | sondage à été arrèté, sans qu'on puisse dir cependant si on avait rencontré un cailloux ou la roche solide
Un certain nombre de sondages ont été faits en différent:
points autour du village de Shnbénacadie. mais la plupart n'ont
pas rejoint l'argile grise à cause de l'abondance des cailloux dans celle qui la surmontée, D'après les faits constatés, et les informations obtenues des ouvriers sondeurs, il parait très probable que cette argile constitue en grande partie le sous-sol du terrain oecupé par le village de Shubénacadie,
L'argile grise de cette région a été déposée avant lt période
glaciaire et a été très affectée par l'érosion de la glace qui a rendu
sa face supérieure tres inégale: conséquemment les profondeurs auxquelles on la rencontre au-dessous du niveau actuel sont irrévulières, même quand cette surface est bien unie, Suvberaca hf e PL ZAL À FIGURE 15. —Carte esquisse de la Shubénacadie montrant l'emplacement du puits dans l'argik: réfractaire.
Fig, 15 Carte de Shubénacadie montrant l'emplacement du puits sur l'argile réfractaire.
Par exemple tandis que Pargile se trouve à 20 pieds audessous de la surface dans puits, à 350 pieds au nord, sur la propriété Ettars elle <e rencontr presqu'à la surface: à 150 piede f
plus au nord un sondage de 10 pieds de profondeur ne la pas encore frappée.
COMMISSION GÉOLOGIQUE, CANALA
Le sondage sur le terrain Ettars donne la section suivante :
SONDAGE SUR LA PROPRIÉTÉ DE M. ANTHO
"ouces Alluvion Principalement argile glucinire granulée) 10 (h Argile gris clair non traversée à eause des grains de sable de l'alluvion supérieure qui bloquaient la tarière) l (E Un ossai partiel de Pargile foncé du puits de Shtbéne. die a Montre qu'elle ot douce et plastique et se traivatile avec 21 Pour cent d’eau; son retrait à l'air est de 7 pour cent uit
en gardant une
leur blanch: Jus
feu aux cônes 010 et EL 'est 0 et 3:1 pour cent, le pouvo
tion à ces deux périodes étant respectivement pour cent, Elle à la dureté de Facier au cône 1.
Un petit échantillon d'argile elaire venant du puits à aussi été essavé avec les résultats suivan
Ainsi que la précédente, c'est une argile trés douce 1 plasti
que avant un retrait à l'air de 5-8 pour cent. En euisant elle se
omporte Comme SU:
ITES MOULEES EN TERRE MOLLE,
Retrait au fer Absorption
a presque la dureté de l'acier au cône 63: à la cuisson elle ne devient pas assez compacte pour être til lans Ja poterie, mais des essais faits sur un plus gros échantillon mon trent qu'elle a des propriétés suffisantes pour f: les briques réfractaires et qu'elle pourrait étre emplorée des briques pressées et du terra-cotta.
Le puits montre au moine 3 pie leur elaire avec des lit: ct des poche
Sur le sol des valeries, Fargile e< oncrétions p'riteuses qui se sont forn Intercolonial (4
sur of on
ie ondulatio
Hichlionnes,
ARGILE RÉFRA TAIRE DE SHUBÉNA( ADII
Les essais ont été faits sur un échantillon pris sur quantiti
d'une charge de Wagon sorti du puits
pres de Shubénacadie.
L'urgile dont ?1 pour cent
Passe au travers d'un tamis de 200 “meshs”, se travaille avec ** pour cent d'eau donnant une très plastique dont le retrait à l'air est de 63 pour cent. La résis tance à la traction est de 110 livres se comporte comme suit :
LH EEE
au pouce carré: en cuisant elle
Cône Retrait au feu Absorption Couleur
Le
00 ( Blanc
16 2'0f # 3 0 Fondu
Crême Chamoïs
Cham. moucheté
L'argile n'est pas très dure au cône 010, mais a une bonne consistance au cône 03. Le retrait au feu est faible et la donne un produit bien Compact. On pourrait l'emplover pour la brique réfractaire tn # ajoutant un peu de chamote. sons aussi que cette matièr pourrait
cuisson
Nous pen-
servir à la fabrication de briques pressées, de terra totta et de garnissage intérieur de poele, L'analyse suivante de M. F. Connor, du Laboratoi
du Bureau des Mines, est celle d'argile du}
”uits de Shubénacadie.
Silice..
Alumine.
Protoxyde de fer...
Acide titanique Magnésie
Chaux.
Soude
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ÂGE DE L'ARGILE REFRACTAIKE DE SHUBENACADIE,
Il a sui d'un examen rapide pour nous convainere que l'ar
gile réfractaire trouvée pres de Shubénacadie et dans la vallée de
la Musquodoboit était bien différente di toutes les autres trouvées en Nourvelle-Ecoss Elle est évidemment d'âge préglacian
étant recouverte par lalluvion, Ses caractères lithologiques sont si spéciaux qu'elle ne peut raisonnablement être classée dans aucune des formations géologiques d'âge prépléistocene constatées dans la province, Elle à une ressemblance frappante avec les argiles du crétacé inférieur trouvées dans le New Jersev, et comme elle contient du lignite. On n’v à pas rencontré d’autres débris organiques et pour le moment la détermination de son âge repos sur l'identification du bois de lignite, si possible. Pour ces rai-
“one cette aroile est « lassée temporairement comme mésozoïquE
CHAPITRE III
Nouveau-Brunswick.
e ARBONIFÈRE INFÉRI EUR.
Comme a plus grande partie du travail de la saison consacrée à la Nouvelle-Écosse, il n'est resté que fort peu de ter pour étudier le Nouveau-Brunswiek. Cependant nous en avons visité quelques parties et nous soumettons ici des notes prélimi naires, dans lesquelles nous avons groupé le: localités examinées d'a Très l'âge géclogiqu de l'argile ou des schistes qu'elle 3 renfer ment.
Les notes concernant le terrain ont été en grande partie réu nies par M. Keele.
Fig. 16.—(Carte montrant la mine Albert et ses environs, (N. P.
Ruisseau Weldon, pres de di mine Afbert.—Ces schistes <ont
trés sableux et pas très plastiques. Ils se pétrissent avec 198 pour
cent d'eau et oi t t à de 56 pour cent: la résistance moyenne à la traction on ivres Au pouce carré,
Au cône 010 le retrait fe de 1 pour cent d'absorption de 1
Au cone 0
sorpt on
{ pour
b n bri
BRIQUETTES EN PÂTE MOLLE
Retrait au feu Absorption Couleur
03 ‘ Rouge 0 6 5 :
1 3'i # 5 3 3. “ Brun Fondu
LEGENO
Milistone Lower Fre- COTELZ Grif Corbon fervous Combr, on Ovorr. es
SCALE. PTILLS
FIGURE 16.—Curte esquisse d'Albert-Mines, N.-B t des environs.
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Ce schiste cuit à une bonne couleur et est bien sonore au cône 010: il prend la dureté de l'acier au cône 03%. Il peut donner de bonnes briques, ordinaires on pressées, mais il doit être cuit lentement À cause du carbone qu'il contient.
Chipman, comté de Queens.—A environ un mille de Chip-
man on voit dans une tranchée du Grand-Tronc-Pacifique du schiste décomposé, L'aflleurement tel qu'exposé montre une épaisseur de pas moins de 5 pieds et dans la tranchée est recouvert par une épaisseur de grès allant de 8 à 14 pieds, mais ce même schiste se rencontre encore près de la station, recouvert seulement d'un mince épaisseur de sol,
Ce produit n'a pas été essayé en détail, car il ne paraît propre qu'à faire des briques communes, Il est bien plastique mais assez ruaueux avec un retrait à l'air de 5-2 pour cent. Au cône 010 il a une couleur jaune brun foncé avec 1 pour cent de retrait au feu et 1252 pour cent de pouvoir d'absorption. Au cône 03 il est rouge, avec un retrait au feu de 5:7 pour cent et un pouvoir d'absorption de 4:14 pour cent,
Il pourrait être employé pour faire des briques ordinaires et peut-être des briques pressées à sec.
On trouve des schistes rouges de nature plastique à environ 1 mille et demi à l’ouest de Chipman, dans la tranchée du chemin de fer, qui ressemblent beaucoup aux schistes rouges du même âge trouvés près de la mine Albert dans le comté d'Albert (N.-B).
Dorchester. Le seul bon affleurement de schiste de cette région est à environ quatre milles de cette ville. Il se trouve à environ un mille et demi sur le chemin qui part à droite du palais de justice et dans une vallée peu profonde à droite de ce chemin près des carrières de grès, Ces schistes sont semblables à ceux trouvés à Pugwash, mais moins décomposés, et appartiennent aussi au carbonifère inférieur, ‘uoique les affleurements soient petits il peut cependant + avoir là une grande quantité de cette roche. Deux échantillons + ont été pris et donnent une idée dn caractère de cette roche: l'un vient du côté est, et l'autre du côté ouest du ruisseau: ils ont été soumis à quelques essais dont les résultats montrent une curieuse similitude. Tous deux sont
TERRAIN HOUILLER
District du Grand-Lae. —Ves argiles et schistes carbonifères les plus importants sont ceux qu'on trouve dans le district des mines de charbon du Grand-Lac, à 25 milles à l’est de Fredericton. Ces mines de charbon sont situées sur le côté nord du Grand-Lac, les centres d'exploitation étant sur la Castle River et la Salmon Bay. Le chemin de fer du Grand-Tronc-Pacifique traverse ce territoire, la principale station étant Chipman sur la Salmon River.
Les couches de charbon exploitées ont été trouvées à des profondeurs variant de quelques pieds à 60 pieds au-dessous de la surface, celles près de la surface ayant été travaillées à ciel ouvert et les plus profondes par puits et galeries.
La couche principale qui à environ 30 pieds d'épaisseur est recouverte par 8 à 10 pieds de schiste gris dur, et repose sur + à 5 pieds d'argile schisteuse assez molle ; les couches étant d’ailleurs presque horizontales. Une partie des schistes du toit est enlevée quand on travaille, tandis que ceux du mur sont généralement laissés intacts.
Nous donnons ci-après la description des échantillons obtenus du terrain houiller du Grand-Lac :
- Salmon-Bap, N.-B.—Schiste sur lequel repose le charbon dans les Mines de la “ Canadian C'oal Corporation” à Salmon-Bay. 11 est assez rugueux, pas très plastique et se pétrit avec seulement 15 pour cent d’eau; le retrait à l’air est de 4.8 pour cent et la résistance moyenne à la traction de moins de 25 livres au pouce carré. À la cuisson il se comporte comme suit :
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PLANCHI
Vue générale de la briqueterie de Louisville près de Moncton, N.-B
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Fourneaux à là briqueterie de Ryan, Fredericton, N.-B.
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Banc d'argile au même endroit.
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La pâte cuite est bien sonore au cône 010 et à la dureté de acier au cône 05, Ce produit n'a probablement de valeur que pour des briques, mais à moins de l'employer à faire des briques pressées à sec pour façailes, il ne vaut guère la peine d'être extrait.
Le schiste du toit à la mine de la * Canadian Coal Corporation‘ est aussi très rugueux, mais beaucoup plus plastique que l'argile du mur, On en pétrit la pâte avec 16 pour cent d'eau, le retrait à l'air est de 47 pour cent et la résistance à la traction est de 625 livres par pouce carré. En cuisant il se comporte comme suit :
Cône Retrait au feu Absorption Couleur
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Brun rouge
Ce schiste devient rouge, mais ne prend pas une très brillante couleur lorsqu'on le cuit au four à gaz, il a la dureté de l'acier au cône 03. Pressé à sec il donne aussi une bonne briquette au même cône.
Flower-Core, N.-B. —L'échantillon a été pris sur l’affleurement décomposé d'une argile du mur des couches de charbon par M. F. W. Sypher.
Il est mou et ‘ec 26-4 pour cent d’eau, donnant une pâte Jouce et : nt le retrait à l’air est de 8-6 pour cent; la résistance « la traction est de 201 livres pai pouce carré. Envire. ., pour cent de l'argile passe au travers d’un tamis de 200 “ meshs.” Les essais à la cuisson ont donné les résultats suivante
Cône | Retrait au feu Absorption | Couleur
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l'argile cuite a la dureté de l'acier au cône 1 et prend une jolie couleur crème, même lorsqu'elle est moulée et pressée à sec,
La partie non altérée du dépôt était assez dure, mais après avoir été broyée se pétrissait avec 21 pour cent d'eau en une pâte très plastique quoiqu'un peu rugueuse dont le retrait à l'air était de 8°? pour cent avec une résistance à la traction de 252 livres au pouce carré. La cuisson de l’échantillon a donné les résultats suivants :
Absorption | Couleur
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Une brique pressée à sec cuite au cône 03 avait une couleur chamois, avec un pouvoir d'absorption de 14:41 pour cent, Les briquettes de schiste étaient presque de la dureté de l'acier au cône 05 et complètement dures au cône 03. Une brique bien sonore fut cependant obtenue au cône 010. Ce produit après cuisson a une bonne consistance et a une belle apparence et devrait être employé pour faire des briques de façade de couleur chamois. On pourrait aussi lemployer pour la terrä-cotta et probablement Pour faire des briques de fondation de chaudières,
La mine de charbon Barnes est située près de Minto, le terminus actuel du New Brunswick Central Railway. En même temps que le charbon on extrait de grandes quantités Ge schiste propre à faire des briques. Ces schistes, notamment ceux qui surmontent le charbon, sont durs lorsqu'ils sortent de la mine, mais lorsqu'ils sont exposes sur les tas de débris aux agents atmosphériques, ils pourrissent et se transforment en une masse plastique.
De petits échantillons de ces schietes ont été pris ét soumis à quelques essais avec les résultats suivants :
Le schiste surmontant la couche de charbon, écrasé et passé
au tamis de 20 “meshe forme une mas rUgUeUse MAIS Assez plastique avant un retrait à l'air de 4-6 pour cent,
Cône Retrait au fe \bsorpticr Couleur
Rouge clair Rouge Rouge foncé Chocolat
Le schiste au-dessous du charbon. mélangé À 242 pour cent d’eau donne une masse plastique un peu rugueuse avant un retrait à l’air Ge 6-6 pour cent,
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I donne de la brique commune aux cônes infénieurs où de la bonne brique pressée à sec an cône 1,
Minto, N.-B.—1e <chiste surmontant le charbon à la mine Evans se pétrit en une masse faible nt plastique dont le retrait à l’air est de 3-5 pour cent, A la son les briquettes en terre molle se comportent comme suit:
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Les taches d'oxyde de fer fondu commencent à paraître au cône I,
Harcourt, NBA environs deux milles au sud-ouest de Harcourt on voit un schiste rouge de la période carbonifère qui aflleure le long de la Salmon River et qu'on a essayé d'utiliser pour faire de la brique. C'est un des schistes les plus doux au toucher que nou: avions Vu dans les Privinces Maritimes. Il cit recouvert par 14 pieds de roches inutilisables et le propriétaire, Mr Van Buskirk, a essayé de l'exploiter par des travaux souterrains. Un petit fourneau y a été construit, mais les briques n'y étaient pas cuites assez dures,
Beerstille, N.-B.—Cet endroit se trouve à environ dix milles au sud-est de Harcourt Station sur l'Intercolonial avec lequel il est relié par un embranchement. Il se trouve dans la zône du terrain houiller dont les couches affleurent s penchant d’une colline en forme de croissant, formée par un coude de la rivière.
La couche de charbon qui a environ 16 pouces d'épaisseur est recouverte par un schiste très onctueux contenant des vestiges de plantes, qui ra pas plus de 4 à 5 pieds d'épaisseur, ainsi qu'on
DÉPOTS D'ANGILE ET DE SCITIRTES
peut le constater par un banc de wrès qui ailleurs cett tatice
au-dessus de la couche de charbon, Au-dessous du ctarbor H ya un schiste mou, de couleur gris bleuûtre foncé qu'on à appolé re fractuire, Cex deux variétés sont trouvées dans toutes les galurine suivant la direction di la couche,
Ce charbon est exploité par la “ Imperial Coal Co. Le schiste supérieur qui est le plus dur des deux n’est pas très plasti que, il se nétrit avec 165 pour cent d’eau en une mnase dont le retrait à l'air est de #5 pour cent, et une résistance moyenne à la traction de S7 livres au pouce carré,
Au cône 010 son retrait au feu ect nul et son pouvoir d'absorp tion de 10:25 pour cent: au cône 03 ils sor* respectivement de 6 pour cent et de 16 pour cent, Au cône 0 Ha une consistance dure et est bien sonore, mais n’est pas encore asez dur, tandis qu'au cône 05 il a la dureté de l'acier et au cône 1 est un peu audessous de la vitrification. Sous la forme pressée à sec il présente une consistance dure au cône 03. Cette argile demande à être cuite lentement à cause de son état charbonneux, mais pourrait être employée pour faire des briques pressées. On est d'ailleurs oblig de l'exploiter en même temps que le charbon.
Le schiste inférieur, fraîchement sorti de la mine, n'est pis très plastique, mais l'exposition à l'air améliorerait sans doute la qualité à ce point de vue. Au laboratoire il se pétrit ave: 20 ? pour cent d'eau en une masse dont le retrait à l'air est de ? pour cent avec une résistance moyenne à la traction de 103 livres par pouce carré. [: donne une bonne brique au cône 010, avec un retrait au feu de 2.3 pour cent et un pouvoir d'absorption de 1361 pour cent, mais sa couleur n'est pas très belle,
Au cône 05, le retrait au feu est de 2 pour cent, i» j uvoir d'absorption de 8-67 pour cent, la briquette étant d’une couleur rouge et ayant la dureté de l'acier: elle se vitrifie au cône 1 et au cône 03 on obtient une bonne brique pressée à sec. La cuisson doit être lente à cause du charbon contenu: ce schiste n’est pas de la variété réfractaire.
PERMIEN
Le sous-sol de la région du voisinage de Sackville est formé
de schistes rouges en lits alternés avec des grès d'âge Permien,
qui ont une inclinaison d'environ 20 sur l'horizontale. Ces schistes se transforment facilement à [a surface en une argile plastique, et leurs affleurements sont indiqués par des dépressions entre les bancs de grès où on pourrait les exploiter pour faire de la brique. Un petit échantillon qui en a été obtenu a montré les qualités suivantes :
Assez onctueuse et plastique quand mélangée à ?2 pour cent d'eau; retrait à l'air 6 pour cent qui est probablement plus élevé qu'il ne le serait dans la pratique. Au cône 610 il n'y a prati-
quement pas de retrait et une absorption de 14:? pour cent, la cou-
leur de la brique étant le rose saumon. Au cône 03 la brique a la dureté de l'acier et une couleur rouge foncé avec un retrait de Ÿ pour cent et une absorption de 1:98 pour cent.
PLEISTOCÈNE
On trouve dans les vallées d'Annapolis et de Shubénacadie des argiles pleistocènes d'une origine évidente d'estuaire, et ressemblant beaucoup par leur structure et leur caractère phvsique aux argiles de la Nouvelle-Ecosse. Elles sont exploitées en plusieurs endroits, notamment à St-Jean et Frédericton, et fournissent une excellente qualité de brique commune. Quelques parties dé ces dépôts sont assez onctueuses et plastiques pour faire des tuyaux de drainage et de la poterie rouge commune.
Fredericton, N-B.—A un mille au nord de Fredericton, il y a un bon dépôt d'argile d'estuaire de structure laminée, jaunâtre sur le dessus et bleuâtre en-dessous. L'épaisseur totale varie de IS à 27 pieds et le gisement repose sur un sable rocheux. Il est manifeste que les surfaces supérieures et inférieures de l'argile sont Inégales: ainsi au sud Je dépôt s'amineit en montant Ja côte. tandis que vers la rivière St-Jean il plonge au-dessous de la plaine de sable déposé par la rivière dont l'épaisseur autant qu'on l'a constaté varie de 6 à 14 pieds.
L'argile bleue du dessous aflleure aux basses eaux sur le bord de la rivière, et ce dépôt est certainement très développé, car on dit que l'argile bleue forme le sous-s0! de toute la ville de Frede-
ricton. Cette argile est considérée comm d'une bonne qualité peur la fabrication des briques communes et présente les pro priétés suivantes qui sont caractéristiques de l'argile d'estuaire du Nouveau-Brunswick :
Elle est très plastique et se pétrit avec 334 pour cent d'eau en une masse dont le retrait à l'air est de 72 pour cent, et avant une résistance moyenne à la traction de 109 Livres au pouce carré; dans la pratique le retrait est un peu moindre. Cette argile ne contient presque pas de sable, car 95 pour cent de la masse passe à travers un tamis de 200 * mech "; en cuisant elle se comporte comme suit :
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Une briquette pressée à sc avait un pouvoir d'absorption de 091 au cône 05; en cuisant au cône 010 elle présente une belle couleur et une bonne dureté: au cône 05 elle prend une couleur rouge
foncé et devient très dure; à cette température son retrait est trop fort, mais elle pourrait cependant alors donner une bonne brique
pressée à sec,
St-Jean, N-BT y autour de cette ville plusieurs briqueteries en opération, dont la production alimente le marché jocal. Toutes utilisent une argile analogue qui est évidemment le résidu de dépôts d'estuaire avant recouvert cette région à une petite élévation au-dessus du niveau de la mer.
A la briqueterie Lee on voit une argile rude, rouge brune, d'épaisseur variable et quoique l'excavation ne dépasse pas 5 pieds re profondeur, on à constaté la présence de l'argile à 30 pieds, les lits inférieurs étant bleus. La surface inférieure doit être très inégale, car le drift glaciaire sur lequel elle repose parait à la surface en plusieurs endroits. L'argile est très rude avec quelques
veines sableuses, mais n'est pas aussi fortement laminée que celle de Fredericton, N.-B.
Moncton.—Les briqueteries sont situées à Louisville (Gravure XXX), deux milles de Moncton : elles exploitent une argile glaciaire presqu'au niveau de la marée. reposant sur du terreau et
d'une épaisseur maxima de ? pieds. On en a aussi sorti d'um
falaise voisine des briqueteries.
CHAPITRE IV
L'Industrie de l'Argile.
Jusqu'à présent les dépôts d'argile de la Nouvelle-Evosse ont été peu développés; on manufacture des briques communes à Annapolis, Middleton et Avonport dans la vallée d'Annapolis, et à Shubénacadie et Elmsdale dans la vallée de Shubénacadie. D'autres briqueteries ont été installées et sont en opération à Pugwash, New-Glasgow, Sylvester, Eden-Siding et Mira River.
Dans la plupart des cas elles n'alimentent guère que le mar-
ché local, quoique les briques de Pugwash et d'Annapolis soient
expédiées au dehors. De la poterie commune est faite avec les par-
ties les plus onetueuses des argiles d'estuaire au sud d'Elmsdale dans la vallée de Shubénacadie. Des tuyaux d'égouts, des briques à carneaux et des tuiles sont fabriqués avec les schistes de New- Glasgow, et un peu de tuiles proviennent aussi de Middleton. Avonport, Annapolis et Shubénacadie. La pluspart des briquteries ordinaires font aussi de petites quantités de briques repressées à la main. Une brique dure connue sur le marché comme brique réfractaire provient des schistes carbonifères de Westville dans le bassin houiller de Pictou.
Il y a un bon champ pour le développement des industries de l'argile en Nouvelle-Ecosse, mais comme les produits fabriqués trouvent un marché surtout en dehors de cette province, les installations devraient être faites dans des endroits à proximité des moyens de transport.
Il n'y a que quelques manufactures de briques pressées entre Ontario et la Nouvelle-Ecose et ce territoire devrait offrir un bon marché.
Les argiles d'estuaire des vallées de Shubénacadie et d’Annapolis pourraient être employées pour faire de la brique pressée rouge, tandis que l'argile réfractaire de Shubénacadie est bien adaptée pour des briques pressées de couleur chamois.
Beaucoup de l'argile onctucuse trouvée dans la vallée d'Annapolis pourrait être utilisée dans la poterie pour fabriquer des objets bon marché et des tuiles en terra-cotta. Ce genre d'industrie né nécessiterait que de petits capitaux et ses produits trouveraient ur marché facile dans les nombreuses places d'eau si fréquentées de cette belle province,
Les acieries de Sydney consomment annuellement de grandes quantités de briques réfractaire, mais elles viennent presque exclusivement d'Ecosse et des Etats-Unis. La brique de Westville a cependant donné satisfaction alors qu'on l'a employée pour le garnissage intérieur des cuves dans lesquels on coule l'acier fondu provenant des fours à reverbère.
Il faut espérer qu'on s'efforcera de développer les dépôts d'argile réfractaire de Shubénacadie, et que plus tard lorsqu'un chemin de fer sera construit en remontant la vallée de la Musquodoboit, l'argile réfractaire de Murphy-Brook, près de Middle-Musquodoboit sera aussi exploitée, Les détails suivants donnent une bonne idée de l'industrie de l'argile en Nouvelle- Ecosse,
Annapolis Royal.—La * Bactler Brick Co.” manufacture en cet endroit des briques communes et des tuiles. Pour préparer la brique on mélange une quantité suflisante d'argile pour faire 20,000 briques avec quatre charges de sable, et le tout est jeté dans le mélangeur de façon à former un mortier épais ou terre dure. Cette pâte est ensuite taillée en formes de briques qui sont alors assez compactes. On les sèche sur des tréteaux, ou en haies et on les cuit dans des fours hollandais. On obtient ainsi des bri. ques d'une bonne couleur rouge.
Le père de Mr. Buckler avait établi une petite briqueterie
vers 1850 sur le ruisseau Sawmill, mais elle n’est plus en opération. Celle qui existe actuellement date de 1885 et emploie une machine à double compres: ion, fabriquée par Norsworthy de St- Thomas, Ontario. La production consiste spécialement en briques ordinaires qui sont expédiées aux différents ports le long des côtes de la Nouvelle-Ecosse. Les essais de ces briques sont donnés au chapitre suivant :
Uiddleton—Une briqueterie est exploitée par la Middleton Brick Co.; elle est située à l'extrémité onest de la ville, près de
la ligne du Dominion et Atlantie R. L'argile est trop plastique pour faire des briques, mais pour réduire le retrait on y ajoute du sable sur lequel repose cette argile,
L'argile est pétrie dans un malaxeur et moulée dans une machine à terre dure. Les briques sont alors séchées en haies et cuites en moules recouvertes d'une croute d'argile (scove Kilns). À la cuisson les matériaux se tassent de 10 à 12 pouces par 3? couches de briques, ce qui représente ? pouces de plus que le tassement produit à Avonport, et 6 à 8 pouces de plus qu'à Bridgeton. On y manufacture aussi des tuiles.
Cette argile prend en cuisant une bonne couleur rouge, et
donne un produit marchand assez dur. Les essais de ces briques
sont donnés au chapitre suivant,
Avonport1l x a en cet endroit deux briqueteries exploitées par Robert Shaw et Jacob Walton, qui emploient des argiles d'estuaire. Shaw fabrique de la brique ordinaire et des tuiles, la partie haute du banc de glaise étant employée pour les briques, et la partie basse pour les tuiles, mais même l'argile à brique demande qu'on lui ajoute du sable. Les briques ordinaires sont moulées en terre molle par une machine à vapeur, ou si elles doivent être repressées par une machine à cheval. Cet atelier comporte aussi une machine à terre dure, et anciennement on s'en servait pour faire des briques coupées, mais maintenant on s'en sert seulement pour les tuiles. Le séchage se fait en haies et la cuisson en meules de 37 lits de briques se tassant de 9 à 10 pouces à la cuisson. Les tuiles sont cuites dans un four circulaire avec tirage par en bas.
L'argile prend une bonne couleur rouge en cuisant, mais même si elle est cuite un peu dure elle tend à prendre une teinte brun grisâtre.
À la briqueterie Walton qui est voisine de celle de Shaw l’argile est la même, et le procédé de fabrication analogue. Ces deux ateliers ne sont pas les premiers établis en cet endroit, car entre IS40 et 1850, Elijah Eidekin en avait installé un à Wolfville, et plus tard un anglais fabriqua quelques briques à Falmouth. Mr R. Shaw commença à travailler à Hansport en 1862 et travailla
1Tans jusqu'à ce que son argile fut épuisée. [l se tranpsorta alors 4 Avonport où il travaille encore maintenant.
Un individu nommé Albert Read avait cependant avant cette époque fait des briques en 1867 à l'endroit ou se trouve la briqueterie Walton, mais il faillit et ce dernier est pratiquement son
successeur.
Shubénacadie, James Milles and Sons, —Les travaux de cette Cie sont situis sur l'Intercolonial R. à environs deux milles au nord de Shubénacadie,
Le dépôt d'argile qui est tout près de la briqueterie est exploité avec l'aide des machines à découper et à racier, et à cause de la plasticité et du retrait de l'argile, on doit y ajouter 10 pour cent de sable avant de la mouler.
Les machines employées consistent en rouleaux, malaxeurs machines continues à découpage transversal: les briques sont séchées à l'air libre quoiqu'on se serve parfois de claies,
La cuisson se fait en meules de 32 lits de briques donnant un affaissement de 10 pouces.
Cette argile paraît susceptible de prendre une bonne couleur rouge en cuisant, mais les briques les plus dures ont une teinte grisâtre spéciale. On fabrique aussi quelques briques repressées avec une machine à main pour répondre à des ordres spéciaux.
Le sable employé dans le moulage n'est pas tamisé, et en conséquence les briques contiennent beaucoup de petits cailloux qui sont la cause de fissures pendant les opeérations de séchage et de cuisson et provoquant la rupture du fil de fer pendant le déceupage transversal.
Le repressage « fait seulement avec des briques à pâte molle. On a choisi comme échantillons pour les essais des briques bien cuites et d'autres seulement moyennement cuites. Le résultat des essais sera donné au chapitre suivant
Elmsdale.—* The Elmsdale Brick and Tile Co., Ltd”, a ses ateliers près de l’intercolonial R. à environ 1 mille et demi au nord de la ville.
Le dépôt d'argile est travaillé par une excavation peu profonde auprès de a briqueterie, et l'argile est enlevée par des char-
rues et des racloirs; eile doit être mélangée à du sable avant d'être moulée.
Les briques sont moulées en terre dure dans une machine continue à découpage transversal et cuites au four hollandais.
Le séchage se fait dans des tunnels chauffés à la vapeur. On fabrique aussi des tuiles de drainage et de couverture ainsi que des conduits vernis au sel.
La uisson des produits creux se fait dans un four circulaire à tirage par en bas.
Cette briqueterie a été installée par Lautz et Thompson ver: 1900 pour faire des briques pressées à see.
Une autre briqueterie appartenant à la même Cie (Milles and Sons), est située à environ un huitième de mille plus loin sur la voie du chemin de fer. L'argile est semblable, mais les méthodes employées sont plus primitives, et on ne fabrique que de Ja brique ordinaire. Il y a là une série de fosses de pourrissage le long desquelles passe une voie de tramway sur laquelle sont placées des ma chines à terre molle mues par des chevaux et qui circulent ainsi d’un puits à un autre. Le séchage est fait à l'air libre.
Spares Bros.—Cette briqueterie est située à environ un mille plus loin sur la voie que la précédente. L'argile et les procédés de fabrication sont les mêmes.
Pugwash.—La seule installation en cet endroit est celle de la “Maritime Clay Works”. On y exploite un schiste pourri, du calcaire carbonifère, mais on évite l'emploi du schiste frais seul. La
roche est amenée du puits à l’atelier par un petit tramway à vapeur.
Elle est alors écrasée par deux paires de rouleau et le produit en est délayé dans un malaxeur. Le moulage est fait par une machine à terre dure à découpage transversal, et les briques sont repressées quand on vit faire des briques de façade. Le séchage est fait Gans des tuunels et la cuisson dans un four continu du système Haigh.
Cette briqueterie a été installée par cette compagnie en 189%; or. a d'abord essayé l'argile de surface de la rivière Philip, près d'Oxford au voisinage duquel il se faisait dejà des travaux, mais l'argile n'a pas été trouvée convenabie et n'a pas donné de
bons résultats avee la machine à presser à see du type alors :mployé. L'installation fut alors Uansportée à Pugwash et l'argile ainenée là et essayée dans une machine à terre dure. Plus tard où utilisa le schiste, Il Y avait en antérieurement d'autres briqueteries en opération dans cette région, mais aucune ne fonctionne maintenant,
Il y a environ 50 ans (vers 1860), un nommé Lowden commença à faire des briques moulées à la main avec de l'argile de surface en un endroit situé juste au sud du puits à schiste actuel. Cette briqueterie fut exploitée par différentes personnes pendant une période de 20 ans. A. Wallace Bridge, la ‘ Battye Brick Co.” Commmença en 1903 et travailla pendant 3 ans; l'atelier est maintenant arrêté.
Ney-Glasgon. Plusieurs ateliers de briques sont en opération dans le voisinage de cette ville ainsi que décrit ci-après :
The Neu Glasgow Brick and Tile Co. est à environ un mille et demi au sud-est de la station, et emploie un schiste du terrain houiller partiellement désintégré. Comme on travaille à la charrue et au racloir sur une étendue assez considérable, le travail n'est pas profond, On y rencontre quelques parties dures et petits cailloux qui peuvent être des débris provenant de roches locales.
La méthode de travail paraît être plus compliquée qu'il ne serait nécessaire. L'argile est d’abord pulvérisée à la meule à see, puis passe au malaxeur et ensuite entre des rouleaux. Le moulage est fait dans une petite machine à mouler et le séchage à l'air libre.
Les briques sont cuites au four hollandais, donnant un tassement de 12 à 13 pouces. Si elles sont cuites trop rapidement il se développe des noyaux noires et des souftlures dues aux matières charbonneuses et au soufre <e trouvant dans l'argile. Si elles sont bien cuites on obtient des briques dures d'une belle couleur rouge.
On trouvera les essais de ces briques au chapitre suivant :
Les analyses partielles suivantes ont été faites sur une brique fraiche et sur une brique cuite présentant des noyaux noires; [, brique fraiche: II, partie extérieure rouge de la brique cuite: III, noyaux noirs dans la brique cuite.
0:09 820 $ 34 0 97 012 Indéterminé, | très peu | Néant Néant (l Ces analyses ont été faites par Mr F. G. Wait, du laboratoire de chimie du bureau des mines, département des mines d'Ottawa. Le rognon noir est du à la forte Proportion de protoxyde de fer causé par la cuisson incomplète qui à fait que le peroxyde de
fer à été en partie réduit en protoxvde, Ni on <'était débarrasse
d'abord de l'humidité et du carbone en conservant la brique à une basse température du rouge, on aurait permis au fer de se peroxider et l'accident en question ne se serait pas produit, [1 y à eu
insufsance d'air, et le carbone a enlevé une partie de son oxvgètie au peroxyde en le réduisant à l'état de protoxyde. Après que le carbone a été brûlé, la chaleur a été élevée trop rapidement et les pores de l'argile se sont refermés avant que le fer de l'intérieur ait eu la possibilité de Soxyder de nouveau,
Georges Brooks exploite une petite briqueterie à briques cemmunes sur le bord du ruisseau MeClellan, à environ 1 mille et 2/3 à l'est du sud de la station de New-Glasgow. Les matériaux emyloyés au temps de notre visite étaient une argile mélangée de sable fin provenant du lit du ruiseau, mais ahclennement on avait employé de l'argile glaciaire, L'argile est moulée avec une machine à terre molle et parfois repressée à la main. Les briques sont séchées à l'air et cuites au four hollandais.
Dominion Fire Brick and Tile Co. Ces ateliers ont été établis e" 1901 et sont situés immédiatement au sud des S/andard Drain Pipe Works, Les matériaux employés consistent en un schiste bleu noir qui aflleure au pied de la falaise le long du ruisæau )'eClellan.
L'épaisseur exacte de ce bon schiste n'est pas Connue, mais il n'y en a pas plus de 3 pieds d’exposé et il est convert par environ 20 pieds de schiste semblable à celui exploité à Trotter, et celui-ci par du schiste sableux et charbonneux et du drift,
Pour exploiter ce dépôt il faudrait L'attaquer de long de la face de la falaise, car si on p'nétruit dans cette falaise, la charge supérieure serait trop forte.
Les schistes de la base supporte une plus forte température que ceux du dessus et conviennent mieux à la fabrication des tuyaux. Les lits su bas sur le terrain de Brook contiennent aussi quelques parties “oncrétionnées,
En remarquant ceci cependant on doit se souvenir que les lits qui allleurent le long du ruisseau ne font pas du tout partie de la même couche, Ni les lignes de direction données sur la cart de Foole (Commission Géologique du Canada, Part, M. XIV, No #35) sont exactes comme elles paraissent l'être, il s'en suit que Ja partie inférieure des schistes de la falaise de Brooks est plus laute stratisiaphiquement que le schiste exposé dans la nouvelle falaise de la Slandard Co, et plus basse que celle de l'ancienne falaise de la même compagnie. L'installation de la Dominion Fire Brick and Tile Co, qui n'est pas très considérable est située au sommet de la colline où les matériaux sont amenés par un plan incliné. La roche est d'abord pulvérisée par une meule à sec et alors après avoir été malaxée est moulée dans une machine à pâte molle. Les briques sont repressées par une presse à main. Mr. Brooks emploie un four circulaire à tirage par en bas. Les briques repressées ont une structure granulair semblable à celies fabriquées à la presse à sec. On dit que les briques faites avec l'argile inférieure ont
été vendues pour garnir des cuves de coulée de métal. Elles sont
aussi employées pour faire des briques de revêtement dont on se sert dans les fours de l'atelier de tuyaux.
Standard Pipe Works.—Cet atelier est une branche de la compagnie du même nom opérant à St-Jean d'Iberville P.Q. Les articles fabriqués sont principalement des tuyaux d'égouts, mais on fait aussi des briques à carneaux, des briques creuses, des produits à l'épreuve du feu et des tuiles. Cette compagnie à une manufac-
considérable et bien outillée.
Les matériaux nrimitivement emplavés étaient de l'argile à
ocaux rouge, n ‘epuis ces dernières années on emploie un
vélange de sehist, l'argile à blocaux, et on a mâme essayé le
schiste seul, Le mélange résisté moins au feu que le schiste, mais on dit qu'il prend un meilleur vernis.
Pour faire des tuyaux on 4 essuvé le seliste seul, mais À cause de son caractère charbonneux on doit cuire très lentement peur empécher les boursoutlements.
L'agile contient aussi une asse, forte proportion de sels solubles qu'on croyait contraires à la formation d'un bon vernis à la surface, mais on a reconnu que cette difficulté était due au fait que la pâte n'était pas cuite assez dure, D'ailleurs le vernis est amélioré en ajoutant un peu d'argile de surface au «histe, Les concrétions de sidérite peuvent occasionner des taches fondues dans la pate.
Le retrait du mélange employé pour les tuvaux d'égoûts est un peu supérieur à 1 pouce par pied; on ne fait pas de tuyaux de plus de 24 pouces de diamètre.
Le marché pour ces produits est surtout en dehors de la Pro-
vince,
Eden-Siding.—Le: frères Miller ont à cet endroit un briqueterie où ils font de la brique commune en se servant d'un mélange d'argile de surface avec environ 10 pour cent de sable.
Les matériaux soi mélangés dans une fosse et le produit est moulé dans une machine à pate molle, actionnée par un cheval, Le séchage se fait à l'air libre, les briques étant saupoudrées de sable, ce qui, prétend-on, les empêche de se craqueler; elles sont ensuite cuites en meules hautes de 32 lits de briques,
Les produits de cette briqueterie sont principalment employés à Sidney, mais on en expédie aussi vers l'ouest sur la ligne de l'Intercolonial R.
Mira-River, C.B.—Les travaux de la Mira Brick Co. sont situés sur la rivière Mira à environ quatre milles de son embouchure. On emploie un mélange de deux tiers d'argile bleue et de un tiers de sable non tamisé. Une courroie sans fin conduit l'argile de la falaise à l'atelier où elle est déchargée dans le malaxeur d'une machine à pâte 1polle. Le s‘chage se fait en haie et la cuisson dans un four continu à sept chambres du svstème Haigh. Les produits sont expédiés principalement à Glace-Bav et Sidney.
COMMISSION GÉOLOGIQUE, CANADA NOUVEAU-RREUNRWIOK
Frédéricton, {van et fils sont los seule briquetiers de cette ville, [ls emploient une argile d'estuaire ressemblant assez à celle exploitée dans la vallée d'Annapois, en Nouvelle-Ecosse, L'argile est imoulée dans une machine à pâte molle sans malaxage prélimimaire, als néanmoins donne une bonne qualité de brique. Les briques aussitôt moulées sont empilées et séchées de cette facon, mais à l'époaue de netre visite Mr Ryan se proposait d'installer un séchage en haies, La cuisson se fait dans un four breveté, à double compartiments, à tirage par en bas, chaque chambre ayant une capacité de 90,000 briques, Le tassement pendant la cuisson
est de 12 pouces sur une hauteur de 31 lits de briques, Les ess. de ces briques seront donnés au chapitre suivant.
St-Jean.—1\ x a plusieurs briqueteries dans le voisinage de la ville, elles sont toutes en opération et fabriquent des briques communes,
A la briqueterie Lee, Fargile est jetée dans des fosses d'où elle va aux machines où on v ajoute un tiers de sable. Le moulage est fait à la machine en terre dure à découpage transversal et le séchage en haies.
Les brique» sont cuites en meules hautes de 38 lits de briques
et donnant un tassement de 8 pouces, Une partie des briques
sont repressées par des machines à main et vendues pour façades, Les essais seront donnés an chapitre suivant.
La briqueterie de John Lee and Co. est située à environ un mille et demi à l'ouest de la ville sur le chemin de la Petite- Rivière. La même compagnie en a une autre à environ un quart de mille plus près de la ville. L'argile et les méthodes employées sont sembibles à celles mentionnées dans le premier cas,
B, Mooney et Fils exploitent aussi une briqueterie située à Fairville, un faubourg de St-Jean, Les briques sont moulées par le procédé en pâte molle, séchées en haies et cuites en meules.
J, W. Foley and Co, sont les seuls fabriquants de Ja poterie à St-Jean, leurs ateliers étant situés sur le chemin de Sil:r Falls.
La matière brute est importée de Now-lersey (Etats his), et les produits fabriqués consistent et
à pots pour le beurre, le thé,
lex fleurs et en jarres
CHAPITRE V
Essais des Briques.
Nous avons réuni des échantillons de toutes les briqueteries visitées et dans chaque cas, saut lorsque nous en ferons mention, nous NOUS sommes efforcés d'obtenir des échantillons cuits d'une facon normale.
Les briques ont &ié envovées au professeur A Macphail, de l'Ecole des Mines de Kingston, et SoUnHSeS à des essais d'écrasement, de rupture transversale et d'absorption, dont nous donnons
ci-après les résultats avec la des ription des méthodes cmplovées.
MÉTHODES D'ESSAIS
Les essais de rupture transversale ont été entrepris en général SUT SIX briques, On les a placées à plat reposant sur deux supports à arête cireulaire distants de ? pouces lun de l'autre et Sajus
tant automatiquement de façon à porter sur toute la largeur de
la brique. La charge est appliquée par un couteau d'acier à arèt
circulaire, On note apparence de la fracture dans chaque eus. Dans les tableaux ci-a ès, les dimensions des briques sont données
sous le titre “ Dimensions 2 In charge dé rupture an centre sous
le titre ** Charge ” et le cofficient de rupture sous le titre * Coef"
calculé d'après la formule suivante:
ee. 3WI Coefficient = EE 2bd dans laquelle V_ st la charge de rupture en livres:
en pouces, b, Ki largeur et d, l'épaisseur de la brique en pouces,
ESSAIS D'ÉCRASEMENT
Pour COS 6SSais, la mu itié de chacune des DrIQUues Ci
les essais précédents est préparée en sciant l'extrémité
in
une scie à diamant. Comme le pouvoir de la machine emplovée ne dépassait pas cent mille livres et que Ja résistance à l'écrasement de certaines de ces dernières briques pouvait être supérieure à ce-chiffre, les échantillons étaient sciés de nouvean de facon à pouvoir être amenés dans les limites du pouvoir de la machine. Les résultats sont donnés en livres pour la charge totale et aussi pour la charge par pouce carré. L'écrasement se fait sur la partie plate: comme les briques peuvent avoir des formes un peu irrégulières on à jugé nécessaire d'avoir une espèce de coussin de sable entre les faces de la machine et celles de la brique, comme suit : On dispose un lit de sable sec fin passé au tamis de 40 “ mesh ” sur la face inférieure de la machine d'une épaisseur de un huitième de pouce: on x place la brique qu'on recoucre d'un autre lit de sable: on baisse alors la partie supérieure de la machine jusqu'à ce qu'elle Vienne en contact avec ce sable: avec une mince lame d'acier on enlève le sable de façon à laisser les surfaces absolument parallèles et on met la machine en action. Dans chaque cas le coussin de sable avait une épaisseur de 8 de pouce avant la compression et on estime qu'on obtient ainsi une plus grande uniformité que par toute autre méthode,
ESSAIS D’ABSORPTION
Pour ces essais les demi-briques ont été complètement séchées
en les laissant dans une chaml hauffée à la vapeur pendant 4
semaines, On les a alors pesées en emplovant une balance pesant
a un gramme près et on les à plongées dans l'eau où on les à abandonnées pendant 24 heures. Après les en avoir sorties on les a légèrement séchées à la surface avec du papier buvard et on es a pesées de nouveau, Le pouvoir d'absorption est représenté par la proportion d'eau absorbée Par rapport au poids de Ja brique
se he. RÉSULTATS DES ESSAIS,
Les tables suivantes donnent les résultats de ces essais :
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PART Il.
Origines et Propriétés de l’Argile.
rsonnes qui liront ce rapport peuvent
Comme beaucoup des pe la nature des
des notions insuflisantes sur l'origine, ‘argile, il nous a paru convenable
lémentaires sur ce sujet.
n'avoir que gisements et les propriétés de | de donner quelques informations sup}
ORIGINE DE L'ARGILE
le s'applique aux matières terreuses et dont la propriété dominante est A cause de cette qua-
Définition.—Xe nom argi qu'on trouve dans la nature, d'être plastiques lorsqu'elles sont humides.
t être moulées sous toutes sortes de form hauffées au rouge où à un degré Physiquement
lité elles peuven es qu'elles conservent en séchant: de plus € # deviennent dures comme la pierre.
particules, généà
supérieur el l'argile consiste en un grand nombre de petites ralement minérales variant de la grosseür d'un grain de sable une dimension microscopique, au-dessous d'un millième de millimètre de diamètre. Minéralogiquement elle est formée de fragments minéraux plus ou moins frais, repr chimiques différents, tels que oxydes, carbonates, silicate:, xydes, ete. Quelques-uns de ces éléments sont de nature colloïdale.
ésentés par des composés hydro-
Action des agents atmosphériques. —Les argiles sont toujours
roviennent avant tout de la décomposition
d'origine secondaire et ] de roches, très fréquemment de celles contenant du feldspath; mais des roches contenant peu où pas de feldspath, a serpentine peuvent par décomposition à lus plastiques.
jations successives condui-
dans certains Cas telles que le gabbro ou 1 l'air produire ies argiles les ]
Dans le but de suivre les traneforn
sant à la formetion de l'argile, nous pouvons prendre le cas d'une
roche telle que le granit.
Lorsqu'une masse de roche est exposée Ja dilatation due à la chaleur du
à l'air de minces fis-
sures s'y forment par suite de
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soleil et de la contraction provoquée par le refroidissement la nuit, I! y à aussi des plans de fractures formés lorsque la roche primitivement fondue s'est solidifiée, L'eau s'est intiltrée dans toutes ces tissures et lorsqu'elle gèle dans les temps froids se dilate en Jes ouvrant où même agit comme Un Coin pour séparer des Morceaux de la roche, Les racines des plantes font leur chemin dans ces ouvertures ét aident ainsi à l'action de la gelée en contribuant à briser la masse, Ce seul procédé s'il oat continu peut réduire la roche en une masse de petits fragments angulaires où même de sable,
La roche ayant été ainsi désintégrée, les silicates qui la com- Posent sont subséquemment attaqués par les eaux de la surface, les parties exposées ayant déjà été transformées.
La décomposition chimique la plus importante est celle qui change les grains de feldspath en une poudre blanche connue sous le nom de kaolinite où hydrosilicate d’alumine. Cette _transformation du feldspath est appelée kaolinization. D'autres silicates tels que la horneblende subissent probablement des changements analogues,
Comme résultat de toutes ces actions la roche entière est lentement mais sûrement changée en une masse argileuse.
Argile détritique. Lorsqu'on rencontre l'argile recouvrant la rcche dont elle provient on lui donne le nom de détritique, car elle représente le .‘sidu de la décomposition et ses grains sont plus ou moins insolubles,
Ni un granit qui est Composé principalement de feldspath, s'altère à l'air, il sera transformé en une masse argileuse avec un mélange de quartz et de mica. Ni nous considérons que l'altéra-
UOn à commencé à la surface et £% est continuée pendant une
période plus longue que dans les parties plus profondes, nous de-
Vons nous attendre à trouver en creusant: A, une couche d'argile bien caractérisée: B. plus bas une zône mal définie contenant de l'argile et des fragments partiellement décomposés : C, une troisiôme zône avec un peu d'argile et beaucoup de fragments solides conduisant graduellement à la roche massive, En d’autres termes il y a une transition graduelle de l'argile bien formée à In surface à la roche qui l'a originée au-dessous. La seule exception à cette
règle est pour l'argile dérivée de la pierre à chaux où la transfor mation en argile est immédiate, En effet dans ce cas l'action sur le calcaire n'est pas la même que sur le granit. le caleare ou pierre à chaux est composé de carbonate de chaux et magnésie avec une quantité variable d'impuretés argileuses; les agents atmosphériques en attaquant la roche provoquent la dissolution des carbonates par les eaux de surface et les parties insolubles qui
constituent l'argile, sont abandonnées sur place formant une espèce
de couverture sur la partie non attaquée de la roche ; le changement en argile est done immédiat et non produit par une désintégration graduelle comme dans le cas du granit,
Kaolin.—Une argile détritique dérivée d'une roc composée exclusivement de feldspath, où une ne contenant que peu où pas d'oxyde de fer, est habituellement blanche et prend le nom de kaolin. Des dépôts de ce genre peuvent contenir une forte proportion du minéral kaolinite (1), car ainsi qu'on peut s'en assurer, après avoir enlevé le sable par lavage, la partie restaate contient de la silice, de l'alumine et de l'eau dans les mêmes proportions que la kaolinite, quoique ainsi que nous l'avons déjà dit, d'autres silicates d'alumine peuvent en même temps être présents,
Une argile composée entièrement de kaolinite est quelquefois no aimée argile pure, mais le mot argile ayant trait à un état physique de la matière et non à sa comm auon chimique il serait peut-être plus exact d'appeler kaolin la forme la plus simple de l'argile.
Forme des dépôts détritiques.—Va forme de ces dépôts varie ot dépend de celle de leurs roches d'origine, ainsi largile de grandes masses de granit où d'autres roches à argile forme des espèces de couches couvrant de très grandes surfaces. D'autre part des roches comme les pégmatites (feldspath et quartz) qui se présentent en veines, c'est-à-dire en masses de largeur relativement faible comparée à leur longueur, donnent naissance à des dépôts d'argile se présentant à la surface en bandes étroites.
(1) Les mots Kaolinile correspondant au minéral et Kaolin à la masse d'argile sont souvent confondus à tort. même par des auteurs scientifiques quoiqu'il paraisse y avoir peu de raison pour faire cette erreur
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L'argile dérivée d'une roche contenant beaucoup d'oxyde de fer sera jaune, rouge ou brune selon l'état d'oxydation du fer Entre les argiles blanches et celles fortement colorées on trouve toutes les couleurs intermédiaires, ce qui fait que ces argiles détritiques présentent des colorations très variées,
L’épaisseur de ces argiles dépendra des conditions du climat, du genre de roches sous-jacente, de la topographie et de la situation. La désagrégation des roches se produit très lentement et dans bien des cas ‘e temps nécessaire à ces actions se mesure plutôt par siècles que par mois et années, I] n'y a que quelques variétés telles que certains schistes et autres roches peu dures qui se transfor ment en argile en périodes de temps appréciables. Toutes choses égales d’ailleurs, la désintégration est plus rapide sous les climats humides et c'est dans ces régions qu'on doit rechercher les plus grandes épaisseurs d'argile détritique. Cette épaisseur peut aus:i dépendre des roches sous jacentes selon qu'elles sont plus où moins susceptibles d'être affectées par les agente atmosphériques. Lors que la surface de la roche est horizontale ou faiblement inclinée une grande partie de l'argile reste en place une fois formée, tandis que lorsque l’inclinaison est assez forte elle est rapidement entraînée par les eaux.
Dans quelques cas les produits de décomposition ne sont entraînés qu’à une petite distance et s'accumue sur un fond plat ou légèrement incliné au pied de la plus forte inclinaison, formant ainsi un talus peu différent du premier quoique strictement parlant il ne soit pas de l'argile détritique. (1)
Les dépôts d'argile détritique sont très rares dans toutes les parties du Canada pour la raison que tous ceux formés ont été balayés par l’action glaciaire. On n’en connait aucun en Nouvelle- Ecosse, excepté une petite poche mentionnée sur la montagne Coxheath.
Argiles Transportées.
ARGILES SÉDIMENTAIRES
Origine.—Ainsi que dit ci-dessus les argiles détritiques restent rarement sur les côtes inclinées, mais sont entraînées par les pluies
(1) “Colluvial deposits” de G. P. Merrill,
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d'orages dans les cours d'eau et transportées par ceux-ci à des niveaux inférieurs, souvent à de grandes distances. Par ç« procédé, des argiles détritiques pouvant avoir des caractères différents sont entraînées dans le mème ruisseau où elles sont mélangées ensemble. Ces procédés de lavage et de transport peuvent être constatés dans les falaises d'argile qu’on a cessé d'exploiter, et où l'argile des pentes est lavée et entraînée dans le fond des puits.
Aussi longtemps que le cours d'eau garde sa vitesse il conserve l'argile en suspension, mais aussitôt que l’eau devient tranquille et sans courant, les particules tombent au fond, formant un lit d'argile de dimensions et d'épaisseur variables. La même action « répète par intervalles et c’est ainsi que se forment les dépôts qu'on appelle sédimentaires. Toutes les argiles sédimentaires sont stratifiées, c'est-à-dire formées de lits successifs déposés les uns audessus des autres. Ces lits peuvent d’ailleurs être d'épaisseurs variables et lorsqu'il y aura moins de cohésion entre leurs éléments constituants respectifs, il se formera entre eux des plans de séparation suivant leurs contacts.
Comme les matières les plus fines se déposent seulement dans les eaux tranquilles, tandis que les plus grosses peuvent le faire dans des eaux agités, d'après le caractère du dépôt nous pouvons t'cer des déductions de la manière dont ila été formé. Ainsi lorsque dans un même bane on trouvera des lits alternatifs de sable, d'argile et de gravier, cette disposition indiquera que les eaux d’abord courantes sont devenues tranquilles et ont ensuite eu un courant rapide dans l'endroit même où ces matériaux 8e sont déposés. La meilleure illustration de ces dépôts par courants se voit dans la conformation en lits croisés de quelques bancs de sable dont les lits plongent en différentes directions dues à ces courants transversaux ayant déposé ce sable en lits inclinés.
On peut distinguer les argiles sédimentaires des argiles détritiques surtout par leur stratification, mais aussi par le fait qu'elles n'ont aucune relation directe avec les roches sur lesquelles elles reposent.
Irrégularités latérales des ar! les sédimentaires.—Toutes Îles argiles sédimentaires ont comme caractère commun leur stratification, mais à part cela peuvent présenter de grandes diversités dans
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leurs formes, Ainsi À e couche de cette argile d'une extrémité à l'autre, on. nstater des différences d'épaisseur, des ausacisements et rétrécissements en certains points et des élargissements et rentlements en d'autres. Accidentellement elle peut avoir été usée par des courants subséquents qui laissent une surface supérieure très inégale sur laquelle d'autres matériaux absoluments différents PEUVENT avoir été déposés, couvrant ainsi la première couche en remplissant les dépressions de sa surface,
CLASSEMENT DES ARGILES SÉDIMENTAIRES
Le caractère général des argiles sédimentaires est plus ou moins influencé par leur situation, et les conditions dans lesquelles elles e sont déposées, ce qui nous autorise à les classer comine suit :
Argiles marines.—Cette classe comprend les argiles sédimentaires déposées au fond de l'océan alors que l'eau est tranquille. Elles ont par conséquent été déposées à quelque distance des côtes, car dans le voisinage de la terre l'eau est moins profonde, et agitée ne laissant déposer que des matières plus grosses. Des bancs d'urgile de ce type peuvent couvrir de grandes étendues et avoir de fortes épaisseurs tout en montrant quelqu'irrégularité au moins dans le sens horizontal par le fait que les diverses rivières coulant à la mer ont apporté des matériaux différents. Comme la plupart des argiles marines ont été profondément ensvelies sous d’autres sédiments, elles ont été fréquemment transformées en schistes, lesquels sont d'ailleurs quelquefois interstratifiés avec des grès. Ces schistes sont maintenant exposés à la surface, le fond de l'océan
avant ét6 soulevé et les roches supérieures usées,
Ærgiles d'extuaires. (Cette classe forme un (ype assez impor-
tant dans quelques endroits Ces dépôts d'argile ont été déposés dans des bras de mer peu profonds et couvrent des surfaces lon- £ues et étroites avec une tendance à la forme en bassins. Si de forts courants entrent dans l'estuaire à sa partie supérieure Je dépôt de la boue aruileuse peut être empêché, sanf dans les zones
d'eaux tranquilles vers les bords de la baie. Ni le courant à été
DÉPÔTS D'ARGILE ET DE faible, Fargile la plus fire se rencontrera à un point plus éloigné de l'embouchure de la rien une augmentation dans la grosseur des éléments, ou
Dans des cas semblables, nous pou }
vons prévoir
des séries de couches se succédant entre était les bords de
la baie et l'embouchure de la rivière, qu 4 mem Le <etonents. Les argiles d'estuaire montrent so 1 les plans d divisions sableux et sont fréquemment reliées tx mareranes te la côte,
lesquels ont été originés par le remplissage gra relue l'estuaire,
une végétation s'étant développée sur les plateaux boueux alors
formés. Les argiles des vallées d'Annapolis et de Shubénacadie
appartiennent à ve type.
Arqile des marais el des lies. Cette argil: constitue une troidépôts en forme de bassins, ayant été dépose Ce t\ pe
sième catégorie de dans les dépressions formées par des lacs ou des marais. est très fréquent, d'étendue et d'épaisseur variables, mais caractérisé par sa forme en bassins. Ces dépôts présentent parfois des couches alternatives d'argile et de sable, ces derniers en lits où lames tellement minces qu'on peut ne pas les apercevoir quoiqu'el
la séparation facile des différentes couches d'argile.
les
provoquent
Beaucoup de ces argiles de lac sont directement ou indirectement d'origine glaciaire, ayant été déposées dans des bassins ou ereux le long de la couche de glace couvrant le continent. ou bien dans des vallées qui auraient Ce barrage en empéchant l'écoulement des eaux de la vallée Ces types de
été barrées par des aceumulations de deé-
bris.
a donné naissance à un lac où l'argile s’est déposée. dépôts sont très abondante dans toutes les régions qui ont été sou-
mises à des actions glaciaires. Ce sont généralement des dépôts
de surface d'épaisseur variable plus ou moins impurs formés d'une l | Ï Leur emploi le plus habituel est
matière souvent très plastique.
elles sont
pour la fabrication de briques communes et de poterie : rarement réfractaires.
Argile des plaines inondées et des terrasses. — Certaines ri-
vières surtout celles à larges vallées sont bordées par une ter- |
me quelquefois par deux ou plus. s'étendant en échelons La plus basse est souvent couverte
rasse et mé
jusqu'aux limites de la vallée.
par la rivière dans la période des hautes eaux, et constitue la
plaine inondée. C’est alors que beaucoup de sédiments argileux sont déposés, la succession de ces inondations donnant lieu à un dépôt d'argile de plaine. Comme il ÿ à habituellement un peu de courant dans la rivière pendant ces périodes de submersion, les parties les plus fines ne peuvent s'arrêter que dans certains points en dehors de ces courants et en conséquence, la plupart de ces argiles de terrasses sont plustôt sableuses avec ci et là quelques roches d’argile fine et plastique; elles contiennent aussi plus où moins de matières organiques. La face intérieure des ter- 'ësses peut être recouverte par un mélange d'argile, de sable et de ‘ailloux, lavés et éboulés des pentes voisines.
Drift ou argile à blocauxr.—Dans la partie des Etats-Unis anciennement couverte par le manteau glaciaire continental, on trouve parfois des dépôts d'argile formés directement par ce glacier. Ce sont habituellement des matières rudes et lourdes contenant beaucoup de cailloux. Ces matériaux ainsi déposés par le glacier sont trop rocheux et sableux pour servir à la fabrication des briques, ils sont connus sous le nom d'argile à blocaux. Dans certains endroits cependant les matériaux ont été assez finement broyés pour rendre cette argile assez plastique et ne contenant pas trop de cailloux. Ces dépôts locaux sont d’ailleurs de peu d'étendue, impurs et de peu de valeur.
En outre de ce genre de dépôts originés directement de la glace, il y a des argiles déposées dans les lacs et le long des plaines inondées, par les cours d’eau produits par le glacier. Elles sont bien produites par des matériaux abandonnés par la glace fondue, mais ayant été subséquemment transportés par l’eau et ensuite déposées, elles sont stratifiées et pourraient être classées comme lacustres, d’estuaires, ou de plaines inondées de Ja période glaciaire. Les dépôts d’argile à blocaux quoique assez fréquents sont souvent trop pleins de cailloux pour être utilisés.
Argiles éoliennes. — Dans €: nombreux points de ‘ouest on
trouve une argile fine souvent calcaire, appelée loess : quoique ce soient des dipôts aqueux, à certains moments ils ont pu être dus à l'action du vent. On peut les classer dans les argiles de trans port; ils présentent une structure stratifice.
Prenant en argiles ont été furmées, vant basé d’ abord
CLASSEMEN: DES ARGILES.
considération les différentes manières dont les le classement sui-
de
nous: pouvons indiquer sur leur origine, et en tenant compte aussi
leur valeur çommerciale.
Argiüles détritiques.—(Dues
T3. À rqile “ colluriale
à la décomposition de roches sur
place).
- des roches
(Blancs après cuissOn, originés par le
I. Kaolns
faible teneur en oxvuc
ignées ou métamorphiques, à
de fer).
Dépôts en forme de veines provenant de veine:
(a) de pegmatite ou de dykes de roches ignces telles que la rhyolite.
(b) Dépôts en forme de couvertures provenant di grandes étendues de roches ignées.
(ce) Poches dans "calcaire, comme l'indianaite
d'Indiana NASA
II. Argile devenant roue après Cuisson, provenant de dif
férentes espèces de roches.
décomposition de roches telles que le
Elles peuvent avoir été
fo: nvees par la granit, par vole de dissolution comme pour le calcaire, où par simple désintégration comime pour
beaucoup de schistes.
”, représentant des dépôts formés par lavage
des précédents, et ayant un caractère réfractaire ou
non réfractaire.
C. Argiles al itionaires
I Déposés par les eaux.
(ad) Argiles marines ou schistes. Dépôts fréquem-
ment de grandes dimensions.
Blanches après Cuisson, Argiles en boules, et
kaolins plastiques.
Argiles réfractaires ou schistes ardoisiersa C1 amois après cuisson.
Argiles impures ou schistes ardoisiers. (Calcaires, non-calcaires, )
Argiles lacustres (déposées dans üues lacs ou des marais).
Argiles réfractaires et quelques schistes,
Argiles impures où schistes, rousos après euisson.
Argiles calcaires. Habituellement formées à la surface.
Argiles des Flaines inondées. Habituellement impures et se ‘ses,
Argiles d'estuaires (déposées dans les estuaires). Principalement impures et finement laminées,
TRANSFORMATIONS SECONDAIRES DES DÉPÔTS D’ARGILE
Des changements se proûuisent souvent dans les argiles après qu'elles ont été déposées ; ilj peuvent être locaux ou s'étendre sur de grandes surfaces et dans bien des cas ils améliorent la qualité du produit ou détruisent la valeur de ces dépôts. Ces actions sont souvent manifestes dans des bancs d'argile dont une partie seulement à été altérée, Ces transformations secondaires sont de deux espèces, savoir : mécaniques et chimiques.
DÉPÔTS D'ARGILE ET DE SCHISTES TRANSFORMATIONS MÉCANIQUES
Formation des schistes argileur.—V'argile déposée au foi océans est souvent recouverte par des centaines de pieds d'aue poids seul est souvent suitisant pour pro-
des tres sédiments dont | voquer la consolidation et le durcissement de la masse d'argile L'addition d'autres matières minérales peut aussi contribuer à la cimentation des grains et au durcissement: l'argile ainsi transformée constitue le schiste argileux. Quand on l'écrase et qu'on y ajoute de l'eau on peut obtenir un produit d'une grande plastiuité. Quoique les propriétés de ces schistes soient dues à un profond ensevelissement, ils sont souvent exposés à la surface par suite de l'usure des strates supérieurs. Les bancs de schistes ont été for-
wsition plus ou moins horizontale, mais subséque
més dans une | suite des mouvements in:-
ment ont été plus ou moins relevés par gaux de la croute terrestre. Ceci est bien prouvé par le fait que. les schistes près du Grand-Lac (N.-B.) sont presqu'ho-
tandis que Joggins plongent à des
rizontaux, ceux autour de Sidney ou de angles variés.
TRANSFORMATIONS CHIMIQUES
Presque tous les dépôts d'argile sont modifiés à la surface au moins, par les agents atmosphériques où les eaux de surface, Ces actions sont principalement chimiques et peuvent être groupées
comme suit:—1, changement de couleur: *, lessivage: 3, amollis-
sement : 4, consolidat: mn.
Changement de couleur.—Beaucoup de dépôts d'argile qui sont jaunes, rouges où bruns près de la surface, sont gris où gris noir en-dessous. Cela est dû premièrement à ce que le fer di l'argile est suroxvdé, c'est-à-dire passe de l'état de protoxyde à celui de peroxyde. (Voir plus loin oxvde de ter.) Ce change went de couleur s'étendra à urs profondeur variable au-dessou: ae la surface dépendant de la distance à laquelle les agents d'altération ont pénétré l'argile.
res solubles dont
Lessivage.—Les argiles contiennent des matiè Les eaux de surface upé-
la plus commune est le carbonate de chaux.
en imbibart l'argile peuvent le dissoudre et alors les partie
rieures en seront débarrasséces. Ce carberate de chaux sera entraîné par les eaux d'infiltration ou déposé dans les couches inférieures. (‘omme conséquence, dans un dépôt d'argile calcaire les couches supérieures peuvent donner à la cuisson une couleur rouge,
tandis que celle des inférieures sera chamois, Ce changement est
plus commun sous des climats humides que sous des climats secs et dans tous les cas est caractéristique seulement des arviles fortement calcaires. L'idée exprimée par quelques personnes que la chaux où même d’autres impuretés diminuent avec la distance de la surface, est erronée.
Quelques argiles contiennent une proportion assez considérable de gypse ou sulfate de chaux, souvent dans un état très divisé; il arrive parfois que dans les aflleurements de ces argiles on trouve des masses cristallines de gyEæ qui sont dues aux actions suivantes: l’eau imbibant l'argile a dissout du gypse, et ces solutions amenées à la surface ont par évaporation produit les cristaux qu'on constate. Cette action se manifeste surtout dans les régions sèches,
Dans les climats humides, cette ségrégation du gypse se produit de préférence à l'intérieur de la masse d'argile où se forment des lames transparentes de sélénite de dimensions variables,
La formation de concrétions peut être regardée comme le résultat d’une action de lessivage,
On appeile concrétions des masses dures souvent de forme arrondie qu'on trouve dans beaucoup de dépôts d'argile où de schiste. Elles sont habituellement formées de carbonate de fer ou de peroxyde de fer hydraté (limonite), mais ceiles de carbonate de chaux ne sont pas rares non plus. Elles ont probablement été formées par la dissolution, de composés de fer ou de chaux dans l'argile, par les eaux d'infiltration et la reprécipitation de ces éléments autour de quelques noyaux.
Des concrétions de carbonate de chaux sont trouvées dans l'argile à briques de la vallée de Shubénacadie; de carbonate de fer dans les schistes carboniféres : de pyrite dans les argiles réfractaires de Shubénacadie, A moins qu'elles ne soient broyées ou séparées de largile, ces concrétions peuvent causer beaucoup d’ennuis, entre autres le fendillement des briques dans le séchage
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et la cuisson. Les grains de chaux trouvés dans quelques argiles de surface ont des inconvénients semblables, mais ne doivent pas être confondus avec les concrétions.
Amollissement.—Certains schistes se ramollissent par exposition à la surface. Cela n’est d’ailleurs qu'une action de désintégration ne changeant guère la composition, sauf dans le cas de schistes calcaires qui peuvent montrer un peu de chaux à la surface.
Durcissement.—Les argiles, notamment celles d’un caractère sableux et poreux se durcissent dans certaines parties ou le long des plans de séparation des lits; cette action est due au dépôt d'oxyde de fer formant une espèce de croute qui durcit les lits. Ces croutes ou parties dures doivent être rejetées ou broyées si l'on veut se servir de l’argile et dans certaines localités elles deviennent assez abondantes pour la rendre inutilisable.
MINÉRAUX DANS L’ARGILE
En raison de la finesse du grain de beaucoup d’argiles, il est généralement impossible de reconnaître à l'œil nu les éléments les constituant, mais leur examen microscopique a révélé la présence d'un certain nombre d'espèces minérales différentes. Quelques-unes
telles que le quartz, le mica, le gypse, la caleite et la pyrite sont
quelquefois de dim nsions suffisantes pour être reconnues à Vœil. Il n’est pas nécessaire d’énumérer ici tous les minéraux qui ont été trouvés dans les argiles et nous ne parlerons &ïe de ceux qui sont les plus communs.
Kaolinite. — Ce mineral qui est un silicate d'alumine hydreté avant la formule ALO,, ? SiO,, ? H,0 est supposé, par beaucoup de personnes, exister dans toutes les argiles, mais son existence n’a pas ‘té bien prouvée dans tous les cas; il est d’ailleurs assez difficile à distinguer même au microscope. Si la kaolinite même n’est pas présente. il est probable qu'il existe dans les argiles d’autres silicates d'alumine hydratés, tels que la pholérite, l’halloysite, etc.
Les argiles les plus pures contiennent une proportion assez onsidérable de kaolinite et les kaolins des meilleures qualités en renferment jusqu'à 95 pour cent et même plus,
La kaolinite est très réfractaire et doit être considérée comme un élément infusible, mais à une haute température elle fond avec la silice si celle-ci est présente, Ce fait est contraire à l'opinion admise anciennement par beaucoup de fabricants de briques réfractaires, mais cependant d'après ce qui a été dit ci-dessus, une bonne brique réfractaire doit contenir peu de silice et beaucoup de kaolinite,
Quartz.—Ce mineral dont la formule est NiO, se rencontre au moins en petites quantités dans Presque toutes les argiles soit détritiques soit sédimentaires, mais les grains en sont rarement assez gros pour être vus à l'œil nu, Ils sont translucides et transparents et généralement angulaires dans les argiles détritiques, et arrondis dans les sédimentaires, ces dernières ayant été roulées ans les courants des rivières où remaniées sur les grèves par les varues, avant d’être finalement déposées dans les eaux profondes et tranquilles, Les grains de quartz peuvent être incolores, mais sont plus souvent colorés à la surface en rouge où jaune par de l'oxyde de fer. Des nodules de silice amorphe appelée silex se rencontrent dans quelques argiles,
Le quartz et le silex sont des plus réfractaires, n'étant fusibles qu'au cône 35 de la série Seger, mais la présence d'autres miné- TaUX peut exercer une action fondante et provoquer l'amollissement du quartz à une température bien inférieure,
La proportion de quartz dans les argiles varie depuis moins de 1 pour cent dans certains kaolins ou argiles réfractaires jusqu'à au delà de 50 ou 60 pour cent dans quelques argiles à briques très sableuses.
Feldspath.—Ce mineral est presque aussi abondant que le quartz dans certaines argiles, mais grâce à la facilité avec laquelle il se décompose, les grains sont rarement anssi gros. Quand ils sont frais et non décomposés ils ont un lust re brillant et se fendent
en présentant les surfaces de clivage. Le feldspath est un peu
moins dur que le quartz et ne raye pas le verre ainsi que le fait celui-ci,
Le point de fusion du feldepath est à environ cône (voir le détail des cônes Seger au chapitre fusibilité, mais ce chiffre varie ruelque peu avec Îles différentes variétés, Les grains de feldsp. :h peuvent d'ailleurs commencer à fondre avec d'autres éléments à une température bien plus basse, (Voir le chapitre Alcaiis.)
Mica—Est un des quelques minéraux qui dans les argiles peut se distinguer facilement à l'œil nu, car il se rencontre communément sous la forme de minces écailles dont les surfaces bril- Jantes les font forcément reconnaitre, témme lorsqu'elles sont petites. Bien peu d'argiles sont sans ItiCà, même quand elles sont lavées, car en raison de la légèreté des écailles, le mica flotte avec les particules d'argile. Quelques argiles sont très micacées, mails
alors n'ont que rarement un valeur commerciale,
Minerais € Ce titre comprend une série de composés du fer qui sont souve.. ainsi wroupés, parce qu'ils sont précisément analogues à ceux qui sont utilisés comme minerais de fer lorsqu'ils sont trouvés soas une forme suflisamment concentrée. Ces mine: raux sont: limonite (2Fe,0,, 31,0) : hématite { Fe,0,) magnétre Ce UE sidérite (FeCo,).
Limonite—$Se trouve dans les argiles sous différentes formes et y est souvent abondamment distribuée: sa présence à Pétat tres divisé Ctant bien manifestée par la coloration jaune ou brune de la matière. Lorsque lPargile est uniformément colorée, la limonite X est également distribuée formant quelquefois un mince tissu à la surface des grains: d’autres fois elle se réunit en petits £Tains rouillés, ou encore forme des masses concrétionnées de forme sphérique ou irrégulière. Dans d'autres argiles encore on a trouve sous forme de filets ou de croutes, se répandant dans l'argile dans toutes les directions. Les concrétions sont particulièrement abondantes dans quelques argiles affectées par les agents atmosphéri-
ques. Parfois ils ont la forme de cylindres à parois épaisses qui
ent été apparemment formés autour des racines de plantes. Les lits de grès trouvés dans beaucoup de dépôts de gravier et de sable associés à certains banes d'argile sont dus à une cimentation des grains de sable par la limonite,
Les concrétions de limonite peuvent souvent être enlevées par triage à la main; si on les laisse dans l'argile elles produisent des taches fcndues désagréables à l'œil et qui parfois occasionnent des fentes dans la pâte,
La limonite est plus abondante dans les argiles de surface, surtout dans celles sableuses ou suffisamment poreuses pour admettre les eaux oxydantes de la surface. On la trouve aussi dans les parties exposées des affleurements de beaucoup de schistes,
Sidérite.—Le carbonate de fer peut se trouver dans l'argile sous les formes suivantes : (1) En masses concrétionnées connues sous le nom d'argile ferrugineuse et ayant des dimensions d’un pouce à quelques pieds de diamètre. Elles sont très abondantes dans quelques schistes carbonifères comme à New Glasgow et sont souvent placées en lignes parailèles à la stratification de l'argile, Dans le v-"1inage de la surface les concrétions de sidérite se changent souvenr en limonite, (2?) Sous la forme de grains cristallins disséminés dans la masse de l’argile et rarement visibles à l'œil nu. (3) Comme une couche recouvrant d’autres minéraux. Exposées à la surface ces variétés se transforment aussi en limonite,
Lorsque le carbonate de fer est . ." état très divisé et également distribué dans l'argile, il pet 1 sonner une rouleur bleue ou gris ardoise.
La sidérite peut exister dans des argiles de surface mais a probablement sa plus grande importance dans les schistes, notamment ceux du voisinage des couches de charbon, où il peut se trouver à l’état divisé et disséminé ou en concrétions.
Pyrite.()}—{(FeS,—Fe 46.6 pour cent, $ 53-4 pour cent) — Ce mineral qui est fréquent dans quelques argiles est souvent visible à l’œil nu et est connu sous le nom de soufre par les briquetiers de quelques districts. Il a une couleur jaune, un lustie métallique et se rencontre en gros morceaux, en petits grains, en cubes ou encore en petites plaques radiées. I] n’est pas rare qu’il soit formé dans ou autour de morceaux de lignite, prouvant alors bien nettement que les matières carbonacées ont réduit le sulfate de fer en
(1) Dans quelques argiles c'est peut-être la marcasite, ou forme crthorhombique de Fe S2 :
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sulfure. Les seules argiles de Vouvelle-Ecosse où on l'ait trouvé ainsi sont celles de Shubénacadie et de la vallée de Musquodoboit.
Exposée à l'air la pyrite se décompose aisément, d'abord en sulfate de fer, puis en limonite. Les argiles contenant de la pyrite ne sont guère recherchées par les briquetiers et pendant l'extraction de l'argile, les matieres pyriteuses sont rejetées.
De la pyrite peut être trouvée dans presque toutes les argiles et les schistes, mais vu la facilité avec laquelle elle se transforme en limonite il est rare de la trouver en permanence avec les argiles de surface.
Calcite—{(CaC0,=Ca0, 56 pour cent CO, 4t pour cent}.— Ce mineral lorsqu'il est abondant se trouve surtout dans les argiles d'un âge géologique récent, mais certains schistes en contiennent des quantités assez considérables, On peut facilement le reconnaître car il se dissout rapidement dans les acides faibles et produit une violente effervescence quand on y place une goutte d'acide ehlorvdrique où même de vinaigre. La calcite est rarement en grains assez gros pour être vue à l'œil nu, mais on peut la reconnaître au microscope,
La calcite, ainsi que d'autres minéraux, forme des concrétions dans largile—L'argile à brique de la rivière Mira contient du carbonate de chaux à l'état très divisé, mais pas en quantité sullisante pour lui donner à la cuisson une couleur chamois.
Gypse—(Cas0,, 2H,6—Ca0 8% 6 pour cent, SO, 46 5 pour cent. H,6 pour cent).—il est douteux que ce mineral soit larzement urs.ibué dans les argiles, mais il est vrai que quelques
dépôts en contiennent de grandes quantités. Il peut exister à
l'état très divisé ou en forme de cristaux, plaques ou masses fibreuses de sélénite. Son peu de dureté, son éclat nacré et sa transparence permettent de l'identifier facilement lorsque les morceaux peuvent être distingués à l'œil nu. Chauffé à une température de 250 F. (121 C.) le gvpse perd son eau de combinaison et brûle à une température encore plus élevée voit son acide sulfurique disparaître. Les schistes du carbonifère inférieur de Nouvelle- Ecosse contiennent quelquefois des nodules ou des plaques de gypse.
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ANALYSE CHIMIQUE DEx ARGILES,
Il y a deux méthodes d'analvse quantitative pour les argiles,
l'une est appelée élémentaire et l'autre immédiate,
Analyse élémentaire. —Dans cette méthode d'analyse qui est celle habituellement employée, les différents éléments de l'argile sont estimés comme oxydes quoiqu'ils existent réellement sous une forme plus complexe, Ainsi par exemple Le carbonate de chaux (CaCo,) n'est pas exprimé sous cette forme, mais l'analyse mentonne séparément l'acide carbonique et la chaux, la somme des deux étant nécessairement égale à la quantité de carbonate de chaux.
D'ailleurs quelques personnes peu familières avec les proprié tés et la manière d'être de l'argile attachent trop d'importance à ces analyses chimiques et en tirent souvent des déductions non justifiées, IL est vrai que l’analyse indique la proportion des différents éléments existant dans l'argile et que l’action de ces éléments peut être interprétée d'une facon prévue, ainsi qu'indiqué aux pages 123 et 125, mais la réalité de leur effet dépend dans une large mesure de l'uniformité de ur distribution, ce qui n'est pas indiqué par l'analyse,
D'autre part Panalvse élémentaire ne donne que peu ou pas d'indications au sujet de certaines Propriétés physiques, telles que la plasticité, le retrait par séchage et cuisson, la densité après Cuisson, Lee,
Il serait done absurde de conclure d'après l'analyse chimique seule d’une argile qu’elle peut être employée pour tel où tel usure. Mais en considérant les choses à un juste point de vue, on peut admettre les conclusions suivantes de l'analyse élémentaire pourvu que l'argile soit d'un grain fin uniforme et que ses éléments soient également distribués dans la masse; on ne doit d'ailleurs pas oublier que chaque cas peut présenter de nombreuses exceptions,
(1) La pureté de Pargile, montrant les proportions de silice. alumine, eau de combinaison et impuretés pouvant activer la fusion. Les argiles des meilleures qualités contiennent sou.ent une proportion de silice, alumine et eau de combinaison les rap prochant beaucoups de la kaolinite.
(Y) La qualité réfractaire approximatives toits Enostr égales d'ailleurs, ne argile contenant beaucoup de matières fondartes est ordinairement moins réfractaire que celle où il y en a moins. Certains facteurs, d'ailleurs, tels que la texture, lirrégularité de distribution des éléments et les conditions de l'atmos phère du fourneau peuvent affecter le résultat.
(3) Lu couleur apres calcination, On doit en juger ave une extréme prudence: ainsi en admettant que les éléments sont listribués uniformément, une argile tenant 1 pour cent où mo: 8 de protoxvde de fer peut eur blanche, mais on doit se rappeler qu'à une haute température le titane, s'il y en a, paraît produire la décoloration: de l'argile à ? ou 3 pour cent de protoxyde de fer cura probablement chamois et celle contenant at delà de cetti proportion euira rouge s’il nv a pas un excès de chaux où d'alu mine.
(+) Exces de silice, Une forte proportion de silice (SO a 90 pour cent) peut indiquer une argile sableuse et probablement un faible retrait, mais ne signifie pas nécessairement qu'elle soit peu plastique. Une haute teneur en silice dans une argile réfractaire indique habituellement un état réfractaire movern pourvu qu'elle soit également distribuée,
(3) Carbone. Eat important à déterminer var lorsqu'il se rencontre en proportion de plusieurs unites, il demande une com bustion bien complète dans un feu trés oxvdant avant que la température arrive à la période de vitrifieation de l'argil
(6) Acide sulfurique. Peut être la cause de gonflements dans des produits mal cuits et indique aussi la présence de sulfates colubles: on doit done le signaler.
(3) La présence d'une forte proportion de carbonate de chaux indique que l'argile est calcaire et s'il est uniformément di
réfractaire avec une vitrification se rapprochant de la visquosité,
tribué les produits seront probablement de couleur chamois, peu
(8) L'acide titanique doit être détermini dans les arsiles réfractaires, car 2 à 3 pour cent peuvent rédaire l’état réfractaire d'une facon appréciable.
Les déductions précédentes paraissent contenir beaucoup d'informations, mais ne sont cependant pas concluantes, car ainsi que
nous l'avons dit plus naut, elles ne nous éclairent pas au sujet de certaines propriétés physiques importantes. Les essais physiques ou mécaniques de l'argile sont donc d’une bien plus grande valeur pratique et c’est pour cette raison que nous donnons si peu d’analyses chimiques dans ce rapport,
Analyses immédiates.—Par cette méthode on cherche à déterminer les composés présents dans l'argile tels que kaolinite, quartz, feldspath, etc. Mais ce genre d’analyse n’a pas donné de résultats satisfaisants.
Substances minérales eristant dans l’argile et leur action. Silice(*).—Est présente dans l'argile sous forme de silice non combinée au quartz et de silicates de bases variées. Un des plus importants parmi ces derniers est la kaolinite, qui se trouve probablement dans toutes les argiles et est considérée comme la substance même de l'argile, Les autres silicates comprennent : feldspath, mica, glauconie, horneblende, grenat, ete. Ces deux modes d'existence de la silice ne sont pas toujours indiqués dans les analyses élémentaires, mais on la désigne par les termes de libre où combinée, ce dernier avant trait à celle contenue dans tous les silicates. excepté dans la kaolinite qui est indiquée sous son nom, Une meilleure manicre consiste à employer le mot sable pour désigner le quartz et les silicates autres que la kaolinite que l'acide sulfurique est supposé ne pas décomposer. Dans la plupart des analyses cependant la silice de ces deux groupes de minéraux e-t comprise collectivement comme silice totale,
La proportion de quartz et de silice totale existant dans les argiles varie considérablement, La silice libre ou quartz est un des constituants d'argile les plus communs et varie en grosseur, de grains visibles à l'œil nu à la plus fine poussière du sable mouvant.
Sable (Quartz et silicates).—Exerce une action importante dans les argiles, en diminuant leur retrait à l'air, leur plasticité, et leur résistance à la traction, ces effets étant amplifiés avec la grosseur du sable: les argiles contenant beaucoup de sable très fin (silt) peuvent absorber une quantité assez considérable d’eau pour
() Voir aussi plus haut la description des minéraux quartz, feldspath, kaolinite et mica.
se pétrir, mais présentent un faible retrait à l'air. Les briquetiers qui connaissent la valeur de ces effets ajoutent du sable ou des âlluvions fines à leur argile tandis que les potiers obtiennent des résultats semblables en mêlant à leur pâte du silex écrasé. Si cependant on en ajoutait trop, notamment pour les briques, on obtiendrait un produit trop poreux et tendre,
Quelques personnes pensent qu'à cause des propriétés réfractaires du quartz, son addition à l'argile retarde la période de fusion, mais cela n'est vrai que pour les argiles contenant une forte proportion de fondants communs et de silice, et qui sont cuites à de basses températures. Ajouté à des argiles très alumineuses et ayant peu de fondants il diminue leur réfractibilité.
En étudiant les effets du sable sur la cuisson de l'argile on doit d’abord considérer que le quartz et les silicates fondent à différentes températures. Une argile très sableuse aura done un faible retrait au feu, aussi longtemps que Îles grains de sable ne fonderont pas, mais aussitôt que cette fusion commence, le retrait se manifeste, Nous devons donc nous attendre à un faible retrait au feu se continuant à une plus haute température dans une argile dont les grains de sable sont réfractaires.
Oxyde de fer et son origine dans l'argile.—L'oxyde de fer est un des éléments les plus fréquents de l'argile et il peut provenir de différents minéraux dont les plus importants sont indiqués cidessous :
Oxyde hydraté, limonite: oxydes. hématite, magnétite: silicates biotite, glauconie où sable vert, horneblende, grenat, ete.; eulfures, pyrite:; carbonates, sidérite; sulfate, mélantérite.
Dans certains de ces minéraux tels que les oxydes, le fer n'est
combiné qu'avec l'oxyzène et est ainsi mieux préparé à se combiner avec les autres éléments de Pargile lorsque la fusion commence, Dans le cas des sulfures et des carbonates au contraire les éléments volatile, gaz sulfurés des sulfures et acide carbonique de la sidérite doivent d'abord être expulsés avant que le fer qu'ils contiennent puisse entrer en combinaison, Dans les silicates le fer est chimiquement combiné avec la silice et certaines bases, formant ainsi des composés complexes fusibles à de basses températures, notamment la glauconie. Quelquer-uns de ces silicates sont facile-
ment décomposés par exposition à l’air, et loxvde de fer qu'ils contiennent sous l'action de l'eau forme de Ja limonite généralement à un état très divisé qui provoque la coloration de l’argile.
Effets des composés ferrugineur.—VLe fer est l'agent principal de coloration des argiles naturelles ou cuites, I] agit aussi comme fondant et affecte le pouvoir d'absorption et le retrait de ces matériaux.
Action colurante du fer dans les argiles naturelles. —Beaucoup d’argiles présentent une coloration Jaune ou brune due à la présence de la limonite et une rouge due à l’hématite.
Action colorante du fer dans l'argile cuite.—Tous les minerais de fer quand on les calcine se transforment en oxyde rouge ou peroxyde de fer à condition qu'une quantité suffisante d'oxygène puisse pénétrer les pores de l'argile avant sa vitrification et alors cet oxyde entre dans la composition de silicates de compositions variées. La couleur et la profondeur qu’elle atteint dans la pâte dépendront donc des conditions suivantes: (1) la proportion de fer: (2) la température de cuisson: (3) la nature de l’oxvde de fer: (4) l'atmosphère du four.
L'argile sans oxyde de fer cuit blanche; si elle en contient une petite proportion, soit 1 pour cent le produit peut prendre une légère teinte jaunâtre, mais avec 2? où 3 pour cent la couleur est souvent chamoïs, tandis que 4 où 5 pour cent dans bien des cas produisaient une couleur rouge. 11 paraît cependant v avoir de nombreuses exceptions à cette règle; ainsi nous voyons des argiles cuisant blanches contenir de quelques centièmes à au delà de 1 pour cent d'oxyde de fer, les plüs ferrugineuses en contenant davantage que les plus pures argiles cuisant chamois. Nous voyons aussi des argiles tenant de 4 à 5 pour cent d'oxyde de fer, soit autant que certaines argiles cuisant rouge, donner à la cuisson une couleur chamois. (es soi-disantes exceptions tendraient done à prouver que la couleur ne dépend pas seulement de la proportion d’oxyde de fer.
L'éclat de la coloration paraît être influencé par la texture, ainsi les argiles les plus sableuses peuvent être chauffées sans perdre leur couleur rouge à une température plus élevée que les
plus alumineuses, Les alcalis semblent aussi diminuer l'éclat de la couleur due au fer.
Nous connaissons deux oxvdes de fer connus respectivement comme protoxyde (FeO) et peroxyde (Fe,0,). Dans le premier un élément de fer est combiné à un élément d'oxygène, tandis que dans l'autre un de fer est uni à un et demi d'oxygène, Le peroxyde contient done plus d'oxygène par rapport au fer que Le protexyde et représente un état d'oxydation plus avancé,
La limonite et l’hématite contiennent le fer à l'état de peroxyde, dans la magnétite les deux oxydes sont combinés et dans la sidérite le protoxyde forme la base. Dans les analyses élémen-
taires le fer est généralement mentionné comme peroxyde, sans
qu'on cherche * ‘éterminer la proportion de peroxyde, quoique s'il existé As pour supposer la présence du protoxyde on devr: erininer.
1. protoxyde passe facilement au peroxyde à moins qu'il nv ait du carbone ou du soufre en présence qui par leur action réductrice empêchent l'oxydation qui ne devient possible que quand ces deux éléments ont été au préalable oxydés. De fait ils peuvent quelquefois s'oxyder aux dépens du fer qui peut alors être laissé à l'état de protoxyde, d'oxyde magnétique ou même à l'état métallique spongieux. Si donc il a défaut a'oxygène dans l'atmosphère intérieure du four, le protoxyde se maintient, mais est rapidement transformé en peroxyde lorsque de l'air contenant suffisamment d'oxygène est admis, Lorsque cependant l'oxydation du fer n'a pas commencé avant que Pargile soit devenue assez compacte pour empêcher la circulation de l'air à l'intérieur. il se forme des silicates de protoxyde de fer qui donnent à l'argile cuite des couleurs noires ou foncées.
Par conséquent dans la cuisson des argiles ferrugineuses il est habituellement désirable que le fer soit complètement oxydé pour prévenir les accidents dans les dernières périodes de cuisson. Pour en arriver là le fer doit être débarrassé du soufre ou de l'acide carbonique qui peuvent être combinés avec lui, et les autres éléments volatils où combustibles de Pargile doivent aussi être éliminés pour permettre aux gaz oxydants de pénétrer l'argile et d'agir sur le peroxyde de fer qui peut SY trouver.
Le sulfure de fer ou pyrite perd la moitié de son soufre à la chaleur rouge et le reste disparaît probablement vers 900° C. dans une atmosphère oxydante; le carbonate de fer ou sidérite abandonne son acide carbonique entre 400 et 500° C. tandis que les ‘arbonates de magnésie et de chaux le perdent respectivement vers 500 et entre 800 et 900° (. Les matières charbonneuses et je soufre doivent aussi être brûlés avec soin. Si l'argile contient beaucoup de matières volatiles ou combustibles, la calcination doit se faire doucement au-dessous de 1000° C. pour s’en débarrasser et pour permettre au fer d’être oxydé alors que l’argile est encore poreuse.
Après l’oxydation l'argile présentera une couleur due au fer plus brillante qu’à la fin de la période de déshydratation; elle sera aussi plus dure et d’un volume moindre.
On s'aperçoit que l'argile a été incomplètement oxydée par les noyaux de silicates de protoxyde noirâtres qu’on trouve dans le centre des briques après la vitrification. Ils peuvent cependant
se former san: être accompagnés de gonflement, mais lorsque ce fait se produi: on peut en attribuer la cause au soufre.
Les argiles à grains fins sont plus difficiles à oxyder que celles à gros grains, à cause de la petitesse de leurs pores et dans ce cas on ajoute parfois de la poterie écrasée (grog) pour remédier à ce
défaut.
Comme l'oxydation du fer dépend de la quantité d’air introduite durant la cuisson, les conditions de l'atmosphère du four ont une grande importance. S'il y a défaut d'oxygène, de façon que le fer se trouve dans la forme de protoxyde, on dit que le feu est réducteur. Si au contraire il y a excès d'oxygène conduisant à la form on de peroxvde, le feu est oxydant. Ces diverses conditions sont souvent utilisées par les briquetiers pour obtenir certaines teintes dans leurs produits, Ainsi par exemple le fabricant de briques obtiendra de jolies teintes à la surface des briques en faisant suivre une période réductrice par une oxydante, Le potier réduira la teinte jaune de sa poterie blanche en refroidissant son four aussi rapidement que possible pour prévenir l’oxydation du fer.
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Dans les argiles grises où noires, le fer peut être présent comme protoxvde et peroxyde; leurs proportions dans des argiles de certaines localités sont indiquées ci-dessous.
Nos sur le terrain al. 42
Schistes de “ Standard Draïn Pipe Works,” New Glasgow. Schistes inférieurs, briqueterie Brook, New Glasgow. Schistes, Intercolonal Coal Co. Westville,
Schistes sous la couche de houille, mine King, Minto, Schistes sous la houille, Canadian Coal Co., Salmon Bay,
Ces analyses ont été faites par H. A. Leverin, chimiste de la branche des Mines.
Comme ces schistes ardoisiers et argiles, contiennent tous une petite quantité de soufre et de charhon, il est tres important de les cuire lentement pour brûler to’ “harbon et autant que
ossible le soufre, ainsi que pour pero. &: lus grande partie » il . Le] Ï du protoxyde.
Action de l'oryde de fer comme fondant.—V'oxyde de fer provoque la fusion des impuretés et ainsi abaisse le point de fusion de l'argile: cette action est en général plus prononcée lorsqu'il est à l'état de protoxyde et en présence de Ja silice.
Action du carbonate de chaur.—1faction de la chaux est probablement la plus effective lorsqu'elle est sous forme de carbonate, et lorsqu'il est très divisé, il constitue un fondant très actif. Lorsque de l'argile en contenant est calcinée, non seulement elle perd son eau de combinaison, mais l'acide carbonique est aussi expulsé. Cependant, tandis que l’eau de combinaison disparaît entre 450° CO, ( 812 F.) et 600° C. (1112° F.), l'acide carbonique ne paraît être enlevé qu'entre 6007 € CITE KR)" et
2257 C. (1562 F.) Ilest même plus probable que cette élimination ne se produit qu'entre S50- C, (15622 FE.) et 900 C.
(1652 F.) Le gaz et l'eau étant ainsi expulsés laissent l'argile calcaire plus poreuse que les autres argiles jusqu'au commencement
de la période de fusion.
Ni la cuisson n'est pas poussée plus loin que l'expulsion de l'acide carbonique, la chaux ainsi formée absorbera l'humidité de Pair et foisonnera. 11 peut n’en résulter aucun inconvénient si la chaux est très divisée et uniformément distribuée, mais si au contraire elle s'y trouve en morceaux, son gonflement peut produire l fendillement des briques.
Les grains de calcaire se trouvant dans les argiles doivent être enlevés si la chose peut se faire économiquement, ou broyés avant le moulage.
Action du gypse—Va formation du gypse dans l'argile est probablement et souvent due à l'attaque du carbonate de chaux par l'acide sulfurique provenant de la décomposition des pyrites de fer. La chaux présente sous la forme de sulfate paraît d’ailleurs s’ comporter différemment que lorsqu'elle est sous la forme de carbonate, ainsi sous forme de grains ou de morceaux elle donne bien une poudre blanche, mais qui ne fleurit ni ne se gonfle comme la chaux vive.
Magnésie—(MgO) existe rarement dans l'argile en proportion supérieure à 1 pour cent: la présence peut être due à certains composés en contenant, tels que silicates, carbonates et sulfates. Elle est considérée comme un fondant, mais pas aussi actif que li chaux et se trouve toujours à un état très finement divisé.
Æcalis.—Les alcalis habituellement présents dans l'argile comprennent la potasse (K,0), la soude (Na,0) et lammoniac (AzH,). Il y a d'autres alcalis, mais ils sont probablement rares.
Quelques minéraux bien connus peuvent être la source de ces alealis, ainsi le feldspath contient de la potasse et de la soude: la muscovite où mica blanc de la potasse: le sable vert où glauconie de la potasse. D’autres minéraux tels que le horneblende et le grenat peuvent fournir des alcalis, mais sont sans importance à ce point de vue, étant rarement présents dans l'argile en grandes quantités.
Les alcalis sont des fondants puissants, mais sont rarement abondants.
Titane.—Est un élément qu'on trouve dans plusieurs minéraux plus fréquents dans l'argile qu'on ne le croit généralement, et qui paraissent rares parce qu'on les rencontre rarement en grandes quantités. Les deux plus communs sont le rutile et l'ilménite, mais aucun d'eux n’a encore été trouvé dans l'argile en grains visi-
bles à l'œil nu, en sorte qu'il faut un examen microscopique pour
les identifier. Quoique le titane soit un élément assez commun dans l'argile, les analyses ne le mentionnent que rarement, sa détermination étant assez difficile et pas souvent opérée. Dans les analvses ordinaires les oxydes de titane sont compris avec l’alumine.
Le titane peut être considéré comme un fondant, mais vu que la quantité en est généralement faible, il ne paraît avoir d'action qu'aux hautes températures. Ainsi une argile dont le point de fusion est entre cône 34 (1810° C.) and 35 (1830° C.), fondra à cône 32 (1770° €.) si on y mêle 5 pour cent d'oxyde de titane.
EAU DANS L’'ARGILE
Nous comprendrons sous ce titre deux espèces d'eaux: (1) l’eau mélangée mécaniquement ou humidité; (2) Veau combinée chimiquement.
Eau mélangée mécaniquement.—Cest Veau qui remplit les pores de l'argile par capillarité et remplit tous les espaces entre les grains. Lorsque ceux-ci sont petits Vargile peut absorber et retenir une grande quantité d'eau, chaque espace séparant les grains, agissant comme un tube capillaire. Lorsque ces espaces excèdent certaines dimensions, elles ne retiennent pas l'eau par action capillaire et si l’eau est forcée dans l'argile elle s'écoulera rapidement. C'est pour cela que les argiles à grain fin c t un pouvoir d'absorption très élevé et retiennent l’eau, tandis que les argiles à gros grains ou sableuses ont ce pouvoir réduit à son minimum. C’est le même phénomène qui se manifeste en relation avec la quantité d’ean nécessaire pour pétrir une argile, Ainsi un mélange sableux à gros élément peut ne demander que 15 pour
cent d'eau, tandis qu’une argile très grasse d’un autre dépôt en nécessitera 45 pour cent. Ce ne sont d’ailleurs pas toujours les argiles les plus alumineuses qui absorbent le plus d’eau.
La quantité totale d’eau constatée dans les différentes argiles varie beaucoup. Dans quelques-unes séchées à l'air la proportion d’eau peut descendre à 0:5 pour cent, tandis que dans d’autres fraichement extraites elle peut atteindre 30 à 40 pour cent sans cependant que l'argile soit très molle.
L’argile est très hygrosocopique, et lorsqu'elle est complètement sèche elle peut absorber avidement l'humidité atmosphérique jusqu’à 10 pour cent de son poids.
L'eau contenue mécaniquement dans l'argile disparaît en partie par évaporation naturelle, mais peut être chassée complètement par chauffage à 100° C. (212° F.); l’évaporation de cette eau est accompagnée par un retrait de la mass qui cesse cependant lorsque toutes les particules sont venues en contact, et avant que toute l'humidité ait disparu, car il en reste un peu dans les pores de l’argile qui est alors expulsé dans la première phase de la cuisson. Le retrait dû à l'élimination de cette eau hygrométrique varie depuis 1 pour cent ou moins dans les argiles très sableuses, jusqu’à 10 à 12 pour cent dans celles très plastiques.
Vu que la plupart des argiles ayant un pouvoir d'absorption élevé se contractent beaucoup en séchant, il y a souvent danger qu’elles se fendillent, surtout si le séchage est rapide, cet accident étant dû à ce que l’eau s'échappe toute à la fois sous forme de vapeur. L'eau peut encore présenter d’autres inconvénients, ainsi lorsque l'argile contient certains composés min‘raux solubles ils peuvent être dissous en partie par l’eau qu’on y ajoute et pendant le séchage l’eau amenée à la surface en s’évaporant y abandonne ces produits. Pendant la cuisson, cette eau peut aussi aider les gaz du foyer à agir sur certains éléments de largile, ainsi que nous l’expliquerons au chapitre de la cuisson.
Eau combinée chimiquement.—Comme ce titre lexplique, cette eau existe dans l'argile où elle forme des combinaisons définies avec certains éléments, et ne peut être expulsée qu’à des températures variant entre 1009 €. (752° F.), et 600° C (11129 F). Cette eau peut exister dans certains minéraux tels que la kaolinite
qui en contient près de 14 pour cent, la muscovite ou mica blanc {à 319 pour cent et la limonite 145 pour cent. À moins qu’une argile ne contienne une quantité considérable de limonite ou de silice hydratée, la proportion d'eau de combinaison est généralement d'un tiers de celle de l'alumine contenue dans l'argile. Dans le kaolin pur ou presque pur il ya près de LE pour cent, tandis que dans d'autres argiles il y en a des proportions variables descendant à 3 ou + pour cent dans quelques argiles très sableuses. La perte de l'eau de combinaison est accompagnée d'une Lyère contraction d'ailleurs variable qui atteint son maximum peu de temps après la disparition de toutes les maticres volatiles.
Dans beaucoup d'analyses d'argile l'eau de combinaison est mentionnée comme perte par calcination, ee qui est inexact si l'argile contient de l’acide carbonique, de l'acide sulfurique ou des matières organiques, tous ces produits étant expulsés au moins en partie au rouge sombre.
ACTION DU CARBONE DANS L'ARGILE
Le carbone peut être présent dans l'argile sous les formes suivantes: (1) matières organiques; (2) hydrocarbures ; (3) carbone fixe. Nous n’avons à considérer que ces deux dernières, car la première ne présente d'inconvénients que lorsque Îles débris de végétaux sont en branches où en grosses racines dont on se débar-
rasse par tamisage, elle n’est done ras comprise dans ce qui suit:
Les matières carbonacées agissent souvent comme colorant fortement les argiles brutes auxquelles elles donnent des teintes grises, gris bleuâtres ou noires. Elles sont parfois assez prononcées pour masquer l'effet des autres agents colorants tels que le fer. D'ailleurs deux argiles noires peuvent devenir rouges où blanches par calcination si l'une a beaucoup de fer et que Pautre n’en contienne pas et à première vue ces résultats ne peuvent pas être prévus.
Les hydrocarbures en outre de leur action colorante peuvent souvent produire des accidents pendant la cuisson en occasionnant des noyaux noirs ou en causant des gonflements ou une fusion prématurée. De plus ils peuvent maintenir le fer à l’état de proto-
xyde et empêcher les plus belles couleurs de se développer dans la pâte. Ces effets sont dus aux causes suivantes:
Le carbone a une plus forte affinité que le fer et en conséquence, aussi longtemps qu'il reste dans largile il monopolise l'oxygène et laisse le fer à l'état de protoxyde qui est le plus prononcé dans les argiles grises ou noires ou dans les schistes. Comme dans la cuisson de l'argile un des buts de l’ouvrier est de développer entièrement ses effets de couleur tout en prévenant d'autres accidents, on comprend que tout le carbone doit être consumé, car tant que des matières carbonactes subsistent dans la masse, l'oxydation du fer est empêchée ou retardée.
Les expériences de Orton et Griffin ont montré que la meilleure température pour brûler le carbone est entre 800° et 900° C. car au-dessous l'oxydation n'est pas assez rapide et au-dessus on peut craindre la vitrification qui arréterait l’oxydation.
La meilleure méthode à suivre serait donc de chasser d'abord l'eau d'humidité puis d'élever aussi rapidement que possible la température entre 800° et 900° C, et de la maintenir ainsi jusqu’à ce que la pâte ne montre plus de noyaux noirs indiquant le protoxyde de fer.
Dans le but de bruler le charbon et d'oxyder le fer on doit envoyer dans le four suffisamment d'air pour fournir tout l’oxygène nécessaire, car les gaz provenant du combustible employé pour li cuisson n'en donneront pas. L'oxydation peut être activée en augmentant la quantité d'air introduite dans le four et en réduisant autant que possible la contraction de l'argile. Si on n’obtient pas ces résultats dans la conduite du feu, les pores de l’argile se referment avant que tout le carbone soit consumé et cette action empêche aussi l'expulsion du soufre ce qui provoque des gonflements dans la pâte; il peut même se produire une fusion complète de l'intérieur de la masse par suite de la formation de silicates à base de protoxyde facilement fusibles. Lorsque tout le carbonc est brûlé, le fer a alors une chance de s’oxyder. Cependant si les hydrocarbures sont abondants dans l'argile, on devra introduire le minimum d’air nécessaire, pour ‘viter de produire une trop forte température par le fait de la combustion de ces hydrocarbures ce qui provoquerait vitrification avant l’oxydation
complète. Comme les argiles compactes sont plus difficile à oxyder que celles qui sont poreuses, le procédé de manufacture des produits peut aussi influencer le résultat final, ainsi on à remarqué que es briques faites par les machines à pâte molle s'oxydent plus rapidement que celles faites en terre dure où pressées À ec (ilnya d'ailleurs que peu de différence entre ces deux dernières), et que celles presées demi-sec.
Action de l'eau sur la formation de noyaux noirs.—Les briquetiers prétendent souvent que ces noyaux noirs sont dus à ce que la brique est mise au feu insuflisamment sèche, ce qui n’est pas absolument exact, la relation entre ces deux faits étant très indirecte, Quoique Île carbone brûle le plus rapidement entre 800 et 900° C., il en disparaît aussi à une température bien inférieure: lorsque la brique est humide il faut dans la première p‘riode de cuisson beaucoup de chaleur pour évaporer cette eau, au détriment de la combustion du carbone qui se trouve ainsi retardée, et ainsi la vitrification commence avant que toute l’opération préalable soit complétée.
SOUFRE
Beaucoup d’argiles contiennent au moins des traces de soufre et quelques-unes une quantité appréciable, mais on en fait rarement la détermination, à moins que l'argile ne soit employée pour ja fabrication du ciment Portland. Comme on peñt le voir par les expériences de Seger et celles plus spéciales de Orton et Staley, il peut produire des accidents sérieux et dvrait toujours être mentionné dans les analyses d'argiles.
Le soufre peut être présent sous les formes suivantes :
(1) Comme sulfate, dans le gypse (CaSO,, 2H,0), l’épsomite (MgSO,, 7H,0), la mélanterite (FeSO,, 4,0).
(2) Comme sulfure, dans la pyrite (FeS,) ou la mareassite (FeS,), mais il n’y a que peu d'écrivains sur la matière qui s’en soient occupés.
Après des expériences sur des schistes noirs de Columbus, contenant beaucoup de carbone, de protoxrile de fer et de soufre, Orton et Staley sont arrivés aux conclusions que NOUS donnons ci-
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dessous; ces schistes contiennent 2 997 jar cent de soufre total
dent 0:76 comme sulfates soluble: et 2,25 con me sulfure:
(1) Les sulfates et les sulfures se dissocicnt rapidement dans la période de cuisson aux environs de K ns les parties de la pâte sur lesquelles l'air arrive Libre : perte en soufre peut alors représenter de ?/, à 84 «à «it.
(2) Les sulfates et les sulfures p de leur soufre par dissociation ou oxydation pendant commencant à 800° C. et se continuant aussi longtemp ‘un le reste : oreuse et perméable à l'air. La perte en : représenter 00 pour cent ou plus du soufre présent dente, mais elle est de moins en moi ue cette nouvelle période se continue et probabli ti e disparaît jamais complètement.
(3) Dans les parties int‘rieures de !'argile ne peut pas atteindre facilement, la perte en oufre peut Ctr. moindre
et s’il y a des bases telles que protoxyde de fer, chaux ou magnésie avec lesquelles le soufre peut se combiner, il ne sera vraisemblable. ment pas expulsé,
(4) Le carbone même en petite quantité, intervient activ ment dans l’acte d'expulsion du soufre qui n’est éliminé en quantité notable que iorsque le carbone lui-même a disparu. L’argile peut cependant être devenue alors assez compacte pour empécher l'oxydation du soufre de se produire et ainsi le carbone a virtucllement empêché l'élimination du soufre.
(5) Le soufre retenu dans l'argile sous une forme et pour une cause quelconque n’est pas susceptible d’avoir une action physique nuisible jusqu'à ce que la vitrification soit à peu près complète.
(5) Lorsque la vitrification est complète et que la cuisson se continue, l'argile au bout d’un temps plus ou moins lent devient moins compacte par suite du développement d’une multitude de petites bulles dans la masse visqueuse ; cette action se continue progressivement et à la fin la masse devient spongieuse et sans valeur.
(7) La longueur de cette période de vitrification intense est bien réduite et dans quelques cas est pratiquement annulée par
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(10) Dans des argiles conte peu favorable à l'oxyda l'élimination du soufre es ourte ou meine pulle pendant laquelle
a structure vésiculaire est considerabli
nant beaucoup de 5 fre, ou de structure comparte tion, ou contenant beaucoup de fer et de carone, t entravée ; à ya alors une période très la pâte est utilisable et | ment amplifiée.
(11) Tandis que soufre peut dans des il est pratiquement cert partiellement
ce gonflement prematuré et exagéré dû au
cas extrêmes se produire dans des argiles bien oxydées, ain d’avoir lieu lorsque les pâtes contenant un noyau oxydé sont cuites jusqu” la période de vitrification.
(12) La décomposition de rincipale et habituelle t la raison âtes ayant subi leu
3 composés aulfurés par l'acide silide gonflements prémaaccidentelle des brus-
cique est la cause | r oxyda-
les argiles noires, €
turés dans gonflements dans les p
ques et violents tion complète.
(13) Le meilleur moyen d'éviter | pendant la vitrification de l'argile est de provoqué l'oxydation alors que l'argile est encore poreuse. sera l'argile de la plus grande partie de son soufre et « e ou prématurée due à la présence du protoxyde de tefois qu’il ait cette action ; on évitera ainsi les conditions favorisant le gonflen suivant cette méthoie présenteront
action nuisible du soufre 7 entièrement Cela débarrasmpêchera
la fusion subit fer, en admettant tou dans la mesure du possible ment. Des argiles qui tout €
des accidents de gonflements devront être considérés comme de mauvaise qualité.
RÉACTIONS CHIMIQUES ACCOMPAGNANT L'ÉLIMINATION DU SOUFRE
Nous ne donnerons que les réactions les plus simples et celles qui ont probablement lieu :
La pyrite (FeS,) chauffée à 400° C. donnera le monosulfure (FeS) ct du soufre libre qui au contact de l'air chaud donnera SO, ou SO, ; cependant s’il est mis en liberté dans une argile molle devenue spongieuse au feu, il peut former des composés avec FeO, CaO, MgO. Il est probable néanmoins que la plus grande partie s’échappera.
Dans une atmosphère oxydante FeS peut se transformer en sulfate de fer qui porté à une température de 550° à 650° C. 6e décompose en laissant FeO qui lui-même dans une atmosphère oxydante est peroxydé en Fe,0,.
Le sulfate de chaux se décompose également mais à une plus haute température que le sulfate de fer et moins complètement que celui-ci.
L'action du charbon entravant l’élimination du soufre ‘st expliquée par les formules suivantes:
à 4259 C. FeCO, + C.— FeO + CO,.
Si du soufre à l’état libre se trouve dans le voisinage immédiat, nous avons la réaction
FeO +HC+S—FeS + CO.
La chaleur seule ne peut pas décomposer ce sulfure de fer, cette décomposition ne pouvant se produire que par grillage à l’air ou par attaque de l'acide silicique. Seger a en effet établi que à de hautes températures l'acide silicique déplace tous les autres acides ordinaires pour former des silicates avec les bases qu’ils retenaient e* cette action s'applique à l’acide sulfurique naturel et produit par les sulfures. 11 a constaté qu’un verre bisilicaté saturé de sulfate retenait + pour cent d'acide sulfurique, tandis qu'avec un excès de silice, le même mélange fondu à la même température et
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dans les mêmes conditions ne retenait plus que ? pour cent d’acide sulfurique. Par conséquent comme en levant la température de cuisson la partie fondante de l'argile devient plus siliceuse, Vélimination du soufre doit en résulter.
SELS sOLUBLES.
Nous avons vu en expliquant l'origine de l'argile que la décomposition de certains minéraux donnait lieu à des composés solubles; or pendant l'opération du séchage de l'argile ces composés sont amenés à la surface où l'évaporation de l'eau les abandonne, donnant lieu ainsi à une espèce d'écume qui se transforme souvent en une couche blanche lorsque l'argile a été cuite. Les éléments solubles les plus habituellement présents sont les sulfates de chaux et de fer, ainsi que les alealis, leur formation étant due à la décomposition de la pyrite de fer si fréquente dans l'argile. Ces composés solubles seront d'autant plus abondants que la pyrite sera à un état plus fin et plus régulièrement distribuée dans la masse: d'ailleurs des sels solubles peuvent aussi être produits en l'absence de la pyrite, par exemple les carbonates dus à la décomposition de silicates tels que les feldspaths. On peut aisément constater la présence des sels solubles dans les arf 5: il suit pour cela d'en étendre à J'air une certaine quantité fraîchement extraite, et on verTa alors au bout de quelque temps 8€ former une espèce de croute à la surface.
La formation de ces gels n’est pas forcément arrêtée lorsque l'argile est extraite, car même après le malaxage si elle est entassée dans un endroit humide, les grains de pyrite fraîchement brisis qui peuvent ey trouver peuvent encore se décomposer en produigant de nouveaux éléments solubles. Le moyen d'empêcher cette æconde action serait d'employer l'argile aussitôt après son malaxage. Dans quelques caf. des sulfates solubles peuvent être introduits par l’eau même employée pour mélanger l'argile, Veau distillée étant la seule ne contenant pas de sels solubles. Toutes les eaux de puits et de sources en contiennent et si elles coulent au trave:s d’argile ou de roches tenant des pyrites, il est presque ceTtain qu’on y trouvera des sels solubles. Les matières employées
pour colorer artificiellement la pâte sont aussi une source de produits solubles.
Les matières amenées à la surface pendant le séchage sont nommées enduit blanc de séchage et ont la même composition que celles formées pendant la cuisson et qu’on appelle enduit blanc de cuisson.
Il se forme souvent des sulfates solubles pendant la cuisson par l’usage de combustibles sulfurés, c’est-à-dire contenant plus ou moins de pyrite de fer. Pendant la combustion du charbon, une partie du soufre des pyrites est aussi brûlé et forme avec l’oxygène de l'acide sulfurique (SO,) dont les vapeurs en passant dans le four viennent en contact avec les carbonates de l’argile qu’elles transforment en sulfates, vu la plus grande affinité de la chaux (CaO) pour l'acide sulfurique {S0,) que pour l'acide carbonique (CO,).
{1 arrive fréquemment que les matériaux cuits ne présentent en sortant du four aucune couche superficielle, mais que cependant il s’en développe une plus tard lorsqu'ils sont exposés à l’humidité. Ce genre d’enduit est appelé enduit blanc mural; il peut provenir de sels formés à l’intérieur pendant la cuisson et subséquemment amenés à la surface par l’évaporation de l’eau absorbée dans les temps pluvieux, ou aussi du mortier, par l’introduction directe des sels qu’il contient ou par les réactions survenant entre les carbonates de magnésie et la potasse et la soude du mortier et le eulfate de chaux de la brique, ce qui produit du carbonate de chaux. Mäckler a constaté que dans une série de 50 briques examinées le total des sulfates de chaux et magnésie et des alcalis varie de 0-0134 pour cent à 0-7668 pour cent.
Les enduits ci-dessus mentionnés sont tous blancs, mais dans quelques cas ils deviennent jaune ou vert, cette coloration étant due à la croissance de matières végétales à la surface des briques ou à des composés solubles du métal rare vanadium.
Quantité de sels solubles dans l’argile.—Cette quantité n’est jamais très grande, mais il suffit souvent de moins de 0-1 pour cent pour produire un enduit blanc.
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Manière d'empêcher la formation des sels solubles.—Les méthodes suivantes ont été proposées pour empêcher la formation des enduits dans le séchage et dans la cuisson:
(1) Employer l'argile sans qu’elle ait été exposée aux agents atmosphériques et avant que les sels solubles aient eu le temps de se former.
(2) Laisser aux sels solubles le temps de se former par une complète exposition de l’argile aux agents atmosphériques et enlever ces sels solubles par lessivage.
(3) Transformer les sels solubles en une matière inoffensive en les précipitant par des sels de barium.
(4) Empêcher les sels de se concentrer à la surface des briques en conduisant le feu rapidement.
(5) Empêcher la formation de l'enduit à la cuisson €n €M-
ANIME
ployant des flammes réductrices.
(6) Recouvrir les briques de substances combustibles telles que la farine ou le goudron qui en brûlant ont une action réductrice qui détruit l'enduit.
Nous donnerons quelques détails supplémentaires sur le paragraphe 3: Les précipitants habituellement employés sont le chlorure de barium ou Île carbonate de baryte; les sels de baryte mis en contact avec des sulfates solubles produisent du sulfate de baryte insoluble dans l’eau. Ces réactions sont expliquées par les formules suivantes, la pren ière pour le carbonate de baryte et la seconde pour le chlorure de bariun::
(1) CaSO, + BaCO, — CaCO, + BaSO,.
4 G oc
(2) CaSO, + BaC, — Cac 1 + BaSO,.
Nous voyons donc que dans les deux cas on obtient des composés insolubles ou presqu'insolubles. Si des composés solubles du sodium sont présents, l'addition de carbonate de baryte ou de chlorure de barium donnera lieu à la formation de carbonate de soude ou de chlorure de sodium (sel ordinaire), mais comme tous les deux sont très solubles dans l’eau, il sera facile de les enlever par simple lavage.
Usage de ces réactifs.— Comme le carbonate de baryte est insoluble dans l’eau, pour le rendre entièrement et uniformément
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effectif on doit s'en servir à l’état finement pulvéris: et le mélanger bien intimement avec l'urgile, car il n’agit qu’en contact intime avec les sulfates solubles. Quand on n'aura besoin que d’une petit: quantité de ce réactif, il sera bon d'en ajouter plus cie la quantité théorique. D'après Gerlach, une argile contenant 0-1 pour cent de sulfate de chaux, correspondant à 0 grammes, 4 par livre nécessitera l'usage de un gramme de carbonate de baryte par livre d’argile, mais pour plus de sécurité on devra porter ce chiffre à 6 ou ? grammes, ce qui correspondrait à 100 livres par mille briques, en supposant qu'une brique sèche pèse 7 livres. Comme le carbonate de baryte coûte 212 cents la livre, la dépense pour 1,000 brique s’élévera à $2.50. Il est plus économique d’employer le chlorure de barium qui est soluble dans l’eau et peut ainsi être distribué plus régulièrement dans la masse, même en petite quantité; dans ce cas la réaction chimique est aussi beaucoup plus rapile L’objection à l'emploi de ce réactif est qu'on ne doit en employer autant que possible que la proportion théorisue, l'excès non utilisé pouvant lui-même former un enduit. Une argile contenant 0:1 pour cent de sulfate de baryte demandera 26 livres de chlorure de barium par mille briques, coûtant 65 cents. Le traitement au chlorure de barium provoquera la formation de chlorure de calcium qui sera décomposé pendant la cuisson.
Comme dans l’argile moulée l’évaporation est la plus considérable aux coins et aux angles, les enduits seront plus épais en ces points, mais plus l’évaporation sera rapide, moins il y aura de sels solubles déposés à la surface. Les enduits pendant le séchage sont plus fréquents sur les briques fabriquées avec des argiles très plastiques dont la structure compacte retarde l’évaporation apide de l’eau.
Prévention de l’enduil blanc mural.—Ta principale difficulté est tout d’abord d’empêcher l’humidité de pénétrer les murs. On recommande d'employer des briques bien cuites, d’avoir un bon drainage et des fondations à l’épreuve de Peau. Si des efflorescences apparaissent on doit peindre les murs, quoique la peinture puisse ne pas tenir dans les endroits mouillés. Une couche de parafine ou d’huile de lin cachera bien le blanchissement des bri-
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RETRAIT
Toutes les argiles se contractent en séchant ou en cuisant; dans le premier cas on a le retrait à l’air, et dans le second, le retrait au feu.
Retrait à l’air.—Dans une argile complètement sèche tous les grains se touchent, mais il y a cependant entre eux un certain espace ou pore, variable avec la textuie de l'argile. Le volume total de ces pores est à peu près celui de l’eau absorbée par l'argile sans qu’elle change de volume, cette eau remplissant les espaces laissés entre les grains. On l’appelle eau de porosité.
Une quantité d’eau en excès de celle nécessaire pour remplir ce+ espaces, produit un gonflement de la masse, et on peut alors cnnsidérer que chaque grain étant entouré d’une légère couche d’eau, leur attraction mutuelle est moindre que dans l'argile sèche, et l’argile dans ces conditions résiste moins à la pression. Un excès d’eau séparera encore plus les grains au point que l’argile deviendra molle et coulera. Dans tous les cas une argile continuera à gonfler à mesure qu’on y ajoute de l’eau jusqu'à ce que la quantité en soit trop considérable pour qu’elle retienne sa forme.
Le retrait à l'air est généralement faible dans les argiles sableuses, quelquefois de moins de 1 pour cent dans celles où le sable est à gros grains, tandis qu'il est considérable dans celles très plastiques ou à grains très fins, atteignant parfois 12 à 15 pour cent. Dans le traitement industriel la moyenne est d’environ 5 à 6 pour cent.
Une argile peut demander une forte proportion d’eau pour se pétrir, sans pour cela avoir un fort retrait à l’air, lequel tout en variant avec la quantité d’eau ajoutée dépend aussi de la texture de l’argile.
Le sable ou les matériaux sableux réduisent le retrait et sont souvent ajoutés dans ce but; en rendant le mélange plus poreux ils facilitent le séchage en permettant à l’eau de s’échapper et souvent empêchent le fenäillement. Si le sable ajouté est réfractaire, il aide aussi l’argile à conserver sa forme pendant la cuisson.
Retrait au four—Toutes les argiles se contractent durant certaines périodes de la cuisson, tout en pouvant se dilater légère-
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ment à certaines températures. Le retrait au feu, de mème que Île retrait à l'air varie beaucoup et dépend en partie de la quantité de matière volatile {elle que eau de combinaison, matière organique, acide carbonique, et en partie de la texture et du degré de fusibilité.
Le retrait au feu peut commencer au rouge sombre, où vers le point où l'eau combinée commence à disparaître et atteint con maximum lorsque V'argile se vitrifie, mails ne progresse Pis uniformément entre ces deux extrêmes. LÆs briquetiers cherchent à obtenir un moindre retrait au feu en employant Un mélange de différentes argiles dans Je but de prévenir le fendillement et la déformation. Après l'expulsion des éléments volatils l'argile reste
dans un état poreux jusqu'à ce que Je retrait commencé:
FUSIBILITÉ
Toutes les argiles fondent à une certaine température, dépendant des facteurs suivants: (1) quantité de fondant contenue dans V'argile; (?) dimension des grains des éléments réfractaires où non réfractaires ; (3) homogénéité de la masse: (4) conduite du feu, oxydant où réducteur ; (5) état chimique des éléments.
Lorsque l'argile est goumise à un feu de fusior, elle ne g’amollit pas tout d’un coup, mais fond d’une façon relativement lente. La chose nest pes étonnante quand on considère la compositior hétérogène de l'argile et peut sexpliquer par Je fait que les différents éléments minéraux fondent l'un après l’autre et que au fur et à mesure de leur fusion des réactions chimiques se produigent entre eux et se continuent jusqu’à ce que tous Ces éléments aient joué leur rôle. Dans la plupart des cas il ne se produit pas de réaction entre les différents éléments à moins qu'ils ne soient fondus, mais cependant un grain fondu peut réagir sur d’autres qui ne le sont pas.
Vitrification partielle.—Cet état est atteint lorsque V'argile est assez molle pour que tous les grains soient agglutinés ensemble sans qu’on puisse les distinguer, sauf les plus gros; cependant ces éléments ne sont pas suffisamment amollis pour enlever toute porogité à la masse.
Vütrification complèle.—Lorsqu'en chauffe à une température supérieure variant de 277° C. (509° F.) à 111° C. (200° F.) ou plus, ajoutés à la température précédente, il se produit un amollissement plus complet des grains, suffisant pour détruire toute porosité. De l’argile cuite jusqu'à cet état présentera une surface polie, légèrement lustrée, et aura alors atteint le point extrême de retrait.
Visquosilé.—En élevant encore la température on arrive au gonflement et au ramollissement complet de l’argile qui conduit à l'état de fusion ou de visquosité.
Il est quelquefois difficile de différencier exactement ces trois périodes, car argile peut s’amollir si lentement que le passage de l’une à l’autre ne se fait que graduellement.
CÔNES DE SEGER.
Ces échantillons d'essais consistent en une série de mélanges d’argile avec des fondants dosés de telle façon que chaque cône atteigne son point de fusion à quelques degrés les uns des autres, et ils tirent leur nom du céramiste allemand, H. Seger, qui le premier en a fait usage. Les matériaux employés avaient une composition constante et comportaient du kaolin lavé de Lettlitz, du feldspath de Rôrstrand, du quartz + Norvège, du marbre de Carrare et du peroxyde de fer pur. Le cône 1 fond à la même température qu’un alliage d’une partie de platine et de 9 d’or, soit à 1150° C. (2102° F.) Le cône 20 fond à la plus haute température qu'on puisse obtenir dans un four à porcelaine, soit à 1530° C. (2786° F.) La différence entre deux cônes successifs est de 20° C. (36° F.) et le plus élevé dans la série est le cône 39. Le cône 36 est composé d'un schiste argileux très réfractaire, tandis que le cône 35 est formé de kaolin de Lettlitz (Bohême). Une série inférieure fut préparée par Cramer, de Berlin, en mêlant de l’acide borique aux matériaux ci-dessus mentionnis. Hecht a obtenu des mélanges encore plus fusibles en y ajoutant du plomb avec l'acide borique dans des proportions déterminées. Comme résultante de toutes ces expériences, il y a maintenant une
série de 61 cônes dont le plus bas a son point de fusion à 590° C, (1091° F.) et le plus élevé à 19402 €, (34702 F)
A mesure que la température s'élève, le cône commence à amollir et lorsque le point de fusion est atteint il se recourbe jusqu'à ce que son sommet vienne toucher la base. Ces cônes ont été employés avec beaucoup de succès dans la pratique quoique leur usage ait été discrédité sans raison par quelques personnes, Ils sont très employés par les manufacturiers étrangers et leur usage augmente aux Etats-Unis et au Canada. Nous donnons ci-après la composition et le point de fusion de tous les types de la série.
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COMPOSITION ET POINTS DE FUSION DES CÔNES DE SEGER.—Suile.
Composition Point de fusion
Degrés F. Dogrés C.
4 SiOz., 1,770
3 NiO2 3,254 1,790
MiO
2 SiO: É 1,830
Al2Os 1.5 SiOz 3,36: 1,850 NT 4, 1,8s0
Pour s'en servir on les place en un point du four où on peut les surveiller par un regard, mais où ils ne peuvent être en contact avec les flammes du foyer. 1l est toujours bon de placer dans le four deux cônes ou plus de numéros différents de façon à ce qu'on soit averti non seulement du point final de fusion, mais aussi dè la rapidité de l'élévation de température.
Pour connaître le cône convenable à employer dans la cuisson d'une variété de pâle on en introduit plusieurs dans le four, par exemple les Nos 08, 1 et 5. Si 08 et 1 se plie tandis que 5 n’est pas affecté, cela indique que la température du four est entre 1 et 5; on introduit alors les Nos ?, 3 et 4 et alors si 2? et 3 fondent alors que 4 ne change pas, on en conclut que la température a atteint le point de fusion au cône 3.
Bien que la température de fusion des cônes soit donnée dans le tableau ci-dessus, on doit comprendre qu’ils ne sont pas faits pour mesurer les températures, mais bien pour constater les cffets pyrochimiques.
Les cônes employés aux Etats-Unis et au Canada dans les diverses branches de l'industrie de l'argile sont approximativement les suivants:
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1505 15 Schiste près de Victoria Mines PA O2 BY a ne le 1511 | 41 (a) Mélange d'argile alluviale et de schiste, New-Glasgow. 15:4 1518a)|..... Mélange de felsite de Coxheath et d'argile d’'Hussey 17 0 1523 22 |Argile jaune, Mira River Brick Works... ; 242 1530 il Schiste au-dessous de la couche Lioyd, à l'ouest de Black Point, C.-B. FL 1531 8 Schiste inférieur (3 pieds) Cranberry Head, C.-B...
1532 7 Couche de schiste de 3 pieds à 6 pieds du toit, Cranberry Head. 7 1533 5 Partie supérieure de la cou;he de schiste, Cranberry Head... Re. 1534 29 (Schiste du côté est de Oxford, Point C.B.... 17:6 1535 31 Schiste de la couche Crawley, Big-Bras d'Or, C.-B. NS 1736 32 Li “ # à
1537 33 Schiste avec charbon, près de Black-Rock Point, Big Bras d'Or, C.-B. 1538 34 e Ce F : ; Le 1539 17 Schiste sur la côte du hâvre de Sydney, 500 pieds au nord de Victoria Mines P.0. Te 1540 50 {Schiste noir, près du gué du ruisseau MeLellan, New-Glasgow.. 2 ER 1542 40 Schiste du Bear-Head au sud de Hawkesbury.… 13-2 1544 38 Schiste près de l'Hôpital de la Marine, Point Edward, Sydney. 18:6 1545 36 Schiste du puits d'aérage, charbonnage No. 4, Sydney-Mines 22:0 1546 20 Schiste à environ 14 mille à l’est de Lower-Barachois … 17 6 1547 19 Schiste rouge à environ 14 mille à l’est de Lower-Barachois... | ......... 1548 18 Schiste de la première anse à l’est de Lower-Barachois 198 1549 39 Schiste à} de mille au sud de Indian-Cove, hâvre de Sydney 17:6 1550 | 46 Schiste de East River en face du puits Allan, New-Glasgow 168 1551 | 51 Schiste sur un ruisseau entre New-Glasgow et Woodburn 22 0 1552 | 16 Schiste près de Victoria Mines P.0. " L 130 1568 86 Argile bleue d’un marais, Albert-Mines, N.-B 1570 7 Schiste en haut de la carrière de grès au nord de Port-Hood 220 1571 72 Schiste vert au sud de Port-Hood. 33:0 1572 56 Argile réfractaire, Shubénacadie 242 1574 80 Schiste près de la carrière de grès, au nord de Dorchester, N.-B 17:6 1575 | 71 Schiste sur le rivage, Port-Hood. PRE 194 1576 | 81 Schiste près de la carrière de grès au nord de Dorchester 168 1577 | 7 Schiste le long du rivage au sud de Joggins.…... : 18'8 1578 73 Schiste sous-carbonifère au sud de Port Hood.. 220 1579 57 Argile réfractaire, Shubénacadie 5 Pr 1580 | 57 (a)|Argile rouge, du ruisseau Diogène, C.-B 190 1581 57 (b)/Argile blanche : " 22-0 1583 57 (d)|Argile bleue : 200 1584 57 (e)Schiste rouge, Sackville, N.-B 20 1585 57 (f)|Vase de la grève, Shubénacadie.. k 1586 57 (w)/Schiste, Port Hood. 29 -0 1587 62 ISchiste du rivage entre Inverness et Big River. 20 1588 63 ë à s fé 19:4 1589 | 67 (Argile au-dessous de la couche de 13 pieds, ruisseau Kennedy, Inverness. 132 1590 | 67 (a) Argile à brique, Baddeck, C.B... : 27 2 1591 |! 67 (b){Schiste rouge près d’'Harcourt.. | 15 4 1593 91 lArgile inférieure, King Mine, Minto, N.-B... 13°2 1594 92 Schiste surmontant le charbon, Barnes Mine, Minto, N.-B 14:4 1595 93 (Argile inférieure, Barnes Mine, Minto.… : £ | 24°2 1596 88 ISchiste de Chipman, N.-B., à la station du chemin de fer. 16:6 1597 {Argile blanche de surface, près de Marshalltown.. 33.0 1598 \Argile de la ferme Bloomfield, près de Shubénacadie.…. 20'4 1605 76 Argile à brique, Annapolis Rte ù 13:6 1606 5 |Argile à brique, Middleton. | 21 2 1607 | Schiste silurien, Arisaig . PAT 1609 …{Schiste de Baltimore, N.-B... | 20 TT ——_—_———————————-< |
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